
La Suisse admise au Conseil de l'Europe
Le drap eau helvétique f lotte depuis hier à Strasbourg

M. Pierre Pflim lin élu p résident de l'assemblée consultative

Depuis lundi matin 9 h 30, la Confédération helvétique est
! officiellement membre de plein droit du Conseil de l'Europe.

ce qui porte le nombre des Etats membres de cette organisation
à dix-sept. Notre envoyé spécial à Strasbourg fait le récit de

cette journée historique pour notre pays.

« Depuis que j 'assume les fonctions de secrétaire général j'espérais et
j'attendais le moment solennel où j 'aurais la satisfaction toute particulière
de recevoir du chef du département politique de la Suisse les instruments
de ratification du statut du Conseil de l'Europe. »

C'est en ces termes que M. Benve-
nuti , secrétaire général, a accueilli hier
matin le responsable de notre politique
étrangère, le conseiller fédéral Wahlen.
En présence d'une nombreuse assis-
tance et sous les flashes des photogra-

La Suisse siège désormais au Conseil
de l'Europe. Au banc de la Confédé-
ration, le chef du département politi-
que fédéral Wahlen et le représentant
permanent de la Suisse, M. Henri

Voirier (à droite).
(Photo Keystone)

phes, M. Benvenuti a poursuivi d'une
voix émue son allocution de bienvenue.

Une heureuse synthèse
c La Confédération suisse réunit dans

une construction étatique une synthèse

des différentes civilisations d où est née
l'Europe d'aujourd'hui. Le succès qui
a couronné cette entreprise aurait dû
montrer, depuis longtemps déjà, à tous
les peuples d'Europe la voie de l'espoir
et de la raison. »

c Cette tâche qui a été menée à bien
il y a plusieurs siècles par vos com-
patriotes, c'est celle-là même que nous
poursuivons ici à un rythme que l'on
souhaiterait parfois plus rapide. Et je
suis convaincu , a conclu M. Benvenuti ,
qu'au sein du Conseil de l'Europe, vo-
tre pays suivra sa voie traditionnelle
et qu'il en deviendra un des membres
les plus actifs. »

' Guy de CHAMBRIER.

(Lire ta suite, en 23me page)

Le gouvernement haïtien
saisit le conseil de sécurité

Devant la menace d'invasion des troupes dominicaines

D'autre part, le conseil de l'O.E.À. a décidé

de siéger en permanence pour éviter un conflit armé

NATIONS UNIES (UPI). — Ee gouvernement haïtien a de-
mandé que le conseil de sécurité de l'ONU se réunisse pour exami-
ner la menace de guerre découlant de la tension entre Haïti et
la République dominicaine.

A la frontière qui sépare Haïti de
Saint-Domingue, l'armée dominicaine est
prête à l'action. Des unités de la ma-

rine dominicaine patrouillent au large
des côtes haïtiennes.

Le président Juan Bosch a réuni hier
un conseil des ministres pour entendre
un rapport des chefs militaires.

Tout est désormais possible : le pré-
sident ayant laissé entendre qu 'il in-
terviendrait à la moindre provocation
dans les milieux diplomatiques.

Un calme apparent
On estime que le prétexte peut lui

être fourni par l'appel des Haïtiens ré-
fugiés dans les ambassades de Port-au-
Prince qui lui demandent de les « sau-
ver le l'assassinat ».

Tout dépend de l'évolution de la si-
tuation à Port-au-Prince où règne un
calme apparent sous la férule des « ton-
tons macoutes. >

La presse a publié hier la déclara-
tion du 1er mai du président Duvalier
qui s'affirme < un révolutionnaire dans
tous les sens du terme, un sentimen-
tal. Je suis un dur et j'ai pour compa-
gnon mon fusil. »

Renforts dominicains
à lu frontière

Un poste de radio new-yorkais an-
nonce que plusieurs milliers de sol-
dats dominicains ont été envoyés à la
frontière de Haïti. Des avions pa-
trouillent dans le ciel et la flotte
dominicaine aurait opéré dans la mer
des Caraïbes une jonction avec les
forces navales américaines.

Réunion du conseil de l'O.E.A.
Le conseil de l'Organisation des Etats

américains (O.E.A.) s'est réuni hier en
session extraordinaire pour étudier le
conflit entre Haïti et la République
dominicaine.

On apprend qu'après une réunion de
deux heures un quart, le conseil a dé-
cidé de siéger en permanence pour évi-
ter un conflit armé entre la République
dominicaine et Haïti.

M. Michel Debré devenant chef de la majorité gaulliste

va s ouvrir au Palais-Bourbon
| De notre correspondant de Paris par téléphone : '

J Une place restera vide, ce! après-midi, à l'Assemblée nationale: ;
• celle de M. Michel Debré, élu, avant-hier dimanche, député U.N.R. de
• la Réunion, où 80 % des votants de cette petite tle française de l'océan ;
• Indien lui ont fait confiance pour les représenter au Palais-Bourbon. !

Epuise par une campagne électorale
agitée mais victorieuse, et qui d'ail-
leurs lui vaut d'être accusé de fraude
électorale par son concurrent malchan-
ceux, le communiste Paul Vergés, l'an-
cien président du conseil a décidé de
s'accorder quelques jours de repos avant
de regagner Paris M.-G. G.

(Lire la suite en 23me page)

UN GRAND DEBAT DE POLITIQUE
ÉCONOMIQUE ET FINANCIÈRE

# - _ . ¦ • _ ¦

HIER A PULLY

La veuve du rénovateur
des Jeux olympiques
était âgée de 102 ans

(Photopress)

LAUSANNE (ATS-UPI). — A la cli-
nique « La Prin tamière • à Pully est
décédée hindi en fin de matinée Mme
Marie de Coubertin-Rothan , veuve du
rénovateur des Jeux olymp iques, décé-
dé à Genève en 1937. Mme de Cou-
bertin était née le 21 décembre 1861
à Francfort-sur-le-Main où son père
était diplomate.

La baronne était hosp italisée depuis
novembre 1962 à la clini que « La Prin-
tanière ï . Sa santé était excellente , et
ce n'est que les deux derniers jours
qu 'elle a commencé à décliner », a dit
un porte-parole de la clinique.

MORT
de la baronne
de CoubertinLes funérailles nationales

de Mohamed Khemisti
ont eu lieu à Alger

En présence des présidents Nasser et Ben Bella

ALGER (UPI et AFP). — Funérailles nationales hier matin à Alger :
la dépouille de M. Mohamed Khemisti, le ministre des affaires étrangères
algérien, mort dimanche à l'hôpital civil de Mustapha, a été conduite au
cimetière de Sidi M'Hamet.

En tête du cortège funèbre venaient
les présidents Nasser et Ren Relia en-
tourés du colonel Roumedienne, minis-
tre de la défense nationale et de M.
Ali Kachaba , ambassadeur de la RAU
en Algérie. A quelques rangs derrière
eux , très pâle et soutenue par des
amis, suivait Mme Khemisti.

Le corps du ministre des affaires
étrangères reposait sur un camion de
la gendarmerie nationale, escorté par
huit gendarmes en tenue de campa-
gne marchant fusil sous le bra s, ca-
non dirigé vers le sol. Le cercueil était
recouvert d'un drapeau algérien.

Ouvrant le cortège, un autre camion
de la gendarmerie nationale disparais-
sait sous l'amoncellement des fleurs.

Les présidents Nasser et Ben Bella
étaient arrivés à l'hôpital quelques mi-
nutes avant la levée du corps. Ils
avaient été accueillis à , l'entrée du
pavillon chirurgical par M. Tewfik el
Madami , ministre des biens religieux,
et par le frère de M. Khemisti.

Durant toute la matinée, ambassa-
deurs, députés, personnalités du gou-
vernement ou du monde économique,
chefs religieux , tels que Mgr Duval,
archevêque d'Alger, et le grand muphti,
mêlés à une assistance nombreuse,
avaient défilé devant la dépouille de
M. Khemisti dans la chambre même
où celui-ci fut soigné pendant près
d'un mois.

Poules mouillées
J~l ÊCHANTONS l Hélas ! oui ,

J_ Ĵ déchantons .
« Il n'y en a point comme nous »,

disions-nous p ar trop comp laisam-
m<ent. Voyez-vous ça, en e f f e t , une
pop ulation suisse qui, bon an mal
an, se bourre de cent cinquante mil-
lions de comprimés contre la dou-
leur 1 Et , par exemple, de quatre-
ving t-dix comprimés de p hénacéti-
ne, en moyenne , pa r tête d 'habitant !

Le p lus souvent, sans avoir re-
cours au médecin ! L 'abus por tant
mèm,e sur l' envoi dans l' œsophage ,
qui n'en peut mais, non seulement
de quatre à quinze de ces compvi-
mês-là nullement anodins , mais ju s-
qu 'à trente, dans les vingt-quatre
heures !

Et voilà qui nous vaut , dans la
chère pa trie, un fâcheux lot de ving t
milliers de toxicomanes avérés !

Telles sont donc les tristes cons-
tatations que l'on est contraint de
faire , en plein dans cette grande
campagne que l'on s'est décidé à
déclencher en Suisse contre l'abus
des analgés iques.

Abus où, sur cent perso nnes, on
trouve quatre-vingts femmes.

On n'en fera  point comp liment à
ces dames... Pas p lus, d'ailleurs,
qu 'à la vingtaine d 'hommes complé-
tant la centaine.

Quant aux pré textes, on est servi.
Des nobles. Eh, oui... ! Mais de
moins nobles aussi. On veut se don-
ner plus de cœur à l'ouvrage. Un
stimulant pour venir au bout de sa
tâche , pour tenir le coup. Satis-
faire  peut-être un patron , au risque
mèm,e de compromettre gravement
son propre état p hysique.

Mais aussi ¦— et combien p lus
encore — voit-on courir bien vite
à sa p harmacie famil iale ,  au dro-
guiste ou au p harmacien, pour dor-
loter une petite douleur-ci ou une
p etite douleur-là. La manie s'en mê-
lan t, vous voilà geignant au grand
dam de votre entourage !

Vous n'êtes pas stoïque , dites-
vous , Madame ou Mademoiselle.
C'est entendu ! Chacun n'arrive pas
à montrer quelque crànerie devant
ses maux.

Mais , pour autant, gardons-nous
soigneusement de faire f igure de
poules mouillées en p ourchassant
les p lus simp les malaises à grand
renfort  de comprimés ! Vous con-
duisant sottement ainsi , sur la voie
combien p lus prometteus e de mé-
comptes pénibes de la TOXICOMA-
NIE.

FRANCHOMME.

J'ËCOUTE.M

A TRASLEPUY PRÈS D'AVIGNON

Il est tué pa r un gendarme au moment où il pointait
son arme en direction des enf ants terrorisés

NIMES (ATS et AFP) . — Durant plus de deux heures, un
fou, fusil au poing, a assiégé une petite école de campagne, criant
qu'il allait abattre l'institutrice et ses trente-deux élèves.

Déjà , il avait arraché les volets d'une
fenêtre de la classe située au rez-de-
chaussée, cassé les vitres et pointait
son arme en direction des enfants ter-
rorisés en hurlant : « Aujourd'hui , c'est
moi le bourreau », lorsqu 'un gendarme
réussit à l'abattre d'un coup de revolver.

Ce drame a eu pour cadre la petite
localité de Traslepuy, hameau de la
vallée du Rhône non loin d'Avignon ,
en France. Le forcené , Robert Terrier ,
37 ans, un cultivateur de l'endroit ,
avait séjourné à plusieurs reprises dans
des hôpitaux psychiatriques.

II faisait régner la terreur
€ Pourquoi Terrier était-il en liber-

té ? », demandent aujourd'hui les habi-
tants du village. « C'était un personna-
ge dangereux qui faisait régner la ter-
reur ». Après deux ou trois mois d'in-
ternement Terrier sortait en effet de
l'hôpital , en apparence guéri , mais le
terrible mal dont il souffrait revenait
périodiquement. C'est ainsi que le 15
août dernier il avait provoqué un vé-
ritable feu d'artifice en sectionnant
plusieurs poteaux électriques.

UN FOU ALLAIT ABATTRE
l'institutrice et ses 32 élèves

Nasser quittera l'Algérie
demain

ALGER. — Le ministère de l'infor-
mation communique :

« En raison du deuil cruel qui frappe
le pays en la personne de M. Khemisti ,
et sur la demande du président Nas-
ser, le gouvernement algérien a décidé
que les cérémonies prévues pour les
7 et 8 mai sont annulées. Les voyages
prévus en Oranie et dans le Constan-
tinois n 'auront pas lieu.

» Le président Nasser quittera l'Algé-
rie demain matin , et reviendra en vi-
site officielle en Algérie en août pro-
chain. »

POUR LA DEUXIÈME FOIS: NON
LA DEUXIEME INITIATIVE SUR L'ARMEMENT ATOMIQUE

C'est décidé. Nous voterons une
nouvelle fois sur l'armement ato-
mi que, les samedi et dimanche 25
et 26 mai . — Mais, direz-vous, nous
avons déj à voté l'an dernier ! C'est
vrai , seulement la question qu 'on
nous pose aujourd'hui est différen-
te. Voici , en peu de mots, à quoi
nous en sommes :

En avril 1959, 73,000 citoyens
ont demandé que fût inscrite dans
la Constitution la renonciation dé-
finitive de la Suisse à tout arme-
ment atomique. L'initiative (No I)
n 'était pas l'œuvre d'un parti dé-
terminé, et réun issait le* signata-
ires les plus diverses.

Le parti socialiste, pour des rai-
sons que nous n 'avons pas à évo-
quer ici, a jugé nécessaire de lan-
cer sa propre initiative (No II) .
Cette deuxième initiative est moins
absolue que la précédente : aile se
borne à proposer que l'arrêté par
lequel les Chambres pourraient un
jour décider de munir notre armée
d'un équipement nucléaire soit obli-
gatoirement soumis au vote popu-
laire. Appuyée par 64,000 citoyens,
elle fut  déposée en juil let 1959.

L'initiative No I, qui jouissait
d'une priorité chronologique, fit
l'objet du scrutin du . 1er avril 1962.
Elle fut rejetée par 536,000 voix

contre 287,000, et vingt et un Etats
contre quatre. Ce vote mémorable
nous apprenait trois choses :

1. — La majorité du peuple ne
croit pas à la valeur exem p laire
d'un désarmement unilatéral.

2. — La majorité du peup le est
résolue à se défendre, au besoin ,
avec les moyens les plus énergi-
ques.

3. — La majorité du peup le
n 'entend pas laisser à ses agmsseurs
éventuels l'exclusivité d'un certain
armement.

J.-P. AUBEBT.

(Lire ta suite en 21me page)

Il y aurait
plus de

200 morts

Après le naufrage
sur le Nil

MINIEH (ATS et AFP). — Quatre-
vingt-dix-huit corps ont déjà été re-
tirés du Nil apès le naufrage de la
felouque à moteur surchargée qui s'est
engloutie samedi matin en traversant
le fleuve. Selon l'enquête faite dans
les villages voisins, il y aurait encore
125 disparus.

II se confirme que quelque 250 pas-
sagers, pour la plupart des femmes et
des enfants, se trouvaient à bord du
bateau au moment du naufrage qui s'est
produit près du village de Karrare, dans
la banlieue de Minieh.

Le triomphe
de l'atahisme

en Algérie
L

'ACCUEIt triomphal réservé à Nas-
ser par Alger est dans l'ordre
des choses. On peut dire que le

France a bu jusqu 'à la lie la coupe
omère des accords d'Evian. Ceux-ci
devaient consacrer le principe de la
coopération avec notre voisine de
l'Ouest. Ils avaient pour but — la pro-
pagande française, du moins, nous
l'expliquait — de dresser un axe ver-
tical Paris-Alger quii permettrait à la
France de poursuivre sa politique de
c présence » en Afrique et empêche-
rait la constitution d'un outre axe,
horizontal, celunlà, l'axe arabe Algér-
ie Caire destiné à barrer à la longue
les voies de pénétration française sur
le continent noir.

Or, c'est précisément à la grande
victoire de l'arabisme que l'on assiste
aujourd'hui, cependant que l'idée de
coopération franco-algérienne s'eme-
nuise politiquement de plus en plus et
qu'elle se réduit pratiquement à l'aide
financière généreusement accordée à
une Algérie qui spolie les derniers
Français restants, après en avoir mal-
mené de diverses manières et con-
traint au départ 800,000 autres.

Le général de Gaulle a beau, dans
ses derniers discours, se montrer fier
de l'œuvre de « dégagement » accom-
plie et nourrit des espoirs quant à
l'avenir des investissements industriels
français de l'autre côté de l'eau, es-
poirs qui paraissent singulièrement
fallacieux au moment où l'Etat algé-
rien confisque les biens d'un Bor-
geaud qui avait accepté de continuer
la partie.

Ce qui est certain, c'est que, sur le
terrain politique, la France est défini-
tivement perdante, que Ben Bella mise
de plus en plus sur Nasser — sur le-
quel il a d'ailleurs toujours misé —
et que les rêves d'un grand Maghreb
uni — que faisait aussi notre voisine
de l'Ouest pour se persuader qu'elle
aurait encore des attaches en Afrique
du nord — doivent être tout aussi dé-
finitivement enterrés. En refusant de
6e rendre à Casablanca, avant la con-
férence panafricaine d'Addis-Abeba,
Ben Bella a signifié en fait au roi du
Maroc Hassan II que celui-ci ne comp-
tait plus guère pour M. Cela avait
été signifié précédemment au Tunisien
Bourguiba.

A la vérité, pour le chef du gouver-
nement algérien, c'est du Caire que
vient toute la lumière. Pour deux rai-
sons principales. D'abord, parce que
Ben Bella croit à l'arabisme et que
Nasser, qu'on le veuille ou non, est le
champion de l'arabisme aujourd'hui.
Certes, nous voyons tout ce que ce
système comporte encore d'aléatoire
et de précaire. -Nasser n'en a pas en-
core fini avec toutes les résistances
qui lui viennent d'Irak et de Syrie.
La physionomie de la nouvelle RAU
n'est pas encore définitivement fixée.
Mais chaque jour qui passe apporte
de l'eau à son moulin parce que le
Raïs, d'une part, est habile et parce
que, de l'autre, il a l'appui des popu-
lations. Et, à son flanc occidental, la
collaboration idéologique de l'Algérie
benbellienne lui est acquise, quand
bien même ici aussi la nature exacte
et « organique » des relations de la
future RAU et de l'Algérie n'apparais-
sent pas encore clairement.

Ensuite, parce que les deux compè-
res ont une vue identique, sur le plan
intérieur, de la nécessité du « socia-
lisme ». Pour eux, l'arabisme ne se
conçoit pas indépendamment de la
notion de socialisme qui, dans leur
optique, signifie une mainmise pro-
gressive de la collectivité (c'est-à-dire,
en fait, qu'on le veuille ou non, de
l'Etat) sur les biens de production
comme sur les terres. Et c'est ici, de-
rechef, que l'on touche aux illusions
que l'on se fait en France, et en Oc-
cident, sur les réalités algériennes de
demain.

On pense qu'après la période fa-
tale des vicissitudes présentes, « tout
6e tassera ». L'Algérie sera bien aise
de l'appoint économique qui lui sera
consenti et que la pénétration cultu-
relle française continuera à s'opérer
en elle. Il n'en sera rien parce qu'en
l'espèce on néglige le facteur politi-
que qui, contrairement à ce qu'on
croit et à ce qu'on dit, reste détermi-
nant. D'une part, l'arabisme est un
phénomène dynamique qui, sur le
plan africain et sur le plan mondial,

Joue et jouera de plus en plus contre
l'Occident. D'autre part, l'application
progressive du socialisme nassérien
rendra vains, à la longue, les efforts
que l'initiative privée et que l'Etat
français cherchent encore à accomplir
pour maintenir, en Afrique du nord,
une situation qui soit favorable aux
intérêts de ceux qui n'appartiennent
pas à la « nation arabe ».

René BRAICHET.
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Terrain à bâtir
Parcelle de 4445 m2, magnifiquement située ,

à Corcelles (Neuchâtel), dans quartier rési-
dentiel , à vendre pour la construction d'une
ou plusieurs villas. Accès au nord . Services
publics sur place. Vue panoramique impre-
nable . Pour tous renseignements, s'adresser
à la Fiduciaire Vuilleumier, Schenker & Cie,
Saint-Honoré 2, Neuchâtel. Tél. (038) 5 40 15.

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., NEUCHÂTEL
engagerait :

mécanicien
pour des travaux d'entretien et la construction
de petits appareils ;

ouvriers qualifiés
pour travaux intéressants et variés. Semaine de
5 jours. Caisse de retraite. Bonne rémunération.
Prière de se présenter ou de téléphoner au
(038) 5 72 31.

Je chercha
couturière

travaillant chez elle ou
chez la cliente. Adresser
offres écrites à JD 1719
au bureau de la Feuille
d'avis.

Quelle étudiante
de 19 à 22 ans désirant
améliorer ses finances fe-
rait des heures dans un
petit ménage de 2 da-
mes seules ? Paire offres
sous chiffres BU 1690 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

SIEMENS
cherche un

collaborateur technique
pour son département électro-acoustique.

Travail Intéressant.

Semaine de 5 jours.

Engagement i immédiatement ou date à convenir.

Faire offres avec currlculum vitae à la Direction
I SIEMENS S. A., 1, chemin Mornex, Lausanne.

Eugène Vuilleumier S. A.
cherche
pour son département de
contrôle technique

une retoucheuse
habile et consciencieuse, ayant
si possible l'expérience pra-
tique du réglage et de la
mise en marche.

Se présenter au 1er étage,
Saint-Honoré 2, ou téléphoner
au 414 55.

AvPT » VftIK de gagner extraordinairement dans la branche
MVCA » VUJ alimentaire comme

i •envie REPRÉSENTANT ?
Et, avez-vous envie de pouvoir vous payer
— comme beaucoup de nos 25 représentants
actuels — une voiture ou même votre propre
maison ? Alors, n'hésitez pas à nous écrire
tout de suite !
Nos produits de réelle qualité ainsi qu'un
fort soutien vous aideront dans la vente. Pas
de valises ou charges à porter.
Nous préférons des candidats d'âge moyen
avec famille, même débutants, avec bonnes
connaissances en langue allemande.
Veuillez nous adresser votre offre avec photo
sous chiffres A S 15521 Lo, Annonces Suisses
« ASSA » Locarno.
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Importante maison de Suisse romande cherche, pour i' ilgjk
compléter son département de vente, ' i S«

3 dames de propagande 19
et 3 représentants H|
Débutants seront pris en considération. ! ': s!
Nous exigeons personnes travailleuses et de bonne ; '̂ .1
moralité. j oj
Nous offrons : frais de voyage, provisions, fixe, près- ; -Jj
tations sociales, etc. / iii
Faire offres sous chiffres P D 9392 L à Publicitas, j ;J|
Lausanne. "j

Nous cherchons

sténodactylographe
pour correspondance française.

Si possible connaissance de
l'allemand.

Prière d'adresser offre de ser-
vice, avec documentation, au
département du personnel.

Nous engageons :

aide-dessinateur
employé du planning
>Pour 

tous renseignements, s'adres-

LA BÉROCHE S.A.
Fabrique de décolletages,
Chez-le-Bart/
Gorgier - Saint-Aubin (NE)
Tél. (038) 6 76 76.

G. Vuilleumier & Cie S. A.
fabrique d'horlogerie à Colombier,
demande des

metteuses en marche
1 (éventuellement à domicile)

remonteuses de finissage
(en fabrique).

S'adresser : avenu* de la Gara 8 a,
Colombier (NE).

Homme
ou jeune homme

foncièrement sérieux , serait accueilli
pour travaux de maison , par home-
clinique à Lausanne. — Ecrire sous
chiffres P X 80760 L à Publicitas,
Lausanne.

Travail
à domicile

administratif et télépho-
nique. Renseignements :
mardi 8 h 30 - 11 h 30,
13 h - 17 h, mercredi
8 h - 12 h. Tél. (038)
5 88 23. (Demandez l'Ins-
titu t de recherches écono-
miques) .

Hôtel des Deux-Colom-
bes, Colombier, demande

bonne
sommelière

ou fixe ou extra. Deux
à trois Jours par semai-
ne. Bon gain. Se présen-
ter ou téléphoner au No
6 38 10.

Nous cherchons un
commis

de cuisine
Prière de s'adresser au
restaurant des Halles. —
Tél. 5 20 13.

Nous cherchons pour notre laboratoire d'essai
de contrôle et de fabrication

UN LABORANT
ayant quelques années de pratique. Connaissan-
ces en métallurgie souhaitables. Travail inté-
ressant et varié. — Faire offres avec préten-
tions de salaire, curriculum vitae et copies de
certificats à la Direction de LA NATIONALE
S. A., Champagne (Vaud).

3JT —r-i i

BUREAUX : rue de l'Industrie 7 — TéL (037) 2 35 23

Nous engageons, tout de suite ou pour date à convenir,
pour nos ateliers de Givisiez (FR) :

. 1 électricien diplômé pour notre
département engins de levage

3 serruriers ou maréchaux
3 soudeurs à l'électricité

f qualifiés et ayant de préférence déj à travaillé dans
la métallurgie. Travail très varié. Conditions intéressantes

Adresser offres à : Ateliers de constructions métalliques
et mécaniques

Gillette Swltzerland Ltd

cherche pour entrée immédiate ou à convenir i

1 mécanicien
1 manœuvre pour machines

Se présenter à son usine de Monruz.

(Lire la suite des annonces classées en 12me page)

On cherche à acheter
TERRAIN

de 1000 à 2000 m2 pour
la construction d'un cha-
let. Prix : Fr. 1.— à 2 —
le m2. Faire offres sous
chiffre CA 1763 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Placement avec rentabilité
de 7 à 10%
Sans impôt immobilier

A vendre à Spotorno (Riviera des fleurs)
magnifiques parcelles avec bungalows, diffé-
rentes grandeurs, à partir de Fr. 55,000 .
Documentation détaillée sur demande. —
Grundstiicke Bertolazzi , avenue de Lavaux 70 a,
Pully. Tél. (021) 28 50 83.

f— 7̂~1
offre a vernir»

l Terrain avec grève
7500 m', bien orborisé, situa-
tion exceptionnelle, vue éten-
due et imprenable sur le lac
de Bienne, ou Landeron.

Immeuble ancien comprenant

! magasin
2 appartements de 3 pièces,

dépendances, garage, à Cres-
¦ter.

Immeuble comprenant

garage
sur bon pasage, petite affaire
intéressante, colonnes à es-
sence, à Corcelles.

Agence 13  ̂13, Neuchâtel
Epanchèurs 4, tél. 5 13 13

V J

A vendre
Corcelles

Belle villa, vue étendue
Imprenable, 1 apparte-
ment de 3 pièces, 1 de
4 . pièces, tout confort ;
garages.

Cormondrèche
Belle villa spacieuse de
6 . chambres, confort, ga-
rage, vue.

Hauterive
Familiale 9 pièces, tout
confort , vue panoramique,
construction récente.

Neuchâtel
Maison de 2 apparte-
ments de 2 et 4 pièces,
6 garages, terrains 500 m2
belle situation , vue.

Montmollin
Belle propriété . 10 pièces.
Vue, forêts, terrain 8000
mètres carrés.

Saint-Aubin
Week-end en pierre, sur
grève barrée.

Hôtels - Cafés - Restau-
rants - Terrains - Villa -

• Week-end.

offre à vendre :

Beaux terrains
à bâtir
à Bevaix
Boudry

Colombier
Bôle

Corcelles
Cormondrèche

Hauterive
Saint-Biaise

Marin
Cornanx

Pour visiter, traiter et
pour renseignements,

s'adresser à
Télétransaction S. A.

10, rue du Seyon
Tél. 5 37 82

Particulier vend

TERRAIN
dans le vignoble, à l'est
de Neuchâtel, mesurant
nord-sud 100 m par 16
m de largeur, à 30 fr. le
m2. Vue imprenable sur
le lac et les Alpes. Adres-
ser offres écrites à BZ
1762 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer pour la 2me
moitié de Juin , de sep-
tembre et d'octobre, en-
core quelques

appartements
de vacances

de 2 ou 5 lits avec tout
confort , à Wengen O.B.
à 1300 m d'altitude. Les
demandes sont à adres-
ser à Jos. Kaiser, Haupt-
strasse 218, Rechers-
wil (SO). — Téléphone:
(065) 4 61 39.

Nous cherchons à louer, & Serrières ou à
Neuchâtel,

chambres meublées
pour jeunes employées de bureau. — Adres-
ser offres ou téléphoner au service du per-
sonnel des Fabriques de Tabac Réunies S.A.,
Neuchâtel - Serrières, tél. 5 78 01. _

On cherche à louer

CHALET DE VACANCES
pour juillet-août, entre Portallban et Cudre-
fin , sur la rive même du lac Paiement
d'avance. — Adresser offres écrites à J H
1770 au bureau de la Feuille d'avis.

Famille suisse de 3 per-
sonnes cherche à louer
pour 3 mois environ , de
juin à août 1963

chalet ou appartement
meublé ou non , Neuchâ -
tel ou aux environs. —
Faire offres sous chiffres
54 - 986 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme cherche
si possible au centre.
Francis Grandjean , cui-
sinier, Restaurant Beaux-
Rivage. Tél. 5 47 65.

Région Cornaux-Cres-
sier ou Béroche, on cher-
che à louer

écurie
pour 10 à 15 têtes de
bétail , avec grange et ter-
rain, éventuellement aveo
appartement, pour l'au-
tomne ou tout de suite.
Faire offres sous chiffres
P 3024 N à Publicitas,
Neuchâtel.

A louer chambre Indé-
pendante, confort, avec
pension. Tél. B 88 85.

Jeune homme cherche
chambre meublée pour
tout de suite. Adresser of-
fres écrites à 75-991 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

Couple cherche
appartement

de 2 pièces, loyer modéré,
en ville ou aux environs
immédiats, pour le début
de Juillet. Adresser of-
fres écrites à 75 - 990 au
bureau de la Feuille d'a-
vis.

Je cherche petit
appartement

sans confort , au soleil, à
Neuchâtel ou aux envi-
rons. Tél. 6 61 27.

PIED-A-TERRE
à louer , éventuellement,
avec garage au Val-de-
Ruz. Faire offres sous
chiffres P 2979 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel .

A louer
appartement

de 2 chambres, cuisine,
libre tout de suite. S'a-
dresser au restaurant de
la Poste, Savagnier. Tél.
7 13 13.

A louer au centre belle
chambre à deux lits, con-
fort. Tél. 5 49 34 dès 20
heures.

Jeune couple avec un
enfant cherche

LOGEMENT
de 2 - 3 pièces avec ou
sans confort. Entrée à
convenir. — Téléphone :
(038) 7 62 25.

A louer à

MARIN
pour le 24 mai et le 24 août 1963, ou date
à convenir,

APPARTEMENTS
de 2, 3 et 4 chambres, tout confort ; ascen-
seur ; service de concierge.

Loyer mensuel à partir de :
Fr. 205.— pour les 2 pièces
Fr. 255.— pour les 3 pièces
Fr. 313 pour les 4 pièces

chauffage et eau chaude en plus.

G A R A G E S
loyer mensuel Fr. 50.—, chauffage compris.

Fiduciaire Leuba & Schwarz, Neuchâtel
Faubourg de l'Hôpital 13 - Tél. 5 76 72

CHAMPRÉVEYRES
A louer pour le 31 juillet 1963, bel appar-

tement de

3 chambres
Chauffage central et service d'eau chaude

généraux. Service de concierge. Vue très
étendue.

S'adresser ÉTUDE WAVRE, notaires. Télé-
phone 510 63.

A louer pour le 24 juin

3 pièces moderne
dans villa résidentielle à Cormondrèche ; vue su-
perbe , loggia, garage ; loyer mensuel Fr. 450.—,
prestation pour eau chaude et chauffage compris.

Faire offres sous chiffres F. W. 1669 an bureau
de la Feuille d'avis, ou téléphoner au (038) 8 31 80.

ENCHÈRES PUBLIQUES
L'office des poursuites et faillites de Neu-

châtel vendra , par voie d'enchères publicnies,
mardi 7 mai 1963, dès 15 heures, au bureau
de l'office des poursuites, faubourg du Lac
13, à Neuchâtel :
5 obligations au porteur de Fr. 100.— cha-

cune ;
1 créance de Fr. 500.— (dépôt d'une consi-

gnation) ;
1 créance en poursuite de Fr. 8250.— ;
les droits d'une masse en faillite (productions

de 116,978 fr. 60) dans la liquidation de la
faillite Aiani à Milan.
La vente aura lieu au comptant, conformé-

ment à la L. P.
Office des poursuites et faillites.

A vendre, à 10 km de
l'est de Neuchâtel, pour
Industrie ou habitations
environ 25,000 m2 de

TERRAIN
Ecrire sous chiffres AY
1761 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre à Neuchâtel, près de la Côte,
ancienne

maison de maître
comprenant 2 appartements de 5 et 3 piè-
ces, ponfort , dépendances, jardin , garages.
Proximité d'arrêt du trolleybus.

Adresser offres écrites à I. G. 1769 au
bureau de la Feuille d'avis.

A vendre , à la frontière française, très
gros traf ic , route internationale,

importante station-service
( 420, 000 litres )

avec excellent bazar/tabacs
Immeuble de 4 appartements. Prix avan-

tageux. Agence immobilière Claude Butty,
Estavayer-le-Lac, tél. (037) 6 32 19.

Maison
d'habitation

à vendre à Chabrey (Vul-
ly), comprenant 5 pièces,
cuisine et salle de bains,
ainsi que verger et jardin
d'une surface totale de
2100 m2. Belle vue et
tranquillité. Pour tous
renseignements, s'adresser
à Marcel Chuard , em-
ployé fédéral , Avenches,
ou tél . (037) 8 35 76 entre
12 h 15 et 13 heures.

A vendre à Cormon-
drèche, à proximité du
centre,

terrain à bâtir
dé 1500 m2, quartier
tranquille, accès facile,
conviendrait pour villa ,
services publics sur place.
Adresser offres écrites à
HF 1768 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer belle grande
chambre avec terrasse,
à demoiselle sérieuse et
tranquille, q u a r t i e r
Saars-Mail, tél. 5 29 28.
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DIMANCHE 12 MAI
FÊTEZ VOS MAMANS-

UN CADEAU TOUJOURS APPRÉCIÉ
Ce ravissant TABLIER - ROBE en belle cretonne

imprimée est à vous pour

1380
+

Votre avantage LA RISTOURNE ou 5 %  escompte

Un intérieur original, * [j
un intérieur SKRABAL ! d l/ (L V e-
La fabrique de meubles SKRABAL pré- » I ^N rv V^*̂ ^^^^
sente l'exclusivité aussi bien que le / J I'  ^— î *""
meuble « sur mesure ». l /*/ '_^r "̂^

NEUCHATEL Fbg du Lac 31 Ç} 4 06 55 101 *» lOAl
PESETJX/NE Grand-Rue 38 gj 813 33 I T l 3 - 1 9 0 3

Assurez l'adhérence et la stabilité de vos

FAUSSES B E M T B
... Evitez les ennuis d'une prothèse dentaire ,
qui glisse et qui tombe sans cesse. Votre
appareil saupoudré de, DENT0FIX, la poudre
adhésive, agréable, aura une adhérence par-
faite : vous vous rentirez mieux à l'aise.
Stimulante et rafraîchissante pour les gen-
cives rendues sensibles par l'excès d'acidité.
Portez votre dentier avec plus de confort.
DENT0FIX en discret flacon plastique neu-
tre dans les pharmacies et drogueries.
Fr. 2.40.

% Atelier de réparations \\\
//y de f f l

% pendules neuchâteloises \\<

^̂ y ĉcÂci ĉ /̂.
%. HORLOGERIE \\\

y \  Place Pury 1-8 - Neuchâtel y\

Au printemps, prenez du Circulan 5
Avec l'âge notre organisme s'use et l'époque agitée
que nous traversons a de grondes répercussions
sur le cœur et tout le système sanguin. Les trou-
bles de la circulation sont, de par leur mature
déjà , des maladies qui se développent graduelle-
ment , sans provoquer de douleurs réelles. C'est
pour cette raison qu'on ne doit pas prendre à la
légère les premiers signes de troubles circula-
toires tels que une trop haute pression artérielle ,
l'artériosclérose et leB malaises découlant de ces
affections : sang à la tête, étourdissement , pal-

/'• M *iJ **€ pitations , papillotements et
/***M' wll\ bourdonnements , varices, les
JSn Fî \ troubles de la circulation de
ÊS^\ak\ I '"Ke cr i t i que , hémorroïdes.

fe^CircuIan
Après la cure, vous vous sentirez mieux !
Extrait de plaintes. Chez votre pharmacien et
droguiste. Hr. 4.95, % 1. Fr. 11.25 1 1. Fr. 20,55.

L'ensemble : Fr. 390.—
Couch seul : Fr. 220.—
Grand choix de tissus

K U R T H
Avenue de Morges 9
Tél. (021) 24 66 66
Pas de succursale

V. LAUSANNE /
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vous pouvez obtenir dans nos

une très belle photo-portrait
ne coûtant que

30 c. 50 c.
pour enfants pour adultes

Du 9 au 11 mai 1963 notre photographe
habituel vous attend au 2me étage

Neuchâtel

A vendre

Larousse
du XXe siècle

6 volumes, occasion
300 fr. Tél. (038) 5 22 23.

Baisse de prix
films couleurs

Kodachrome II 8 mm . . . Fr. 15.50
Perutzcdlor C 18 135-36 . . Fr. 9.50
réduction supplémentaire sur quantité

ANTON - FILM
rue de la Côte 7

NEUCHATEL 

^^ f̂^ ŜkSS* enlevés par

r̂̂ ^ BTC^SP L'HUILE DE RICIN
Finis les emplâtres gênants et, les rasoirs
dangereux. Le nouveau liquide , NOXACORN.

j stoppe la douleur en 60 secondes. Dessèche
les durillons et les cors Jusqu 'à (y compris)
la racine. Contient de l'huile de ricin pure,
de l'iode et de la benzocaïne qui supprime
instantanément la douleur.
Un flacon de NOXACORN à Fr. 2.30 vous
soulage d'un vra i supplice. Résultats ga-

î rantis. sinon vous serez remboursé.
Imp. PROFAR S.A- ¦ GENÈVE i

Toujours les dernières nouveautés en
pu I loyers

_ (dômes et messieurs)

F|*l ceintures
' j J et foulards

chez le spécialiste

Hôpital 3 — Neuchâtel

Il se rend à domicile... ! j

TANNER I
... Demandez-le au 5 51 31

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal



Et s'il allait ne plus revenir...

On sait  l 'émotion qui empoigna
l ' immense peup le des spectateurs
du Thécàtre national populaire , à
Paris , le T.N.P. comme il se dit
plus volontiers, lorsque, récemment,
la nouvelle éclata que Jean Vilar se
ret i ra i t  de cett e ins t i tu t ion , laquelle
exis ta i t , à la vérité, avant lui , — ce
dont pas mal du reste ne se dou-
tent point  — mais existait  dans
une totale grisaille. Il a fallu atten-
dre l'arrivée de Vilar pour faire
d'une entreprise souvent léthargi-
que , le prestigieux foyer d'art dra-
mat ique  qu 'on sait.

Cette émotion , et l ' i nqu ié tude
qu 'elle entraînait, s'étendirent d'ail-

Jean Vilar
(Photopress

leurs loin hors Paris, et l'on dut
particulièrement la ressentir à Avi-
gnon , qui est comme un T.N.P. es-
tival.

Depuis une bonne douzaine d'an-
nées, Jean Vilar organise là un fes-
tival d'une qualité exceptionnelle,
en créant des spectacles que les Pa-

risiens ne voient qu ensuite et vers
lesquels, par dizaines de milliers, se
précipitent des amateurs de toute
l'Europe et même d'Amérique.

Du château des Papes
au palais de Chaillot

Jean Vilar a d'ailleurs été maî t re
à bord du château des Papes avant
de le devenir  au palais  de Chai l lot ,
et c'est justement  sa légit ime gloire
avignonaise qui lui a donné  le pou-
voir à Paris. C'est lui , en outre , qui
imagina cette formule du festival ,
si florissante aujourd'hui à travers
la France entière , et l'on peut dire
qu 'avec plus ou moins de bonheur
tous ces festivals provinciaux pro-
cèdent de celui d'Avignon , le pre-
mier et le toujours princi pal.

La question se posait  donc dans
la vieille cité au fameux pont sur
lequel on dansait  : qui t tan t  le T.N.
P., Jean Vilar allait-il du même
coup abandonner  le laboratoire
rhodanien de la scène parisienne
qu 'il a rendue illustre ?

Depuis peu l'on est rassuré, mo-
mentanément du moins. L'été pro-
chain , en tout cas, Jean Vilar mè-
nera une fois de plus la partie à
Avignon. Après... mais d'ici là , de
l'eau aura coulé sous le pont.

Le certain , en tout cas , c'est que
le festival de la ville qui fu t  papale
est proprement inconcevable sans
son créateur et son constant anima-
teur , et même doublement  inconce-
vable, car Avignon , chaque été et
pendant  quelques semaines, est l'ar-
dente capitale à la fois du théâtre
et de la jeunesse. La saison de
Chaillot dure bien plus longtemps,
c'est entendu, mais c'est la cité
provençale qui ressentirait le plus
cruellement la retraite de Jean Vi-
lar.

Peu de moyens, beaucoup de foi
Pour s'en rendre compte, il faut

avoir assisté au véritable déferle-
ment de toute une jeunesse allègre
et enthousiaste, disposant de très
peu de moyens souvent, mais ani-

mée de beaucoup de foi toujours,
vers le massif château des Papes,
lorsque revient l'été.

Le festival inclut le pèlerinage,
car si , le soir descendu, on se pré-
cipite à d'admirables spectacles,
c'est après avoir couru, chaque fin
d'après midi , au vieux et verdoyant
Verger , étalé au pied des puissants
murs du Château , ou dans la cour
d'un lycée, pour parler théâtre sous
la houlette de quelqu 'un du T.N.P.,
qui est souvent Jean Vilar lui-mê-
me. Il s'établit ainsi, aux approches
du crépuscule, une familiarité en-
tre le maître  et les disciples, qui est
de la plus saine exaltation pour ces
derniers.

Durant près d'un mois, ils sont
quelques milliers à se renouveler là
par vagues et à communier propre-
ment dans la foi théâtrale, la plu-
part ne restant, ne pouvant rester
qu 'une semaine, rarement deux, en
des lieux enchanteurs et excitants.

De tous les milieux
de tous les pays

C'est qu 'à peu près tous ils sont
fort loin d'être riches ; même, par-
fois , ils sont pauvres, et il leur faut
longuement et durement économi-
ser pour accomplir le pèlerinage
annuel , rassemblant fi lles et gar-
çons, intellectuels et manuels, ceux-
ci , forcément, étant tout de même
moins nombreux que ceux-là. Etu-
diants , jeunes instituteurs, profes-
seurs, avocats que le code n 'a pas
encore saisis tout entiers, poètes,
peintres et musiciens, comédiens
aussi, à leurs débuts, dactylos et
vendeuses, employés et ouvriers, ils
accourent en rangs serrés de tous
les milieux et quasi de tous les
pays. Il en est de teintés, plusieurs
ont encore le français incertain, et
les étroites et sinueuses rues d'Avi-
gnon sont parfois comme pavoisées
par des costumes nationaux aussi
divers que fastueusement colorés.

Les choses sont fraternellement
facilitées à tous ces disciples, et,
pour une somme modique, ils trou-
vent le logis et le couvert. Tout de
suite, ils découvrent encore l'ami-
tié , car ils sont réunis dans un Cen-
tre des jeunes où totale liberté leur
est laissée pour fixer leurs heureu-
ses occupa tions, des moniteurs
étant cependant à leur disposition
pour les inform er ou pour les me-
ner .ici et là. Des excursions com-
rnentées leur sont d'ailleurs propo-
sées chaque jo ur, à travers le vieil
Avignon ou par monts et vaux de '
la région.

Et l'ample fête déambuloire du
théâtre et de la jeunesse ensemble
porte ce nom de « Rencontres in-
ternationales » qui est l'enseigne
aussi , à Genève, de beaucoup plus
graves assises.

R. Mh.

Jean VILAR a fait d'Avignon
le carrefour du théâtre et de la jeunesse

Le premier printemps du Grand-Théâtre

Le Grand-Théâtre de Genève, rénové,
fête son premier printemps, derrière
les parterres de tulipes du parc

des Bastions.
(PhotopreBS)

LE THÉÂTRE DU JORAT
SE ROUVRIRA LE 1ER JUIN

Le 1er juin , le rideau se relèvera
au théâtre du Jorat , ce haut lieu
de l'art dramatique que nous de-
vons à René Morax, soucieux de
fourn i r  à ses compatriotes des spec-
tacles à la f o i s  artistiques, comp lets,
amp les et populaires. C' est cette sai-
ne tradition qu 'il s'ag it de mainte-
nir dans l'agreste Mézières, mais
encore en osant la renouveler et en
tenan t compte de l 'évolution géné-
rale de l' art dramati que. Il y a donc
des risques dans la nouvelle entre-
prise du théâtre du Jora t , sur lequel
pèsera en outre un budget jamais
aussi lourd.

C' est pour toutes ces raisons que
les responsables de ce qui est bien
une sorte d'institution nationale, ou
du moins romande, ont convié la
presse à Lausanne , et c'est j uste-
ment un journaliste, mais qui ap-
partient aussi au comité du Jorat,
qui salua spirituellement ses con-
frères , avant que M. Schnetzler
marquât bien le caractère nouveau
du spectacle en préparation, en in-
sistant sur le f a i t  que la nouveauté ,

ici, respecte la tradition en la pro-
longeant.

Après ces précisions du président
du théâtre du Jorat , ce f u t  à l'au-
teur de s'expli quer , en la personne
du docteur Jean Bovey ,  qui habite
Mézières , qui appartient également
au comité du théâtre du lieu et que
le démon dramati que a saisi tout
entier. Un jour donc qu 'il lisait
« L 'Alcade de Zalamea », il f u t  f r a p -
pé de voir comme cette œuvre de
Calderon correspondait à ce qu 'on
attend d' un théâtre populaire.  Il  se
mit alors à la tâche , émondant ici
et là, remaniant personnages et si-
tuations secondaires , mais respec-
tant le prin c ipal , surtout l'idée qui
nourrit la pièce et qui est toujours
actuelle , en s'insp irant e n f i n  bien
p lus du drame espagnol qu il ne l'a
adapté.

De son côté , M. Hans Haug a
composé une musique d' ambiance
qui allégera, en p articulier, les
changements entre les tableaux , et
le nouveau , à ce rayon , c 'est que la
participation sera enregistrée puis

d i f f u s é e  stéréophoniquement.
Du côté des décors et costumes ,

la nouveauté consistera, pour
M. Jean Lecoultre, dans la totale
rupture avec le trompe -l 'œil. En
lieu et p lace , des p anneaux et des
éléments , avec mot i f s  p lastiques es-
quissés, sur une ossature métallique
et visible .

Fermant le cortège , M.  Jean Mau-
clair, le metteur en scène pa risien
qui s'est transporté à M ézières ,
avoua tout bonnement qu 'il ne pou-
vait rien dire de sa partie , les ré p é-
titions n 'ayant pas encore commen-
cé. En revanche, il ne dissimula pas
le p laisir qu 'il ressent à aborder au
Jorat , ni celui où il se trouve d 'être
en entier accord avec auteur , com-
pos iteur et décorateur.

Ajoutons que la nombreuse dis-
tribution réunira le meilleur des
comédiens de Lausanne et de Ge-
nève , renforcés  par des camarades
fra n çais, au premier rang desquels ,
très p robablement, Mme Germaine
Montero.

R. Mh.

LA TULIPE
NOIRE

d'après
l'œuvre célébra

d'Alexandre Dumas
a) Rosa s'approche du guichet et murmure : « Cornélius, mon ami

blen-aimé, venez vite ! » Cornélius ne fait qu'un bond jusqu'au
guichet, et cette fols encore, ses lèvres rencontrent celles de la
jeune fille qui lui dit dans un baiser : « Elle est noire, elle est
ouverte, la voilà ». — <t Comment, la voilà ? s'écrie le prisonnier.
Dieu I est-ce possible ? »

b) Rosa, d'une main, soulève à la hauteur du guichet une
petite lanterne qu'elle vient d'allumer. De l'autre main, elle lève
la minuscule tulipe plantée dans son pot. Cornélius Jette un cri,

prêt à s'évanouir. « Oh ! s'écrle-t-11. Mon Dieu, vous me récompensez
de ma captivité, et cela grâce à ma chère Rosa. »

c) < Embrassez-la , dit Rosa, comme Je l'ai embrassée tout à
l'heure ! » Cornélius retenant son souffle, touche du bout des lèvres
la pointe de la fleur. La tulipe est belle, sa tige a plus de dix-
huit pouces de hauteur. Elle s'élance au milieu de quatre feuilles
lisses, droites ; sa fleur tout entière est noire et brillante comme
du jais. « Et maintenant, Rosa, mettons-nous sous la garde de Dieu
qui jusqu'ici nous a bien protégés. »

Mardi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, bonjour matinal. 7.16, informa-
tions. 7.20, premiers propos. 7.30, ici au-
toradio Svlzzera. 11 h , émission d'ensem-
ble. 12 h , midi à quatorze heures. 12.45 ,
informations. 12.55, La Rose du Colorado,
feuilleton. 13.05, mardi les gars. 13.15,
disques pour demain. 13.40, vient de paraî-
tre.

16 h , le rendez-vous des Isolés. Mademoi-
selle de La Seiglière. 16.20, piano. 16.35,
sonate, M. Reger. 17 h, le magazine des
beaux-arts. 17.20, clnémagazine. 17.45, en-
tre parenthèses. 18 h, bonjour les jeunes.
18.30, le micro dans la vie. 18.55, le vil-
lage sous la mer. 19 -h, la Suisse au micro.
19.15, informations. 19.25 , le miroir du
monde. 19.45, le forum. 20.10, musique
d'Europe. 20.30. La Beauté du diable, co-
médie de J. Deval. 22.30 , informations.
22.35 , le courrier du cœur. 22.45, plein feu
sur la danse. 23.15, hymne national.

Second programme
19 h, émission d'ensemble du studio de

Lugano : Juke-box. 20 h, vingt-quatre heu-
res de la vie du monde. 20.15, La Rose du
Colorado, feuilleton. 20.35, dlscoparade
classique. 21.30. mardi les gars. 21.40, la
petite affiche. 22 h, swing-sérénade. 22.30,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , mélodies po-

pulaires. 7 h, informations. 7.05 , bonne hu-
meur et musique. 7.30 , ici autoradio Svlz-
zera. 10.15, disque. 10.20 , émission radio-
scolaire. 10.50 , disques. 11 h, émission
d'ensemble : Werther , opéra , extrait , Mas-
senet. 12 h, M. Kwintkiecwicz, piano.

12.20, nos compliments. 12.30 , informations.
12.40 , rendez-vous au studio 2. 13.30, mu-
sique de concert. 14 h , émission féminine.
14.30, musique de chambre. 15.20 , la joie
par la nature.

16 h , mélodies et rythmes en vogue.
16.40, cinq fragments en prose. 17 h , con-
certo, Mozart. 17.30, pour les jeunes. 18.10,
disques nouveaux , succès nouveaux. 18.35,
jazz. 19 h , actualités. 19.20, communi-
qués. 19.30, informations, écho du temps.
20 h,, le Radio-Orchestre . 21.30, les problè-
mes du théâtre. 21.55, musique ancienne
pour instruments à vent. 22.15, Informa-
tions. 22.20, de la chanson au Dixieland.

TÉLÉVISION ROMANDE
Relâche.

ÉMETTEUR DE ZURICH
Relâche.

Les associations de spectateurs
rendent un vibrant hommage

à Jean VILAR

C'est maintenant officiel : Georges Wilson succédera à Jean Vilar à la
tête du T.N.P. Le nouveau directeur (que l'on voit ici dans le rôle de
Galilée) était d'ailleurs, au cours de ces dernières années, le plus proche

collaborateur de Vilar.
(Photo A.S.L.)

PARIS (AFP) .  — M. Georges Wilson
a accepté , il g a Juste une semaine, de
succéder à M. Jean Vilar à la tête du
Théâtre national populaire . Le nou-
veau directeur , que M. Jean Vilar avait
de p lus en plus étroitement associé ces
dernières années à son œuvre , entrera
en fonction le 1er sep tembre 1963.

Au moment où l' on apprenait cette
nouvelle, diverses associations de spec-
tateurs faisaient connaître le texte
de la lettre qu'ils avaient adressée
à l'animateur du T.N.P. Ce texte est
signé des groupements suivants :

Amis de la maison du spectateur
Amis du théâtre populaire
Art et vie
Ciné-ctub du Canard enchaîné
Club du Théâtre des nations
C.O.P.A.R.
Jeunesses musicales de France

S,' Fédération de la Seine des ' œuvres
1 tàïques (U.F.O.L.E.A.).

Théâtre club.
Travail et culture
On g lit notamment : « Le vœu des

associations était de vous voir conti-
nuer de longues années encore l'œuvre
que vous avez entreprise et menée à
bien au T.N.P. pour la p lus grande
gloire du théâtre et le rayonnement
de notre culture dans le monde. Mais
votre décision de reprendre votre

liberté parait irrévocable , et nous nous
inclinons , persuadés d' ailleurs que
vous saurez animer sur d' autres scè-
nes , des spectacles qui seront de qua-
lité , puisque vous vous en fe rez  le
garant.

» En cette circonstance , nous tenons
à vous manifester notre reconnais-
sance pour tout ce que vous nous
avez apporté pendant douze ans d'un
labeur dont nous n'avons jamais igno-
ré les d i f f i cu l t é s .

» Nous souhaitons que votre succes-
seur s 'inspire de votre exemp le.

» Nous souhaitons que le T.N.P.
continue et que les pouvoirs pub lics,
instruits par votre lassitude du dan-
ger qu 'il y a à marchander , à l'hom-
me de théâtre de bonne volonté , les
moyens d' entreprendre , sachent ap-
porter l&s améliorations souhaitables
au jonctionnement de cette loitrdè
machine : crédits plus larges , salle
de répétition, aménagement des loges ,
etc.

» Nous aimerions enf in  que ce théâ-
tre, qui est votre œuvre , ne vous de-
vienne pas comp lètement étranger , et
que vous puissiez continuer , aussi lar-
gement que possible , et en cordiale
collaboration avec celui qui aura ta
lourde charge de vous succéder, à
être associé à ses réalisations. *

HORIZONTALEMENT
1. Ecrivain médiocre.
2. Les hommes y sont cavaliers. — Pi-
' quant.

3. On y fait usage de la colle. — Rem-
place Monsieur.

4. La rompre, c'est Importuner. — S'a-
dresse à la classe.

B. Sur la Tille. — Abritent des con-
cierges.

6. Sont , d'argent avant d'être d'or. —
Abréviation ferroviaire.

7. Est aperçue du poulailler. — Barre
servant à fermer une porte.

8. Symbole chimique. — Contient le ré-
sumé d'une science .

9. Trempe dans une saumure. — Vieux.
10. Apprivoise des animaux.

VERTICALEMENT
1. Rendues stupides. — Chiffres romains.
2. Lignes idéales. — Porte des chenil-

les.
8. On le connaît par le menu. — Occupa

parfois une case.
4. Est souvent sous cloche. — Ville de

France.
5. Animal disparu. — Ont beaucoup

de raies.
6. Conduite d'une maison. — Ouverture

d'un moulin.
7. Pronom. — Etre lourd à digérer.
8. En prendre du bon , c'est se divertir.

— Est provoquée par le danger.
9. Egaré par les passions. — Effets co-

miques.
10. Symbole chimique. — Sont portées

par des domestiques.

Solution du rVo 26
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BERLINE LUXE

PEUGEOT
La cinq places économique

très robuste
4 portes : Fr. 8600 

Agent : SEGESSEMANN
Garage du Littoral

Tél. 5 99 91 - Neuchâtel

CINÉMA S
Bio : 20 h 30, La Diablesse en collant rose.
Apollo : 14 h 30 et 20 h, Autant en

emporte le vent.
Palace : 20 h 30, Les 3 Mousquetaires

(2me époque).
Arcades : 20 h 30, Taras Bulba.
Rex : 20 h 30, Le Héros de Iwo-Jima.
Studio : 20 h 30, Les Dimanches de

Vllle-d'Avray.

Pharmacie d'office (Jusqu 'à 23 heures) :
Bl. CART, rue de l'Hôpital

De 23 h à 8 heures, en cas d'urgence,
le poste de police indique le pharmacien

à disposition.
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Les athlètes européens ont suivi
d'un œil intéressé les résultats de
leurs confrères panaméricains. Disons
que, dans l'ensemble, ils n'ont guère
eu l'occasion de dilater leurs pupilles
car leurs confrères n'ont pas fait
preuve, à de rares exceptions près,
d'une classe qui les ait d'emblée his-
sés au niveau des grandes compéti -
tions de l'athlétisme international.
Les Américains du nord , on s'en dou-
te, ont raflé les médailles, qu'elles
soient d'or , d'argent ou de bronze,
n'en laissant guère plus que les re-
flets à la convoitise des Sud-Améri-
cains.

Le Brésil s'en console, qui pense
plus « football » que Jets de marteau
ou de javelot. Son équipe va rencon-
trer celle d'Angleterre, puis celle
d'Italie. Qui va défendre l'ultime li-
mite du terrain transalpin ? A l'heure
actuelle la question reste posée.

En terre helvétique, brillants résul-
tats des juniors neuchâtelois qui vien-
nent de se qualifier pour la finale de
la coupe de Suisse qui leur est réser-
vée. Enfin , dans la bonne ville de
Neuchâtel une affiche qui fera du
bruit : la rencontre de nos deux
joueurs de coupe Davis sur les courts
du Club de tennis du Mail. Voilà une
manière heureuse, pour un club de
marquer son entrée dans sa vingtiè-
me année ! Fe.

P. S. — Ceux qui font flèche de
tout bois trouveront de quoi alimen-
ter leurs conversations, aujourd'hui,
en quittant cette page pour celle qui
contient nos nouvelles de dernière
heure consacrées en grande partie aux
exploits des cyclistes participant à la
« Flèche wallonne » !

Les Etats-Unis monopolisent les médailles

Derrière une belle façade de résultats de valeur

se cache la faiblesse des athlètes panaméricains

Vingt records panaméricainj
améliorés, trois égalés sur ur.
total de 31 épreuves (la mar
che et le 800 mètres féminin
figurant pour la première fois
au programme), tel est le bl
lan pour l'athlétisme, des qua-
trièmes Jeux panaméricains qui
se sont terminés à Sao Paolo.

On pourrait donc se montrer satis-
fait si, jugés sur le plan international
certains de ces records n'étaient de va
leur

^ 
assez faible. La participation des

ithlètes américains permettait d'espérer
mieux , mais l'équipe des Etats-Unis
était bonne, sans plus.

.
Ruée vers l'or

Cela n'a pas empêché les Etats-Unis
ie sortir grands vainqueurs de ces
leux, remportant vingt-deux médailles
i'or contre cinq au Canada, deux à
.'Argentine, alors que le Chili , Cuba, le
Venezuela et le Mexique s'en attri-
Juaient chacun une. Les quelques résul-
ats de valeur qui ont été enregistrés
.'onstituent une façade qui cache la fai-
Jlesse» des performances dans leur en-
lemble.

Pour avoir atteint le niveau inter-

national , on citera comme meilleurs
athlètes de ces Jeux les deux cham-
pions américains Dave Tork (4 m 80)
à la perche) et Ralph Boston (8 m 11
au saut en longueur). On y adjoindra
le champion argentin Carlos Sryska ,
que ses 50"2 au 400 mètres haies clas-
sent parmi les meilleurs spécialistes
mondiaux. Sur un plan quelque peu
inférieur , mentionnons Arquime Her-
rera pour ses 10"2 au 100 mètres et
Enrique Figncroln , vainqueur de la fi-
nale en 10"3, ainsi que Blaine Lind-
gren avec ses 13"8 au 110 mètres haies.

Belles promesses
Dans les épreuves féminines, les

meilleures performances sur le plan
international sont dues aux représen-
tantes des Etats-Unis : Edith McGuire ,
11 "5 au 100 mètres, Vivian Brown,
23"8 au 200 mètres. On a noté d'autre
part l'apparition de jeunes athlètes de
valeur, promises semble-t-11 à un bel
avenir avec Eleonor Montgomery (Etats-
Unis), 16 ans, qui remporte le saut
en hauteur avec 1 m 68, et avec la
Canadienne McGreedie , double lauréate
au poids (15 m 32), et au disque
(50 m 18). Par rapport aux Etats-Unis
:t au Canada , qui étaient de loin en
tête sans pourtant présenter leurs meil-
leurs champions, les représentants de
l'Amérique du Sud ont été quelque peu
dépassés. Le Venezuela , Cuba et le Bré-
sil , montrèrent line certaine progression
Uors que la régression de l'Argentine
st du Chili s'est affermie.

Les médailles ont été réparties de
la manière suivante :

1. Etats-Unis, 107 d'or, 58 d'argent, 36

de bronze ; 2. Brésil , 14, 21, 18 ; 3. Ca-
nada, 10, 26 , 28 ; 4. Argentine , 8, 16, 19;
5. Cuba , 4, 1, 3 ; 6. Uruguay, 4, 1, 7; 7.
Venezuela , 3' 7' 10 ; 8. Chili , 3, 1, 6 ;
B. Mexique, 2' 8' 14 ; 10. Trinité , 1, 2, 2,;
11. Guyane anglaise, 1, 0, 0; 12. An-
tilles hollandaises, 0, 4, 2 ; 13. Panama,
0, 2, 3 ; 14. Jamaïque, 0, 2, 2,; 15. Gua-
temala, 0, 2, 0 ; 16. Porto-Eico, 0, 1, 3 ;
17. Pérou , 0, 1, 1; 18. Barbades, 0, 0, 3.

La coupe Davis de tennis en est à ses balbutiements... européens

Après la Rhodésie, la Belgl>
que, l'Autriche, le Danemark
la Roumanie, la Norvège
l'URSS et la France, la Yougo-
slavie, le Brésil et le Chili se
sont également qualifiés pom
le second tour de la zone euro-
péenne de la coupe Davis.

Résultats des dernières rencontres dv
premier tour :

Au Caire, RAU - Chili 0-5. — Ernesto
Aguirre (Chili) bat Mohamed Ail
(RAU),  6-1, 6-2 et abandon ; Patricic
Rodriguez (Chili) bat Ismail el Chafel
(RAU), 6-0,' 6-2, 6-2.

A Athènes, Grèce - Brésil, 2-3. — Le
Brésil a déclaré forfait  pour le double,
sa qualification étant déjà assurée.

A Split , Yougoslavie - Monaco , 5-0. —
Micola Pilic (Yougoslavie) bat Roland
Borghini (Mon), 6-2, 5-7, 6-2, 6-3 ;
Preshetsky (Yougoslavie) bat André
Viviani (Mon), 6-3, 6-3, 6-3.

Succès à Paris ?
Voici l'ordre des rencontres du second

:our de la zone européenne :
Suède - Rhodésie, Yougoslavie - Au-

triche, Afrique du sud - Roumanie, Da-
nemark - Norvège, Chili - URSS, Belgi-
que - Grande-Bretagne, Brésil - France
:t Allemagne ou Espagne - Italie.

A Tokio, en raison de la pluie, les
leux derniers simples de la finale de
a zone asiatique de la coupe Davis,
Tapon - Inde, ont été une nouvelle fois
•envoyés de vingt-quatre heures.

En outre, les championnats interna-
lonaux de France sur terre battue,
lui se dérouleront à Paris, du 13 au
!6 mai, sont d'ores et déjà assurés d'un
;rand retentissement sportif. Les re-

présentants- de 27 nations participeront
aux épreuves masculines alors que du
côté féminin , 80 concurrentes, dont 49
étrangères (17 nations), seront aux
prises.

Un résultat encore, tournoi interna-
tional de Naples , finale :

Double messieurs : Howe - Fletcher
(Australie) battent Soriano - Tacchini
(Argentine-Italie), 6-4, 9-7.

Paul Blondel et Auberson
demain soir à Neuchâtel

Nos deux loueurs de coupe Davis ont
accepté, en effet, de se rencontrer demain
soir sur les courts du T. C. Mail dans le
cadre du vingtième anniversaire de ce club.
Paul Blondel affrontera Auberson en match
de simple. Puis, associés à un tennisman
de Neuchâtel, lis se rencontreront dans un
match de double. Il s'agit là d'une affiche
de qualité comme il est rare d'en voir dans
notre canton. Nous parlerons d'ailleurs plus
en détail de cette importante manifestation
dans notre édition de demain.

La France rencontrera Se Brésil
dans le second tour

Le champion canadien
« amateurs » est connu

A l'issue de la cinquième rencontre
du tour final de la coupe A llan , poui
amateurs, les « Windsor Bulldogs » se
sont assuré le titre de champions du
Canada. En effet , le titre national est
attribué à la première équipe ayant
remporté quatre vlctoireB. Menant 4-1
face aux « Winnipcg Maroons », les
€ Windsor Bulldogs » ont donc été sa-
crés champions canadiens amateurs. De
son côté, l'équipe des c Trail Smoke
Eaters », troisième du récent champion-
nat du monde de Stockholm, qui n'a
pas pris part à la coupe Allan, «'est
Inclinée, en matches exhibition , face
aux deux finalistes.

Comète reprend espoirLe f ootball
en 2me ligue

La situation reste très con-
fusc-an has du tableau, quatre
équipes risquent la relégatîon.
Hauterive, très régulier, est ai
deux points du titre.

Colombier semble avoir retrouvé son
second souffle et du même coup un
certain plaisir à jouer. Dimanche face
à Xamax II il a confectionné un foot-
ball dé bonne qualité. La réalisation des
quatre buts a été de toute beauté. L'ex-
ploit de Gilbert Fachinetti qui d'un
violent tir de 30 mètres avait ouvert
la marque n 'a pas été suffisant pour
gagner. Xamax II devrait s'en rendre
compte. Toute l'équipe doit fournir un
gros effort pour sortir de la zone dan-
gereuse le plus rapidement possible.

Etoile efficace
Etoile s'est imposé très nettement

face à Fleurier (4-0). Sa défaite contre
le chef de file il y a-huit jours, ne
semble avoir affecte ni son moral, ni
son efficacité. La troisième place au
classement final est à sa portée.

Comète, faisant un périlleux déplace-
ment dans le Val-de-Travers, a rem-
porté une victoire entièrement méritée,
bien que longtemps contestée par Cou-
vet , toujours très dangereux sur son
terrain. Comète obtient ainsi deux
points très précieux , et garde bon es-
poir pour conserver sa place en 2me
ligue.

Hauterive, sans s'employer à fond , est
venu assez facilement à bout de La
Chaux-de-Fonds II vraiment bien faible
cette saison. Un bon point toutefois
en faveur des hommes de l'entraîneur
Kernen : jamais ils n'ont recouru à
l'anti-jeu . Bien que le match ait tourné

rapidement au monologue , on a toute-
fois assisté à de très belles combinai-
sons et réalisations des avants haute-
riviens qui semblent retrouver leur
efficacité du premier tour.

Matches Buts
Hauterive . . .  18 14 3 1 69 25 31
Fontainemelon . 16 9 6 1 32 19 24
Fleurier . . .  17 8 4 5 45 29 20
Etoile . . . .  16 9 — 7 32 23 18
Colombier . . .  16 7 2 7 37 38 16
Couvet . . . .  17 6 3 8 19 29 15
Le Locle II . .  16 4 6 6 25 31 14
Ticino . . . .  16 3 6 7 35 32 12
Xamax II . . .  17 4 4 9 40 50 12
Comète . . . .  16 3 4 9 18 41 10
La Ch-de-Fds II 17 3 4 10 29 63 10

Les rencontres suivantes sont à l'affi-
che pour dimanche prochain : Couvet -
Xamax II ; La Chaux-de-Fonds II - Fon-
tainemelon ; Etoile - Le Locle II ; Co-
mète - Hauterive ; Colombier - Ticino ;
Fleurier est au rep'os.

Xamax II ayant un urgent besoin de
points, semble de taille à battre Cou-
vet ; par contre, La Chaux-de-Fonds II
et Comète auront la partie plus difficile,
quand bien même Hauterive a parfois
connu des mésaventures à Chantemer-
le. Etoile et Colombier devraient , quant
à eux, s'imposer de justesse.

R. C.

Programme des tours finals
Réuni à Genève , le comité centra l de

la F.S.B. a f i xé  les dates des tours f i -
nals des d i f f é r e n t e s  comp étitions na-
tionales de la façon suivante :

Ligue nationale B : un tour sur trois
semaines du 9 an 29 mai. — Coupe de
Suisse : demi-f in ales entre le 10 et le
2h mai, Suisse alémanique ou Tessin
contre Genève et N euchâtel ou Berne
contre Vaud ou Valais. La f inale aura
lieu le 8 ju in  à La Chaux-de-Fonds.
Ligue nationale fém inine : tour élimi-
natoire à Genève (11 et 12 mai) . La f i -
nale aura lieu entre le 20 et le 30
mai, dans une ville qui reste à dési gner.

Concours dn Sport-Toto No 34 du
6 mal : 1 gagnant avec 13 points à
156,610 fr. ; 74 gagnants avec 12
points à 2116 Ir. 35; 1344 gagnante
avec 11 points à 116 fr. 50 ; 11,399
gagnants avec 10 pointa à 13 fr. 70.9 Dans le cadre d'une réunion d'athlé-

tisme organisée à Milan , l'étudiant de
Vérone Gaetano Dalla Pria , âgé de 23
ans, a lancé le disque à 56 m 23.
9 C'est avec £lnq coups d'avance que
Jack Nlcklaus a finalement enlevé le
tournoi de golf des champions de Las
Vegas, et les 13,000 dollars offerts au
vainqueur.
9 Dans le cadre des championnats de
Hongrie de poids et haltères, à Buda-
pest , le Hongrois Gyozo Veres a amé-
lioré deux record s du monde de la ca-
tégorie des poids mi-lourds. En effet,
11 a réU6sl 160 kg au développé (son an-
cien record : 157 kg 500) et 475 kg au
total olympique (son ancien record :
465 kg).
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CANTONAL
J'ai souffert pour vous et aussi pour
l'équipe de toujours. Vous avez récom-
pensé vos supporters et moi. Merci.
Aussi , j'invite tous les Cantonaliens
à venir encourager leur équipe di-
manche. Pepi Humpal, votre entraî-
neur, le mérite.

POMPON

Les Neuchâtelois ont passé
le cap des demi-finales

En suivant la coupe de Suisse des sélections de juniors de football

SI la coupe de Suisse des sélection:
de juniors ne fait pas parler autan
d'elle que son aînée la coupe de..
Suisse, il n'en reste pas moins qu 'elh
donne lieu à de belles empoignade:
qui la mènent tranquillement vers s:
conclusion.

A Buch s, a eu lieu , l'une des demi
finales qui opposait la sélection d<
Suisse orientale à la sélection neuchâ
teloise.

LE VENT EN POUPE
Dès le coup d'envoi , les Neuchâ-

telois ont pris nettement la directior
des opérations , se lançant à l'assaul
de la cage suisse allemande. Leur su-
périorité a été nette et personne n'étail
étonné de la marque qui , à la mi-
temps, donnant un avantage de deus
buts aux Romands , œuvres de Jean-
dupeux et de Tribolet.

RENVERSEMENT
Les Neuchâtelois ont-ils péché pai

Insouciance en seconde mi-temps ? Or
5e le demande. Ce qui est certain , c'est
que la sélection romande a connu alors
un grave passage à vide et l'équi pe
adverse qui n'avait plus rien à perdre ,
j n a profité pour jeter toutes ses tor-
ies dans la bataille . Pas en vain , puis-
jue après vingt minutes d'assauts le
j ardien neuchâtelois avait capitulé par
deux fois et que les deux équi pes se
pouvaient à égalité.

UN DERNIER EFFORT
Cela ne faisai t  pas l' a f fa i re  des jeu-

les Neuchâtelois qui se r eprenaient et

dictaient à nouveau la loi. La défense
suisse orientale cependant se laissait
difficilement manœuvrer et déjà st
dessinait la perspective des prolonga-
tions quand , à trois minutes de la fin ,
alors que les Romands redoublaient
d'efforts, un centre de Vuilleumiei
aboutissait sur Jeandupeux qui réali-
sait le but de la victoire.

Une finale qui permet aux Neuchâ-
telois d'accéder à la finale dans la-
quelle ils se heurteront aux vainqueurs
du choc sélection valaisanne - sélec-
tion tessinoise.

Sous les ordres de l'arbitre salnt-
galois Helbling, la sélection neuchâte-
loise s'est présentée dans la formation
suivante :

De Blairevilte (Cantonal) ; Aellen
(Le Locle), Paccolat (Xamax) ;  Loca-
telli (Cantonal) ,  Serment (Xamax),
Gruber (Fontainemelon) ; Jeandupeux
'La Chaux-de-Fonds), Tribolet (Xa-
max), Vuilleumier (La Chaux-de-
Fonds) ,  Bârlocher (Cantonal) ,  Béguin
(Etoi le) .  Remp laçants : Wegermann
(Fon ta ineme lon ) ;  Corti (Le Locle) ;
Vauthier (Couvet) .

Fischer était parti seul en tête !
Une surpr ise attendait les sp ectateurs du motocross de Wohlen

C'est dans une ambiance de
Grand prix que s'est déroulé le mo-
tocross de Wohlen, deuxième man-
che du championnat mondial de la
catégorie 500 cmc. Si le samedi,
lors des essais, le temps était à la
pluie, un superbe soleil a séché
le terrain dimanche.

Aussi quelque 22,000 spectateurs ont
pu applaudir les coureurs dan s leur
lutte pour le titre mondial en 500
:mc et celui , national , des 250 cmc
inters.

Brusque :
La journée , a débuté par les courses

réservées aux catégories 250 et 500
imc juniors , enlevées respectivement
par Stocker d'Altwis, et Obris de Dât-
svil.

Le grand vainqueur de la journée, le
Suédois Lundin, dans une belle... en-
volée. Va-t-il vers un deuxième titre

mondial ?
(Photopress)

Les hommes de la catégorie 250 cmc
inters ont lutté ferme mais le jeune
Lutz gagnant la première manche el
2me dan s la reprise, a fourni un vain-
queur roulant régulièrement vers un
titre en fin de saison. Même Gerstei
(2me) et Jacques Langel (3me) n'onl
pu l'inquiéter sérieusement. Derrière
le Zuxicois Korda , nous trouvons avec
plaisir au 5me rang l'Yverdonnois Ro-
mailler qui semble en très bonne for-
me lui aussi. Champion 1962, Morf
malgré sa combativité , n'est classé que
6me en raison de divers ennuis mé-
caniques. Peut-être est-il un peu brus-
que avec sa machine, ne sachant pas
la ménager lorsqu 'il le peut ?

Viennent-ensuite
Moment toujours impressionnant que

celui du lâcher de plus de trente pilo-
tes ! C'est une véritable ruée jus-
qu 'au premier virage que seuls les
meilleurs passent en tête ! Une sur-
prise attendait les spectateurs : le
Suisse Fischer prend immédiatement
le commandement et résiste presque
trois tours aux attaques du Suédois
NUsson. Le Suisse devra malheureu-
sement abandonner vers la mi-course

son moteur étant abîmé. Nilsson gardf
la tète jusqu'à la fin des dix-huit
tours et ce n'est qu'à l'avant-dernière
ronde que ses compatriotes Tibblir
(champion du monde 1961-1962) et Lun-
din (champion 1960) s'en sont rap-
prochés à un peu plus d'une seconde
Derrière les Suédois, la lutte s'est or-
ganisée pour les places d'honneur et ce
sont l'Anglais Smith , le Belge Scaillei
et le Suédois Persson qui viennent en-
suite.

Malchance de Fischer
La seconde manche est dès le départ

plus rapide, Lundin voulant la victoire
à tout prix. Il y réussira malgré les
attaques incessantes de Smith. Nilsson
devra se contenter de la 3me place,
précédant Persson, Scaillet et Ostorego,
Tibblin ayant dû s'arrêter pour un ré-
glage n'est que 7me.

Le classement final, à l'addition des
deux manches, est le suivant : grand
vainqueur de cette épreuve, le Suédois
Lundin devant Nilsson et Smith. Puis
nous trouvons : Tibblin, Persson, Scail-
let, Ostorero et aux 8me et 9me places
les Suisses Courajod et Rapin. Ces
deux pilotes ont fourni un gros effort
st terminent devant des hommes qui
font toutes les courses du champion-
nat mondial I Dans l'ensemble, les
suisses se sont bien comportés puisque
von Arx finit 13me, Hubscher 15me,
Schenk 22me. Seul Fischer n'a pas eu
le chance et s'il a débuté la course en
tête, il la termine 28me et dern ier.

A la suite de cette 2me manche du
sliampionnat mondial, la première ayant
BU lieu à Vienne, le classement pour
le titre est le suivant : Lundin 16
points, Nilsson 12, Tibblin 9.

J. F.

Casaque bigarrée et
casquette baissée , trois
cavaliers galopent à
bride abattue vers l'ar-
rivée. On lutte contre
le temps qui fuit , indif-
férent. Et l'un de ces
chevaux (le premier
sur notre photo) s'ap-
pelle « Cronos ». C'est
le futur vainqueur du
Grand prix du canton
d'Argovie. Ce qui est
somme toute normal,
puisqu'en grec , Cronos
signifie « le temps »
et en personnalise la
divinité. Si « Cronos »
n'avait pas été le maî-
tre du temps, où

irions-nous ?

(Photo Keystone)

Le temps contre
« Cronos »

Nos footballeurs amateurs vont par-
ticiper à un tournoi à Newcastle. Cette
compétition se déroulera du 13 au 23
mai. Le responsable technique de n otre
équipe est l'ancien international Neu-
lcomm. Il a sélectionné les joueurs
suivants :

Gardiens : Philippe Mercier (Yver-
don) et Marcel Kunz (Gerlafingen). —
Arrières et demis : Werner Decker
(Concordia Bâle), Gérard Veya (Le Lo-
cle), Werner Portmann (Baden), Jean-
Pierre Rohrer (Xamax), Ulrich Arnold
(Baden), Bruno Schneider (Gerlafin-
gen). — Attaquants : Hans Muntener
(Vaduz), Daniel Maring (Stade Lausan-
ne), Rolf Blattler (Wettingen), Gilbert
Fuchs (Stade Lausanne), Peter Scheibel
(Baden), Giovanni Crivelli (Kusnacht),
F.ros Forni (Rapid Lugano), Thedl
Tschopp (Old Boys Bâle).

Le premier adversaire de la forma-
tion helvétique sera l'Italie (15 mai),
ensuite l'Etre (18 mai) et l'Ecosse
(20 mai).

Deux Neuchâtelois
en Angleterre

Dimanche à Milan
contre le Brésil

Sur proposition de M. Edmondo Fab-
bri, sélectionneur et commissaire uni-
que, la Fédération italienne a retenu
les joueurs suivants pour affronter,
d'une part, le Brésil , dimanche pro-
chain, à Milan, et, d'autre part, l'Au-
triche B, demain à Vienne :

ITALIE A. — Gardiens : Negrl (Man-
tova) et Vleri (Torino). — Arrières :
Burgnich et Facchetti (Internazlonale).
— Demis : Guarneri (Internazlonale) ,
Salvadore (Juventus), Maldini et Trapat-
tonl (A.C. Milan). — Avants : Corso
(Internazlonale) , Bulgarelli (Bologna) ,
Sormani (Mantova), Rivera (A.C. Mi-
lan), Menichelli et Orl'ando (A.S. Roma).

ITALIE B. — Gardiens : Anzolin (Ju-
ventus) et Cudlclni (A.S. Roma). — Ar-
rières : Castellettl et Malatrasl (Fioren-
tina) et Castano (Juventus) . — Demis :
Carrano (Bari ) , Janich (Bologna), Bol-
chl (Internazlonale), Gori (Spal Ferra-
re) . — Avants : Domenghini et Merc-
ghettl (Atalanta), Catalane (Bari), Ren-'
na (Bologna), Petronl (Catanla), de Sistl
(A.S. Roma) et Ferrini (Torino) .

Qui gardera le but italien :
Negri ou Vieri ?

9 A Budapest , l'équipe hongroise de
tennis de table de Vasutepitok Budapest
a battu celle de Cluj (Roumanie) en
finale de la coupe d'Europe des clubs
champions par 5-4.

9 Le championnat d'Europe de billard
qui vient de se dérouler à Lisbonne
s'est terminé par la victoire du Belge
Ceulemans (14 p.), devant l'Autrichien
Scherz (10 p.).
9 L'athlète russe Plotr Bolotnlkow, re-
cordman du monde des 10.000 m, a
remporté un cross international à Mos-
cou sur 8000 m en 23' 14"4 devant le
Polonais Zlmny et son compatriote Iva-
nov.
9 L'athlète Italien Salvatore Morale ,
corecordman du monde du 400 m haies,
a battu le record d'Italie du 200 m
haies en 23"5 au cours d'une réunion
qui s'est déroulée au stade de l'Arena
à Milan.
9 Les finales du tournoi International
de tennis de Stuttgart ont donné les
résultats suivants : Simple messieurs :
Gordon Forbes (A-S) bat Warren Wood-
cock (Aus) 6-1, 8-6, 6-3. Simple dames :
Jlll Blackmann (Aus) bat Norma Bay-
lon (Arg) 6-0, 7-5. Double messieurs :
Lane-Legensteln (Aus-Aut) battent For-
bes- Segal (A-S) 11-9, 7-5. Double da-
mes : Jlll Blackmann-Mary Bentley
(Aus) battent Joan Cawthorn-Dorls
Lloyd (G-B ) 6-2. 6-2.

Presque en bière !
On peut fctre sportif et boire de l'al-

cool! Non, fin principe, cela ne se fait
pas, du moins officiellement. Cependant ,
si nous allions un peu du côté de l'Al-
lemagne. .. nous ne serions pas surpris
de voir quelque Seeler du coin boire une
« canette ». En Allemagne, boire de la
bière est un sport national I Cependant ,
il y a plus fort que les Germains pour
avaler le liquide jaunâtre. Parfaitement!
Aussi bizarre que cela puisse paraître!
Tenez, récemment , les joueurs français
do rugby avaient invité* leurs pairs gal-
lois de Ebw Vale à venir jouer chez
eux et à faire un petit banquet. Mal
leur en a pris, car les Gallois ont bu
tellement de bière que la recette du
match y a presque passé! En deux heu-
res, chronomètre en main, nos rugby-
men ont avalé quarante caisses de vingt-
cinq bouteilles, soit mille bouteilles.
Combien ils étaient ? Nous osons à pei ie
vous le révéler , de peur que vot' s "in
nous croy iez pas. Ils étaient... quarante!
A votre santé I

'in ~r~
va'en PeRs®z-v°us ?
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FOOTBALL
Chctmpionant de ligue A

11 mal : Lausanne - Bienne ; La
Chaux-de-Fonds - Bâle

12 mal : Ohlasso - Grasshoppers ;
Granges - Lucerne ; Young Boys -
Servette ; Young Fellows - Slon ;
Zurich - Lugano

Championnat de ligue B
12 mal : Aarau - Vevey ; Belllnzone -

Thoune ; Bruni - Bodlo ; Canto-
nal - Schaffhouse ; Porrentruy ;
Uranla - Moutler ; Wlnterthour -
Berne

Championnat de Ire ligue
12 mal : Le Locle - Versolx ; Sierre -

Xamax ; Nordstern - Aile ; Delé-
mont - Old Boys

Matches amicaux
8 mal : Zurich - Stade Français ;

Bâle - Berlin ; Young Boys -
Bangu

Coupe d'Europe des champions
8 mal : Benflca - Feyenoord

Matches internationaux
8 mal : Angleterre - Brésil ; Ecosse -

Autriche
12 mai : Italie - Brésil ; Roumanie -

Alemagne de l'Est
CYCLISME

7-12 mal : Tour d'Espagne
8 mal : omnium professionnels e'

amateurs à Genève
12 mal : Tour du Wartenberg poui

amateurs à Pratteln
Tour de Romandie

9 mal : Genève - Villars, 196 km
10 mal : Villars - Yverdon , 244 km
11 mal ; Yverdon - Delémont, 108 kir

et course contre la montre à De-
lémont, 26 km

12 mal : Delémont - Genève
AUTOMOBILISME

11 mal : Grand prix de Sllverstone
12 mal : slalom national à Payerne ;

Grand prix de Spa
WATERPOLO

11-12 mal : rencontre internationale
France B - Suisse à Paris

BASKETBALL
10-12 mal : championnats du monde

& Rio de Janeiro
JUDO

10-11 mal : championnat d'Europe à
Genève

GOLF
12 mal : rencontre Belgique - SUIBSC

à Ravenstein
MOTOCYCLISME

12 mal : triai à Kandergrlen ; Grand
Srlx de cross du Danemark ; cross

iternatlonal h Blelsteln

Collet vainqueur
sur ses terres

A Morges, le championnat des 20
kilomètres de la Fédération suisse de
marche amateurs a vu la victoire du
Vaudois Henry Collet, de Lutry, qui a
couvert la distance en 1 h 45' 36".

Résultats :
Championnat suisse des 20 km : 1.

Henry Collet (Lutry), 1 h 45' 36" (moyen-
ne 11 km 226) ; 2. Jean Ryf (Genève) ,
1 h 49' 10" ; 3. Georges Ducarroz (Lu-
try), 1 h 49' 31" ; 4. Pierre Boimond
(Genève) , 1 h 50' 42" ; 5. René Delley
(Lutry), 1 h 54' 58" ; 6. Alain Ansenne
(Carouge), 1 h 56' 10" ; ; 7. Gaston Po-
relet (la Sallaz), 1 h 57' 22" ; 8. Marcel
Jordan (Lutry), 2 h 02' 31" ; 9. Frédy
Christen (Carouge), 2 h 06' 09" ; 10. ex
aequo : Robert Grognuz (Prllly) et Willy
Panchaud (Nyon), 2 h 07' 55".

Vétérans (20 km) : 1. Georges Dupont
(CM. les Broyards) , 1 h 58' 29". Juniors
(15 km) : 1. Alired Babel (Nyon), 1 h
25' 50" ; 2. René Ottoz (CM. les
Broyards), 1 h 26' 42".
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bat tous les records par les services
qu'elle rend et la simplicité de son
emploi,
C'est la machine de confiance qui
ignore pratiquement la panne.
Examinez-la: vous serez enthou-
siasmé! Demandez une démonstra-
tion ou le prospectus gratuit avec
50 photos en couleurs.

La maison ne vend aucun produit
surgelé
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CHAQUE MERCREDI : Couvet : de 8 h 15
à 9 h 45 — Fleurier : <le 10 h 15 à 12 h
MERCREDI : Travers : de 8 h à 9 h 30

Môtiers : de 10 h à 11 h
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L. CARRARD
Epancheurs 9 - Neuchâtel

Tél. 5 20 25

Présent également à la Foga
Halle III - Stand 39

Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 28
Simone ROGER-VERCEL

Elle observa Elisabeth . La jeune fille avait iine figure
soucieuse. Cela se comprenait : Erwan n 'était-il pas un
de ses amis d'enfance ? On chuchotait même que cela
ferait probablement un mariage et l'on s'en réjouissait ,
car la cadette des Lannemeur était bien vue. On la
disait « point fière »... Sans doute , elle était peinée
par ce qu'elle venait d'apprendre. Et encore , la fer-
mière ne lui avait pas dit ce qu 'elle soupçonnait et
que la venimeuse cuisinière colportait : « 11 est sans
doute parti avec une fille de là-bas... » Comme elles
n 'avaient jamai s  pris au sérieux les déclarations auto-
nomistes d'Erwan , qui , d'ailleurs , ne sortaien t guère du
cercle de sa famil le  et de ses amis , elles ne faisaient
aucun rapprochement entre cette fugue et l'explosion
de Saint-Denis. Cette nouvelle, d'ailleurs, était passée
presque inaperçue dans le pays. Ce jour-là. on s'était
arraché le jour nal pour lire le compte rendu de la fête
annuelle : course de vélos dont tout le monde était
friand au point de rester des heures sous la pluie,
les pieds dans la boue , à guetter le peloton ; bénédic-
tion des chevaux de labour, selon une très vieille tra-
dition et, pour finir , bal sous une grande tente spé-
cialement dressée. Il y avait eu aussi une tombola et
la liste des numéros gagnants avait polarisé tout l'intérê
Bref , les commères du village n 'avaient pu trouver d'au-
tre cause à cette disparition qu 'une jolie fille. Et l'on
plaignait Elisabeth, les uns sincèrement , comme la fer-
mière, les autres avec une pointe d'hypocrisie. La fer-
mière eut soudain quelque remords d'avoir assené cette
nouvelle à la jeune fille. Elle murmura avec embarras :

—• Valait-il pas mieux que vous sachiez ?
Elisabeth acqu iesça de la tête et se mit en devoir

d'assujettir le couvercle du pot. Elle le fixa solidement,
et le consolida avec un fil de fer.

Quand elle eut terminé, elle tendit la main à la fer-
mière et sortit, très calme, avec un sourire, comme «1
elle avait oublié ce qu'on ven ait de lui dire.

Son vélo attendait dans la cour. Elle enfila l'anse de
son pot à lait sur le guidon , après avoir vérifié que
le couvercl e tenait bien. La ferm e se trouvait à deux
bons kilomètres du manoir. Elle avait longtemps appar-
tenu à sa famille et les métayers leur fournissaient le
lait et le beurre à des prix défi ant toute concurrence.

Le vélo était une vieille machine, au guidon eh lyre.
Il brimbalait et sa peinture s'écaillait, malgré les soins
d'Elisabeth qui repassait de temps en temps une cou-
che d'émail sur le cadre vétusté.

Elle le garda à la main pour sortir de la cour, car
il y avait trop de flaques a contourner et de poulets
vagabonds pouvant se jeter dans ses roues. Elle marcha
encore sur le chemin de terre que les averses récentes
avaient enduit d'une boue gluante qui glissait sous les
pn eus. Comme elle allait déboucher sur la grand-rout e,
elle aperçut un homme qui venait à sa rencontre. Son
coeur battit très fort : elle avait reconnu Christian.

Elle s'arrêta brusquement, prise de panique. Puis
elle réfléchit que cela n'arrangerait rien. Elle avait
peut-être tort de s'affoler : le chemin, après la ferme
qu'elle venait de quitter, s'enfonçait vers une autre
maison. Il pouvait y avoir là-bas un malade.

Elle se reprit donc et repartit , en «'efforçant de dis-
simuler son trouble.

Christian vint à elle et dit simplement t
—' Je vous attendais. J'ai à vous parler.
Elisabeth jeta un regard autour (Felle.
— Croyez-vous que ce soit l'endroit rêvé ?
Le chemin était encaissé entre deux talus. De cha-

que côté s'étendaient des champs déserts.
— Pourquoi pas ? dit Christian. Personne ne peut

nous enten'dre. S'il vient quelqu'un, noua 1« verrons
de loin.

Elisabeth acquiesça, résignée. Elle n 'éviterait pas
l'explication qu'elle redoutait...

Es continuèrent de marcher côte à côte, sur le che-
min. La jeune fille regardait à terre. Christian, loin
devant lui. Ils approchaient de la grand-route, quand
il se décida :

— Elisabeth, J'ai une chose grave à vous demander.
— Est-ce vraiment indispensable ?
— Malheureusement, oui.
— Pourquoi « malheureusement » ?
— Parce que cela me coûte beaucoup de vous inter-

roger.
— Alors, ne le faites pas. Qui vous y force ?
Il ne répon dit pas. Elle espéra un instant qu 'il n'al-

lait pas insister. S'il lui était pénible, à lui, de ques-
tionner, il lui serait encore plus pénible, à elle, de
répondre.

Il posa la main sur le guidon du vélo, comme pour
l'immobiliser et signifier à sa propriétaire qu 'elle de-
vait demeurer là , bon gré m'ai gré, à l'écouter. On aurait
dit qu'il avait peur que la jeune fille ne s'échappât.

Elle posa sur lui un regard résigné et attendit.
Avant de parler , il la regarda dans les yeux. Elle

battit légèrement des paupières.
— Elisabeth , demanda le jeune homme, où étiez-vous

ces dernières semaines ?
— On ne vous l'a pas dit T
— On m 'a parlé de Nice.
— Alors... dit-elle d'un ton dégagé.
Mais lui fronça les sourcils et la regarda d'un air

de dire : « Vous ne vous en tirerez pas comme cela. »
Pourtant, il feignit d'entrer dans le jeu.

—¦ Vous étiez donc là-bas pour le Carnaval. J'avoue
que j' ai eu grand plaisir à vous entendre décrire la
galère en œillets blancs. Je vous admire.

—- Et pourquoi donc ?
¦'¦. — Vous avez beaucoup d'imagination.
1 — Vraiment ?

— Oui... pour inventer tous ces détails. Parce qu 'il
n'y avait pas de galère d'oeillets blancs au défilé du
Carnaval.

— Vous croyez ?
— J'en suis sûr.
Elle le regarda attentivement :
— Alors, pourquo i en avez-vous parlé ?
— Pour voir ce que vous alliez dire. Vous avez

bien menti, Elisabeth, avec élégance.
Le visage de la jeune fill e se ferma.
— Vous aussi, vous avez bien menti , il me semble.
— Pas trop mal, puisque vous avez donné dans le

piège. Mais j'ai été seul à le savoir.
Il marqua un temps de silence, pour donner plus de

relief à ce qu'il voulait dire, puis il déclara :
— Parce que, moi, j'étais la seule personne à pou-

voir parler du défilé du Carnaval. J'étais à Nice, ce
jour-la.

La jeune fille sursauta.
— Oui , reprit-il. Et je suis passé à la villa Tamaris.

Vous devinez ce qu'on m'a répondu quand je vous ai
demandée...

Elisabeth baissa la tête. Mais elle serra les lèvres et
ne fut plus qu'un masque tendu , obstiné.

— Pouvez-vous me dire pourquoi vous avez menti
à tout le monde ?

Elle ne répondit pas.
Christian menaça :
— Et si j'allais dire k votre mère ce que j' ai appris

là-bas ? Si je lui rapportais ce que m'a dit le gardien
de la villa Tamaris ?

— Vous ne le ferez pas.
Elle avait répliqué d'une voix nette. Elle ne suppliait

point : elle affirmait. Et elle n 'avait pas tort. Christian
aurait été bien embarrassé s'il lui avait fallu expliquer
à Mme Lannemeur le motif de son voyage, sa hâte à
courir à la villa Tamaris.

(A suivre)

Le complot de Lannemeur



Monsieur et Madame
Gilbert PACCHINETTI et leur fils
Caryl-Roger , ont la très grande Joie
d'annoncer l'heureuse naissance de

Tania - Ingrid
et

Rodrigue - Silvio
Neuchâtel, 6 mal 1963

Bel-Air 39 Maternité

Madame Monique Huguenin et sa fille
Marlyse ;

Madame et Monsieur Henri-Charles
Huguemin-Schorpp, coneierne hôtel com-
munal ,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de.

Mireille - Henriette
leur chère fillette , soeur et petite-fille,
que Dieu a reprise à Lui dans son pre-
mier mois.

L'ensevelissement a eu lieu dans la
plus stricte intimité.
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L'Association pour le D évelopp ement
de Neuchâ tel a , le profond regret d*
faire part du décès de

Monsieur Edmond KUFFER
ancien vice-président et membre d'honneur

Elle garde de celui qui donna tant
de lui-même à sa cité, un souvenir vi-
vant et reconnaissant.

IIMIMM I II—IlMTIMl—^M

sf! \ Les comités de la Soc iê-
~3J-v té des Vieux - Industriens

C *̂^* et d ' Indus tr ia  ont le regret
(J d'annoncer le décès de

Monsieur Edmond KUFFER
Ruban d'honneur

Ils garderont le meilleur souvenir
de ce vieu x membre et ami.

L'Association du commerce de détail
du district de Neuchâ tel  a le regret de
faire part du décès de

Monsieur Edmond KUFFER
membre fondateur

membre du bureau et du comité
durant de nombreuses années,

survenu le 4 mai , à l'hôp ital des Ca-
dolles.

Neuchâtel , le 6 mai 1963.

LA COTE-AEX-FÉES
Elections des autorites

paroissiales
(sp) MM. Pierre Leuba et Paul-Eugène
Guye ont été réélus députés au Synode
et le Collège des anciens se compose de
la manière suivante pour la période
1963-1967 : MM. Robert Pétremand,
Pierre Leuba, Samuel Maulaz , Paul-Eu-
gène Guye, Hans Maegli, André Pasche,
René Brandt , Pierre Grandjéan-Briig-
ger, Paul Marchand (anciens) et Francis
Guye (nouveau).

TRAVERS
Elections ecclésiastiques

(c) Les élections de la paroisse protes-
tante de Travers ont eu lieu samedi et
dimanche à la salle de paroisse. Elles se
sont signalées par une bonne participa-
tion des électeurs au scrutin. Tous les
anciens d'Eglise en liste ont été élus ou
réélus.

Exercice des premiers secours
(c) Lundi soir, les pompiers ont pro-
cédé à un exercice préparatoire en vue
de l'exercice général des pompes qui au-
ra lieu samedi.

Exercices militaires
(c) Lundi dans l'après-mldl les militai-
res se sont rendus à la Presta où ils
ont procédé à des exercices. Les fermes
en ruines, délaissées par suite des ébou-
lements provoqués par les galeries de la
mine d'asphalte servent ainsi chaque
année aux exercices de l'armée. De ces
malsons 11 ne reste d'ailleurs bientôt
plus pierre sur pierre.

COUVET
Un match de football...

militaire
(sp) Avant le dé part du bat. car. 1,
qui aura lieu mercredi dans la jour-
née , une équipe militaire composée de
joueurs de première ligue et de Hgùé
nationale B disputera mardi soir, au
stade des usines Dubied , un match de
football contre Couvet-Sports I.

LA BRÉVUVE
Beau dimanche

(c) Le temps un peu frais mais ce-
pendant beau a ramené dans notre
vallée des flots d'automobiles. Nom-
breux furent les p i que-ni queurs ins-
tallés le long du pet i t  lac des Tail-
lères enfin dégag é de ses glaces. Mal-
heureusement, les crocus ont souffert
de la neige et du gel et les magni f i -
ques parterres blancs ou violacés que
l'on pouvait admirer la semaine pas-
sée ont déjà presque disparu .

LE LOCLE
Nomination d'un pasteur

(c) Dimanche les électeurs de la pa-
roisse réformée du Locle ont procédé à
l'élection des candidats au conseil d'Egli-
se et au Collège des anciens et ils ont
appelé le pasteur Marc Velan aux fonc-
tions de pasteur de la paroisse en rem-
placement de M. Maurice Robert qui est
parti de la localité. L'Eglise réformée ac-
cueillera également le pasteur Jacques
Bovet , suffragant du pasteur Charles
Bauer , président du conseil synodal.

Ces Muguets-là ont vingt-cmq ans !
Un bel anniversaire chez les accordé onistes

La société d' accordéons «Le Muguet»
a fêté ses alertes vingt-cinq ans d'ac-
t iv i té  au soir du 4 mai , dans l'amicale
sympathie d'un très nombreux puhlic.

Avant de parler du copieux program-
me, soulignons deux exemples de hau-
te fidélit é dans le comité  du « Mu-
guet », heureusement mis en vedette
au cours de la part ie  o f f i c i e l l e  : M.
Louis von Allmen est président de la
société depuis sa fondation et M.
Schlosser , membre du comité depuis
la même date. Ils fu ren t  app laud is ,
félicités , des cadeaux leur furent re-
mis et le public s'émerveil la  qu 'il pût
exister de nos j ours encore , de sem-
blables et constants dévouements.

Les sociétés marraines du «Muguet»,
le club des accordéonistes « Helvetia •
de Serrières et le Jodler-club de Neu-
châtel , agrémentèrent la soirée de plai-
santes  productions ; le premier, dirigé
par M. E. Jeannet , joua de jolies val-
ses, le second , sous la direction de
M. A. Blumer , f i t  entendre  quelques-
uns des airs typ iques de son ré per-
toire , et auxquels lés dialectes aléma-
ni ques donnent une force toute spé-
ciale.

L'on entendit un jeune conteur-di-
seur , dont nous ne savons que les pré-
noms : Jean-Claude. Il a une mémoire
sans défaut , il dit bien , un ' peu vite
parfois ; qu 'il se méfie  du micro et ne
s'en approche jamais trop : la pureté
de la diction en souffre immédiate-
ment 1 II fit un bon choix des histoi-
res qu 'il nous offrit .  L'on n 'en dira
pas tout à fait de même du fanta i -
siste-animateur Mick Gamin ; certes ,
il a de l'abattage , qualité essentielle ;
qu'il modère l'éclat de sa voix par-
fois criarde. Nous ne pensons pas —
qu'il s'en souvienne — que personne
aime les « bonnes » histoires qui font
des allusions de groût très douteux
à la religion.

L'ensemble gracieux et juvénile du
« Muguet » se fit. entendre ensuite , sous

la ferme direction . de M. W. Donzé.
On félicite ce dernier du choix qu 'il
f i t  d'une attrayante ouverture de Nàf ,
bien écrite, contenant de beaux effets ,
et qui permit au public d'apprécier
le travail soigné de chacun , dans l'or-
chestre. Le directeur fut fleuri et ap-
plaudi , lui aussi , le plus cordialement
du monde. L'on félicite en passant les
très jeunes musiciens qui , par deux
fois , jouèrent seuls avec un soin re-
marquable  et une belle assurance :
voilà une nouvelle vague qui aura
son uti l i té dans les rangs des aînés.

Nous avons récemment dit , ici mê-
me, les succès mérités dont jouissent
les neuf « Gars de la Chanson » de
Peseux ; ils furent vivement applaudis
en fin de soirée ; les chemins de la
réussite semblent leur être ouverts ;
c'est justice, car la préparation des
chansons , l'accord des voix , l'entrain
juvénile , le permettent. Qu'ils quittent
parfois , cependant , les chemins battus,
les airs archiconnus , et abordent la
nouveauté : les amateurs d'ensembles
tels que celui de ces « gars » si sym-
pathiques , les en féliciteront.¦ Une foule de jeunes gens se livra
ensuit e aux plaisirs de la danse.

M. J.-C.

TVODS
Noces d'or

(c) M. et Mme Florian Botteron , an
cien boulanger à Nods , âgés respective
ment de 73 et 76 ans , ont fêté , diman
che. leurs noces d'or.

CORCELLES

Le major Russbach
a commenté la nouvelle loi

sur la circulation
(c) Le - Moto-Club de la Côte avait or-
ganisé , vendredi soir, une séance publi-
que d'orientation sur la nouvelle L. A.
La grande salle de l'hôtel de la Gare
était remplie jusqu 'à la dernière place
d'un public attentif .  Le major Russbach
s'en t in t  à montrer les différences es-
sentielles entre les anciennes . _ et les
nouvelles prescriptions , puis répondit ,
avec pertinence et bienveillance, à une
série de questions de Ses auditeurs.
Deux heures durant il tint ces derniers
en haleine , exposant , expliquant , aver-
tissant. Nos policiers en ont fini d'aver-
tir , les contrevenants seront amenda-
blés. , . ...

' Mais avant tout , voici ses ultimes
conseils : que chaque conducteur res-
pecte son prochain , intensifions 1 édu-
cation routière des enfants , conduc-
teurs de demain , soyons en toute occa-
sion conciliants, sérieux et... souriants.

BOUDRY
Inspection du corps

des sapeurs-pompiers
(c) ' Après plusieurs exercices partiels, le
corps des sapeurs-pompiers de Boudry
s'est réuni au complet pour procéder à
l'exercice d'ensemble,' groupant les sec-
tions d'Areuse, de Trois-Rods, des Fa-
briques et ' de Boudry. Cette année le
major Vuilleumier du Locle, assisté du
capitaine Zurbuchen de Fleurier , tous
deux délégués cantonaux , ont inspecté
les diverses sections du corps que dirige
depuis quelques années le capitaine Geor-
ges Treuthardt. Assistaient également à
l'inspection les membres de la commis-
sion du feu . En leur nom M. IPerre
Hess s'adressa aux sapeurs-pompiers.

Le major Vuilleumier estima le tra -
vail et l'état de préparation bons chez
les hommes et les sous-officiers. Le ca-
pitaine Treuthardt rappela que cette an-
née les. exercices partiels n 'ont jamais
pu se dérouler au complet; on fut no-
tamment tributaire de l'intense activité
théâtrale 

CORNAUX
Elections paroissiales '

(c) A l'issue du culte dominical , les
électeurs des quatre quartiers de notre
paroisse ont procédé aux élections sui-
vantes :

Députés au Synode. — MM. Paul Mo-
ser, Cornaux , Willy Probst , Cressier .

Collège des anciens. — MM. ' Robert
Berger , Cressier; Georges Droz , Cornaux;
Raymond Geiser, Enges; Robert Grogg,
Thielle; Adolphe Hàmmerll, Cressier ;
Hermann Krebs, le Buisson ; Paul Mo-
ser, Cornaux; David Muller , Cornaux ;
Willy Probst , Cressier; Max Roethlisber-
ger , Wavre ; Werner Stern, Cressier ;
Paul Virchaux , Frochaux.

PESEUX
Rentrée des classes

(c) "La rentrée dés classes au printemps
s'est déroulée normalement la semaine
écoulée et l'on enregistrait 84 enfants
qui pour la première fois franchissaient
le seuil du collège, la plupart conduits
par leur maman toute heureuse de voir
son rejeton prendre place parmi tous
ces « pioupioux » . C'est ainsi que nous
aurons cette année trois classes de
première année avec un effectif de 28
élèves chacune.

Retraite
et assemblée de paroisse

(sp) Samedi dernier le collège des an-
ciens s'est retrouvé lors d'une retraite à
Vaumarcus et a procédé à l'étude de
l'éligibilité des femmes dans les autorites
de l'Eglise. C'est à la suite d'une longue
discussion empreinte du meilleur esprit
qu 'il a décidé de répondre affirmative-
ment aux questions du Conseil synodal.

En fin de journée le problème du chré-
tien face à son prochain a fait l'objet
d'un exposé d'un de ses membres , M. L.
Grandjean , lequel a soulevé de nombreux
points d'interrogation quant au ministère
de l'Eglise dans un village.

Dimanche, une assemblée de paroisse
avait été convoquée pour procéder , à. l'é-
lection de ses autorités. Pendant le dé-
pouillement du scrutin , le président ,, M.

Chs Dintheer, pasteur, donna, l'occasion à
M P. Bolle de situer les buts des « Chan-
tiers de l'Eglise » qui, rappelons-le, ne
doivent en rien influencer la situation fi-
nancière de la paroisse comme de l'Eglise
neuchâteloise en général . Il s'agit en ef-
fet d'une action extraordinaire et d'un ef-
fort spécial demandé aux paroissiens, un
ELctc de foi.

Quoique l'absence des jeunes paroissiens
fût regrettable, c'est par une belle una-
nimité qui les membres suivants du collège
des anciens furent élus ; MM. G. Breguet ,
R Du Pasquier, R. Favre-Grenier , L.
Grandjean . G. Guye, V. Guye, A. Rey-
mond, A. Rouler , A. Sagne, A. Steiner,
W. Troillet , A. Vaucher , A. Vuille, P.-A.
Veuille, A. Vulliet , P. Walder, M. Weiss-
kopf tous anciens et trois nouveaux : MM.
H. Gentil , G. Gretillat et C. Rollier.

Le mandat de député au Synode a été
également confirmé à MM. R. Favre-Gre-
nier, A. Vaucher, A. Vulliet et M. Wetes-
kopf.

MONTMOLLLN
Un tir d'une qualité

exceptionnelle
(c) Dimanche, les tirs obligatoires de la
société de tir « La Rochette » se sont
déroulés en présence du commissaire de
la fédération des sociétés de tir, M.
J.-C. Sermet. Les résultats ont été ex-
ceptionnels,

La moyenne de société atteint 92 ,8 p
(92 points étant nécessaires pour obte-
nir une distinction) . Dix tireurs sur
quatorze ont obtenu une mention. Voici
les meilleurs résultats :

1. A. Badertscher , 106 ; 2. C. Etter ,
102 ; 3. E. Badertscher , 102; 4. H. Stei-
nemann, 100; 5. J. Glauser , 97 ; 6. J.-L.
Glauser, 96 ; 7. E. Liniger , 92 ; 8. J.
Isely, 92 ; 9. K. Glauser, 92; 10. W.
Steinemann, 92.

VALANGIN
Elect ion des anciens

(c) Les sept anciens en charge du
foyer paroissial de Valangln , ont été
réélus dimanche. Ce sont MM. Samuel
Balmer , Charles Besson, Robert Debrot ,
René Gaffner , Jean-Louis Touchon , Fran-
cis Triponez et Jean-Marc Weber.

M. Samuel Balmer a en outre égale-
ment été réélu député au Synode.

VVERDON

Une bagarre
(c) Dimanche en fin d'après-midi , une
bagarre a eu lieu à la Pinte vaudoise
eutre deux clients. Un des interlocu-
teurs donna un coup de couteau au
bras à son adversaire. Grièvement
blessé , perdant abondamment son
sang, ce dernier a dû être conduit à
l'hôpital. Quant au premier , il a été
incarcéré et mis à disposition du juge
informateur .

Deux arrestations
(c) La police de sûreté a arrêté deux
Algériens , l'un domicilié à Yverdon ,
l'autre à Moudon. Ils avaient abusé
d' une fillette de 15 ans , d'Yverdon.
Ils ont été mis à la dispositipn du
juge informateur.

Au tribunal de police
(c) Siégeant sous la présidence de M.
G. Besson, le tribunal de police d'Yver-
don a condamné jeudi une sommelière
française , J. B., 23 ans, pour injures et
voies de fait sur la personne d'une jeune
Yverdonnoise, à 40 fr. d'amende et aux
frais.

Au Conseil communal
(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal a voté un crédit de 6000 fr.
pour l'engazonnement de la place d'ar-
mes, après une très longue discussion ; il
a rejeté une motion concernant l'aména-
gement des rives du lac ; il a approuvé
l'aide de la commune au projet de cons-
truction de ï'aslle des vieillards; il a
enfin voté un crédit de 53,000 fr. pour
l'installation d'un chauffage central dans
les prisons d'Yverdon.

PORTALBAN
Décès d'un employé communal

(c) Vendredi dern ier s'est éteint , à
l'âge de 83 ans , M. Etienne Delley, 'an-
cien employé communal.

Le défunt s'occupa pendant plu s de
quarante ans de , l'entretien du réseau
routier. C'était un employé fidèl e et
dévou é et c'est une figure typique qui
disparait de la localité.

DAUCHER
Un enfant blessé

par une automobile
(c) Lundi matin , à 10 heures, le petit
Walter Campagnolo, 4 ans , jouait un
peu trop près de la route cantonale.
Il fut happé par une voiture. Très gra-
vement atteint il a été transporté à
l'hôpital Wildermeth où son état est
iueé très grave.

CONFÉDÉRATION

Conférence des directeurs cantonaux
des affaires sanitaires à Berne

¦
BERNE (ATS). — La conférence des

directeurs cantonaux des affaires sani-
taires a siégé le 3 mai 1963 à Berne
sous la présidence du conseiller d'Etat
J. Heusser et en présence du conseiller
fédéral Tschudi et des médecins canto-
naux.

Elle a entendu des rapports et des
exposés du major H. Reber , du Dr
A. Sauter , directeur du service fédéral
de l'hygiène publique , et du Dr P.
Calpini , de Sion , sur l'épidémie de ty-
phoïde de Zermatt. Puis elle a discuté
les mesures à prendre pour _ prévenir
de telles épidémies , et a présenté di-
verses propositions pour une révision de
la loi fédérale sur les épidémies. Elle
examinera les détails de cette révision
lors d'une prochaine séance.

Le président a, en outre , lancé un
appel aux cantons en faveur de l'agran-
dissement de l'établissement suisse pour
épileptiques.

Séance consacrée
à rénidémie de Zermatt

SAINTE-CROIX
Une embardée

(c) Un automobiliste de Sainte-Croix,
M. W., qui circulait en direction de
Buttes , est sorti de la route dans les
gorges de Noirvaux . Sa voiture est très
endommagée. Le conducteur est in-
demne.
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DELEMONT

Des donneurs de sang
récompensés

(c) Cent quarante donneurs de sang du
centre de donneurs de sang de l'hôpital
de Delémont ont été décorés de médail-
les, samedi soir , au cours d'une mani-
festation à laquelle assistaient le colonel
Burgi , médecin en chef de la Croix-Rouge.
Treize médailles d'or ont récompensé ceux
d'entre eux qui avalent donné leur sang
plus de vingt-cinq fois . Le record est dé-
tenu par Mme Anna Cuttat , de Courren-
dlin, qui s'est soumise à quarante et un
prélèvements, et à M. Joseph Chuttel, de
Delémont, pour trente-deux prélèvements.

Le centre de transfusion de Delémont
peut s'adresser à mille donneurs. En 1962 ,
650 d'entre eux ont offert du sang.

LA HEUTTE
Un poids lourd dévale

au bas d'un talus
(c) Lundi matin , un camion lourde-
ment chargé a dévalé au bas d'un talus
entre Sonceboz et la Heutt*. Les cau-
ses de cet accident , dont les dégâts
sont évalués à 10,000 fr „ seraient dus
à une fraction de seconde d'inattention
du chauffeur qui heurta la banquette
de la chaussée, le muret, et dévala an
ha« du talus.

Le comité die la Socié té suisse des
voyageurs de commerce , section de
Neuchâte l , a le p énible devoir d'in-
former ses membres du décès de leur
collè gue

Monsieur Edmond KUFFER
Grand vétéran

Il gardera un souvenir reconnaissant
AP m» anciéi -alre actif  et dévoué.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES — 1er mai. Boss, Ce-

dric-Alain , fils de Benjamin , horloger
à Colombier ,, , et de Marlnette-Jacque-
line, née Tabasso. 2 . Schreyer, Daniel-
Antoine, fils de Werner-Eduard , agri-
culteur a. Gais , et d'Edmée-Ida-Claire ,
née Grandjean ; Romy, Alain-Olivier ,
fils de Charles-Henri , employé d'impri-
merie à Corcelles, et dé Louise-Henriette,
née Brunner ; Bulfon , Marie-France, fille
d'Aldo, mécanicien sur autos à Neu-
châtel , et de Gisèle-Ellane , née Currit.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 3
mai. Mainiero , Raimondo, ouvrier de
fabrique, et Piazza , Lldia, les deux à
Neuchâtel ; Muratorl , Sergio, manœuvre
à Neuchâtel. et Piatti , Lina-Caterina,
à la Chaux-de-Fonds ; Elzingre , William-
Bernard , commerçant, et Guirr , née Ro-
chat , Gilberte-Marie, les deux à Neu-
châtel ; Banderet, Jean-Claude-Adolphe ,
eerrurier-constructeur , et Netuschill , Bet-
ty-Huguette, les deux à Neuchâtel ;
Glanzmann, Robert-Wemer , technicien-
mécanicien â Neuchâtel , et Christe, Jac-
queline-Denise à Delémont ; Travostino ,
Pierre-André, horloger , et Elzingre, Fran-
çoise-Antoinette , les deux à Chézard ;
Iannella , Salvatore , soudeur à Marin-
Epagnier, et Viti, Evellna-Maria à Neu-
r.hâtel.

JURA

A la suite des divers incendies dus
à la malveil lance constatés dans le
Jura et de l'activité d'une organisa-
tion clandestine dénommée F.L..I,
(Front de libération jurassien) ,  le
Conseil exécutif du canton de Berne
avait décidé de confier les enquêtes en
cours à un juge d'instruction extraor-
dinaire. La Chambre d'accusation de
la Cour suprême du canton de Berne
a décidé de confier cette tâche à Me
Albert Steullet, président du tr ibunal
2 du district de Moutier et juge d'ins-
truction du district.

Me Steullet devra se consacrer en-
tièrement à cette tâche, qui a un ca-
ractère provisoire. Il sera remplacé
momentanément  comme président par
le greffier actuel du tribunal de Mou-
tier.

' * La valeur des secours distribués par
l'intermédiaire de la ligue des sociétés
de la Croix-Rouge à 1,600,000 personnes
en Algérie, du 1er juillet 1962 au 31
mars 1963, atteindra vraisemblablement
un total proche de 100 millions de francs
suisses.

Un juge d'instruction
extraordinaire chargé
de l'affaire du F.L.J.

SERISE

BERNE (ATS). — La session ordinai-
re da printemps du Grand conseil du
canton de Berne a débuté lundi.

Au nom de tous les groupes , M. Bla-
ser a d'abord lu une déclaration rela-
tive aux activités du « Front de libéra-
tion jurassien ». La déclaration souligne
qu 'une cohabitation harmonieuse des
deux groupes linguistiques est nécessai-
re. Elle condamne sévèrement toute
atteinte à l'ordre et à l'entente pacifi-
que.

Le conseil a ensuite approuvé des
projets de constructions scolaires pour
un montant de 12,500,000 fr. (parmi les
quinze projets dont il s'agit citons
l'œuvre des sœurs de Courfalvre , qui
reçoit une subvention de 75,582 fr. pour
son jardin d'enfants , deux appartements
d'instituteurs à Rossemaison , 96 ,520 fr.,
et l'école primaire de Cornol , 167,167
francs).  Le montant global des sub-
ventions s'élève à 4,500 ,000 fr.

Toujours au chapitre de l'instruction
publique le conseil a approuvé par 53
voix contre 52 une motion socialiste
demandant la revalorisation de l'école
primaire. Un postulat demandant l'ins-
ti tution de classes d'école normale
dans l'Emmental a été accepté , de mê-
me que le postulat proposant une clas-
se d'école normale mixte  à Bienne , pour
le Jura sud. Toutefois des voix se sont
élevées pour prendre la défense de
l'école normale de Porrentruy, qui pour-
rait perdre la moitié de ses effectifs .
Le nostulat a obtenu 90 voix contre 9.

Questions jurassiennes
à l'ordre du jour
du Grand conseil

Cyclisme
Cent dix-neuf concurrents se sont

présentés en fin die matinée au départ
de la Flèche wallonne, deuxième
épreuve du week-en d ardennais.

Le départ est donné avec cimq mi-
nutes de retard au pied de la route
du Gonproz.

Au sommet de la côte d'Ereffe , c'est
le Hollandais Peter Post qui est au
commandement. Il précède l'Allemand
Kunde, Pauwels et Verachter. Au kilo-
mètre 65, l'écart entre le groupe de
tète et celui de seconde position est de.
45", mais quelques kilomètres plus
loin on assiste à un regroupement gé-
néral pour a/border la côte d'Ossogne,
au sommet de laquelle (67me km)
Willy Raes emmène le groupe, précé-
dant B-ahamontes, Post et Roman. Raes
et Bahamontes se détachent légère-
ment , pris en chasse par Roman , Pau-
wels et Everae.rt.

Après une belle poursuite , les trois
chasseurs rejoignent les deux hommes
de tète dans la côte de Sorinnes. Puis
Bahamontes est lâché et Pauwels à son
tour connaît  une forte défaillance. Tou-
tefois  le peloton commence à réagir et
comble peu à peu son retard. Cerami
se lance à la poursuite des fuyards
en compagnie de Poulidor et de Rams-
bottom . Au 184me km, les trois  hom-
mes reviennent à 1' 40" du trio de
tête , qui commence h peiner visible-
ment. La chas>se est terrible derrière
eux, et leur avantage fond à vue d'reil.
Dans la dure montée de la Blanche-
Borne , le Français  Poulidor lâche le
peloton en compagnie de van Cou ings-
loo, Bocklant , von Wynsberge , A. Des-
met , Simpson , Zilvernerg et Post.
Après une chasse énergiqu e, les huit
hommes reviennent saur les quatre
échaippês et poursuivant sur sa lancée ,
Poulidor laisse rapidement tout le
monde sur place et enlève br i l lamment
la 27me Flèche wallonne et, en même
temps la première place au classement
ffénÀrail du week-end ardennais.

Classement :
1. Raymond Poulidor (Fr.), les 213 km

en 6 h 08' 39" ; 2. Janssen (Hol) à 11" ;
3. Post (Hol) ; 4. van Coningsloo (Be)
même temps ; 5. Bocklant (Be) à 13" ;
6. Cerami (Be) ; 7. Roman (Be) ; 8.
A. Desmet (Be)q 9. van den Berghen
(Be) ; 10. Simpson (G-B) ; 11. Rams-
botton (G-B) ; 12. Zllverberg (Hol) à.
1' 07". 

Le classement général après la 6me
étape du Tour d'Espagne est le suivant :

1. Jacques Anquetil (Fr) 27 h 10' 57";
2. Colmenarejo (Esp ) 27 h 13' 01" ; 3.
Barrutia (Esp) 27 h 14' 05" ; 4. Perez-
Frances (Esp ) 27 h 14' 13" ; 5. Malie-
paard (Hol) ; 6 . Pacheco (Esp ) ; 7.
Manzaneque (Esp ) ; 8. Gabica (Esp) ;
9. Vêlez (Esp ) 27 h 16' 37".

Foobail
Le concours du Sport-Toto No 20,

resté en suspens depuis le 20 Janvier à
la suite des nombreux renvois de mat-
ches en Grande-Bretagne , sera terminé
lundi prochain. Tous les matches en re-
tard seront Joués selon le programme
suivant :

Arsenal-Burnley, 11 mai ; Birmingham
City - Manchester United , 10 mai ;
Blackburn Rovers-Wolverhampton Wan-
derers, 13 mai ; Blackpool - Aston Villa ,
4-0 ; Bolton Wanderera - Leicester Ci-
ty, 'il mal; Manchester City - Totten-
ham Hotspur, 11 mai ; Sheffield United-
Liverpool, 11 mai; West Bromwich Al-
bion - Sheffield Wednesday 0-3 ;
Chelsea City, 11 mal; Derby County -
Portsmouth , 10 mal ; Leeds United -
Huddersfield Town , 11 mai; Middles-
brough - Cardlff City, 11 mai ; Swan-
sea Town - Sunderland , 11 mal.

Championnat d'Angleterre, première
division : Bolton Wanderers - Sheffield
Wednesday 0-4 ; Manchester United -
Arsenal 2-8. Deuxième division : Mld-
dlesbrough - Leeds United 2-1 ; Cardiff
City - Preston North End 1-1 ; Derby
County - Norwlch City 3-0 ; Hudders-
field Town - Swansea Town 4-1.

FRIBOl/RG

Entre Grolley et Chandon

FRIBOURG (ATS). — M. Louis Par-
ty, âgé de 52 ans, marié et père de
quatre enfants , domicilié à la Roehê
travaillait à une canalisation au boref
de la route conduisant de Grolley à
Chandon quand , soudain , une des pa-
rois de terre s'affaissa.

Enseveli sous 70 centimètres de ma-
tériau , le malheureux ouvrier ne put
être retiré vivant de la tranchée , pro-
fonde de deux mètres.

+ Une délégation militaire suisse con-
duite par le colonel divisionnaire Pri-
mault, chef d'arme de l'aviation et de
la défense contre avions, est partie lundi
pour Stockholm, afin de discuter avec
les autorités militaires suédoises de
questions concernant leur défense aé-
rienne.

Mort tragique
d'un ouvrier

GElVftVE

Accusé d'avoir commis un gros vol
à Vienne

GENÈV E (ATS) . — -La police gene-
voise vient d'appréhender dans un hô-
tel de la ville un ressortissant souda-
nais âgé de 24 ans , né à Khartoum. Il
est accusé d'avoir commis au début du
mois à Vienne un vol s'élevant à un
million et demi de. schil l ings.  En at ten-
dant une demande d'extradition des au-
torités autrichiennes , l 'individu a été
écroué à la prison de Saint-Antoine.

Un Soudanais arrête

VAf.AIS
Entre Montana et Kandersteg

SION (ATS). — Lundi , un alpiniste,
le Dr Winton Oester , âgé de 47 ans,
né en Perse mais originaire de Fruti-
gen , dans le canton de Berne , a fait
une chute mortelle alors qu 'il tentait
en compagnie d'un guide, la traversée
des Alpes de Montana à Kandersteg.
A la suite d' une glissade, il bascula
dans le vide d'une hauteur de vingt-
cinq mètres environ et fut tué sur le
coup.

Le Dr Oester, qui vivait ces dernières
années aux Etats-Unis, venait d'arriver
à Montana où il était assistant d'un
médecin du lieu.

Chute mortelle
d'un médecin

Madame Frédéric wavre ;
Monsieur et Madame Louis Wavre, à

Cossonay ;
Monsieur et Madame Denis Wavre, à

Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Eric Du Bois et

leurs enfants , Michel et Jeanne-Marie,
à Peseux *

Monsieur et Madame Gilbert Wavre,
à Neuchâtel ;

Mademoiselle Madeleine Wavre ;
Monsieur et Madame Robert Wavre,

leurs enfants et pet i ts-enfants  ;
les enfants et petits-enfants de Mon-

sieur et Madame Philippe Wavre ;
Monsieur et Madame Marc Du Pas-

quier , leurs enfants et petits-enfants ;
Madame Auguste Roulet , ses enfants

et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Frédéric Perret,
ainsi que les familles Wavre, Elskes,

Budig et alliées ,
ont la grande douleur de faire part

du décès de
Monsieur

Frédéric-A. WAVRE
leur cher époux , père , beau-père , grand-
père , frère , beau-frère , oncle, grand-
oncle et cousin , enlevé à leur affection
le 6 mai 1063 , à Saint-Loup, dans sa
78me année.

Neuchâtel , le 6 mai 10R3.
(Rue du Trésor 5)

Un avis ultérieur indiquera le jour
et l'heure de l ' incinération.

Monsieur et Madame André Girod et
leur fils , à Genève ;

Monsieur et Madame Edmond Girod
et leurs enfants , à Lausanne ;

Monsieur et Madame Bruno Wymann
et leurs e n f a n t s , à Fleurier ;

Monsieur et Madame Paul Girod , en
France ;

Monsieur  et Madame Robert David et
leurs f i l les , à Genève ;

Monsieur et Madame Aloïs Michaud
et leur f i l le ,  à Lausanne ;

Madame Blanche Michaud , à Clarens ,
et ses enfants  ;

Monsieur et Madame Raymond Mi-
chaud et leurs e n f a n t s , à Genève ;

les fami l les  parentes et alliées ,
ont le chagrin de faire  part du décès

de

Monsieur Robert GIROD
retraité PTT

leur cher papa , grand-papa , frère ,
beau-frère , oncle , parent  et ami , que
Dieu a rappelé à Lui , dans sa 73me
année, après une courte maladie.

Colombier , le 6 mai 1963.
(Rue Basse 7)

Je lève mes yeux vers les mon-
tagnes...

D'où me viendra le secours ?
Le secours me vient de l'Eternel,
Qui a fait les deux et la terre.

Ps. 121 : 1-2.
L'ensevelissement aura lieu mercredi

8 mai , à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Observatoire de Neuchâtel. — 6 mai
1963 Température: Moyenne: 12 ,7; min.:
4 1; max.: 19 ,6. Baromètre : Moyenne :
720 ,1. Vent dominant : Direction : est ,
sud-est; force : calme à faible; nord ,
modéré à assez fort de 18 h à 21 h.
Etat du ciel : clair à nuageux pendant
la journée. Clair le soir.

Niveau du lao du 4 mal 1963 : 429 ,82
Niveau du lao du 6 mai 1963 : 429 ,80

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais et Grisons : ciel variable,
mais temps généralement ensoleillé.
Lente hausse de la température. En plai-
ne, températures voisines ou légèrement
supérieures à zéro degré tôt le matin ,
voisines de 20 degrés l'après-midi. Limite
de zéro degré vers 2000 mètres. Faibles
vents locaux.

Sud des Alpes: ciel serein ou peu nua-
geux. En plaine , températures voisines de
20 degrés l'après-midi. Vents variables ,
en général faibles.

Observations météorologiques

Monsieur et Madame
René DIETRICH - BODENMANN ont
la joie d'annoncer la naissance de
leur fils

Jean-Marc
le 4 mai 1963

Maternité D"™ 33
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POISSONS FRAIS 1
de mer, salés, fumés et marines

LEHNHE RR FR èRES I
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DÉTAIL Place des Halles Neuchâtel : I
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Moulin à café - donne du café encore" 

Starlet-Combl - votre aide de cuisine Rotel-Princess lance une nouvelle ère ae Artella - le nouveau sèche-cheveux léger Aspirateur de poussière - un nouveau Aspirateur t>aial8 - L'aspirateur ba.ais'

meilleur! Le ca,e fraîchement moulu con- idéa|e E||s exécute en secondes des commodité dans votre cuisine. Complet et pratique à tenir. Nouvelles propriétés produit ROTELI Bel assortiment d'accès- transformableenmodèleluge.Nouveaulé:
serve tout son arôme et développa une tâches jusqu 'ici fastidieuses et accapa-. avec 4 accessoires 'appareil à brasser les stupéfiantes. Corps incassable en plasti- 8oires.Nouvûau:commandoaupiedavee na Plus de sac à poussière, avec 5 ac
saveur exquise. Cet apparei l ROTEL très reuses de temps. Tout est sensationnel Dates mixer presse-ius automatique cou- que à base de nylon. Fr. 39.50 seulement. 2 degrés d'aspiration. cessoires.
joli ne coûte que fr. 27.50 dans cette Starlet-Combl. Elle réunit 3 ro- ne-léàumes Fr 298 - 2 ans de garantie Modèle de luxe Fr,278.- Standard Fr.223.- 2 ans de garantie Fr. 188.—

bots en une: malaxeur à main mixer por- pe légumes Fr.298. 2 ans de garantie 
2 ans de garantie Rotel

/ tatif , batl et récipient. Seulement fr. 128.-.
2 ans de garantie Rotel
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Service Bosch Agence de vente

F. WIN KLER VUILLIOMENET
PRÉBARREAU 3 ÉLECTRICITÉ

I 

Neuchâtel Grand-Rue Neuchâtel
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J'achète mes livres
après avoir bouquiné à
mon aise chez

le libraire de la rue
Saint-Honoré qui vous
laisse choisir.

———«m» n««»»

en joli bouleau (neuve de fabrique) comprenant :
2 IitsjumeauxavecUmbau,2tabIesdenuit,l armoire
3 ou 4 portes, 1 coiffeuse, 2 sommiers, 2 protège-
matelas et 2 matelas, 1 couvre-lits, 1 tour de lits.

mlS î

iŝ iff Des 'taches "
%^Ê Dans rembarras ?

Suivez toujours le mode d'emploi



PRINTEMP S
Videz vos armoires !

Grand succès de la soirée
des accordéonistes

du Vignoble
De notre correspondant :
La grande salle de Corcelles , trop

petite pour le public composé en ma-
jorité de jeunes  qui l' envahissait

^ 
sa-

medi soir , a connu une soirée mémo-
rable . De mémoire de gens de la Cale
on ne vit pareil enthousiasme , pareille
f rénés i e , les auditeurs marquant le.
ry thme des mains , des p ieds ,, de la
voix. Les p lus âg és étaient quelque
peu décontenancés !

Deux parties au pr ogramme : la So-
ciale des accordéonistes , sons la di-
rection de M. M arcel Jeanneret , et de.
sa jeune f i l l e , présenta une série de
morceaux , aux d i f f i c u l t é s  p rogressives ,
qui enthousiasmèrent le public.  Deux
nouveaux instruments électroniques —
lu cymbalette et l 'électronium — en
soulignant le ry thme par une tonali té
de f o n d  qui rehausse certains pa ssa-
ges,  le gr oupe dit « d'élite », celui des
'gui taris tes  avec une jeune chanteuse ,
tout cela contribua au grand succès de
ce concert.

Intercalés , les « Faux Frères » , vedet-
tes de la radio et du disque , occupè-
rent la scène une heure d' a f f i l é e , et
ne fai l l irent  p as à leur ré putat i on.
C' est là que la jeune sse de la salle , put
s'en donner à cœur joie , allant même
jusqu 'aux coups de s i f f l e t s .  Par ail-
leurs , les chansons des « Vaux Frères »
étaient de bonne tenue , sans rien
d'é quivoque , ce que nous nous p lai-
sons à souli gner.

Le bal qui suivit remporta tous les
s u f f r a g e s  jusqu 'à une heure avancée.

CORTAILLOD

Exercice général
«lu corps «les sapeurs-pompiers

( c)  Après une période de deux mois
d'exercices de printemps, le corps des
sapeurs-pompiers a effectué samedi
dernier son exercice Relierai et a été
inspecté par la commission du feu.

Après quelques exercices de détail ,
une supposition de s in i s t r e  fut  marquée
par le capitaine Xlatthe y,  commandant
du corps , à la rue des Court Us 22 , avec
extension aux immeubles 24 et 20.
¦ Sous les ordres du chef d ' intervent ion ,

le l ieutenant J.-L. Vougn, la compagnie
intervint  de façon rapide , précise et
efficace.

Sitft t  après cet exercice, tous les
hommes furent ,  groupés dans la cour
du collège et M. Cons tan t  Poohom, pré-
sident  de la commission du feu , re-
mercia chacun du travail accompli.

Le capi ta ine  Matthey décerna ensuite
le grade de sergent au cpl V. Maum a ry .
11 remit également une récompense pour
25 ans de service au lt Chs Henry et
au sap. R. Colomb ; pour 15 ans de
service au cpl F. Vouga , aux sap. J.-P.
Burn , G. Chavaillaz , R. Eva.rd , E Kuffer
et L. Wenker.

La compagnie défila ensuite devant
son commandan t , au son de la fan-
fare.

Un peu plus tard , une séaaice de cri-
tk |ue réunit la commiss ion  du feu ,
l 'état-major et les chefs d'engins. Il
ressort de ce qui fut di t  à cette réunion
que les exercices de l'après-midi avaient
été par fa i tement  commandés et exécu-
tés. Le capitaine DeRégis , qui était
mandaté par la commission du feu , se
déclara extrêmement satisfait  de ce
qu'il avait vu.

Prochaine séance
du Conseil général

(c) Les conseillers généraux ont été
convoqués pour le lundi 13 mai. Les
comptes de 1962 seront examinés lors
de cette séance.

Une institution digne de louanges

Dernièrement, dans la grande salle de
la gare CFF à Neuchâtel , le groupe Neu-
châtel-Vignoble des alcooliques anonymes
tenait sa première séance ouverte publi-
que. Devant une belle salle réunissant des
personnes de tous les milieux et de toutes
les conditions sociales, l'animateur des
A.A. (c'est ainsi qu 'on nomme celui qui
préside les débats) fit un exposé clair et
complet sur l'origine, les buts et l'organi-
sation de ce groupement International qui
compte plus de 300,000 personnes guéries
de l'alcoolisme.

Rester sobre
Le groupement des alcooliques anony-

mes est une société d'hommes et de fem-
mes qui mettent en commun leurs expé-
riences, leur énergie et leur espoir afin
de résoudre leur problème commun et d'en
aider d'autres qui sont encore aux prises
avec la maladie de l'alcoolisme. La seule
condition pour devenir membre, de cette
fraternité est un sincère désir d'arrêter de
boire. C'est un sacrifice librement consenti
par celui qui souhaite se guérir, sans si-
gnature et sans engagement autre que
l'honneur. Dans A.A. 11 n'y a aucune obli-
gation pécuniaire. Les A.A. doivent se suf-
fire à eux-mêmes et refuser toute aide
matérielle venant de l'extérieur. A.A. ne
fait partie d'aucune secte, ni d'aucune dé-
nomination et est tout à fait indépendant
de la politique et de toute autre organi-
sation ou institution. Le seul but du A.A.
est de rester sobre et d'aider d'autres al-
cooliques à le devenir. En conséquence,
les alcooliques anonymes forment un grou-
pe de personnes pour qui l'alcool est de-
venu un problèrrie majeur et , réalisant que
ce problème était en train de ruiner leur
vie, ont décidé d'adopter un nouveau mode
de vie sans faire usage d'alcool. Après cette
introduction , l'animateur paria des douze
traditions et des douze étapes qui sont
ies principes fondamentaux du mouvement
et la source des études des séances fer-
mées. Pourquoi « fermées » ? Simplement
pour permettre plus de liberté d'expres-
sion à celui qui pour être aidé doit ex-
poser son cas. ses souffrances, ses luttes
et ses chutes à d'autres hommes capables
de le comprendre.

Vivre un jour a la fois
Un des moyens utilisés avec succès pur

les A.A. est le programme dit des 24 heu-
res. En effet , il y a dans chaque semaine
deux jours pour lesquels on ne devrait
pas se tracasser , deux jours qui devraient
être exempts de la crainte et de l'appré-
hension : l'un de ces jours est - hier -
avec ses maux et ses peines, ses erreurs
et ses soucis, ses fautes et ses bévues ;
l'autre est demain - avec ses misères pos-
sibles, ses fardeaux , ses larges espéran-
ces et ses pauvres accomplissements. Hier
n 'est plus, demain est hors de notre por-
tée. Il ne reste qu 'un jour - aujourd'hui -.
Tout homme peut livrer les combats d'un
seul jour. Et l'orateur de dire qu 'il y a
là dans cette salle plusieurs hommes, al-
cooliques invétérés qui appliq uant ce
principe scrupuleusement vivent dans l'abs-
tinence totale d'alcool depuis des semaines

ou des mois. Oh ! certes, il ne faut ja-
mais crier trop tôt victoire et les chutes
sont à prévoir , mais A.A. est là pour ten-
dre les bras aux défaillants et leur aider
à repartir.

Un jeune A.A. ayant touché par la fau-
te de l'alcool le fond de la misère morale
et matérielle vint ensuite spontanément et
tout simplement dire ce qu 'il doit aux
A.A. de Neuchàtel-Vlgnoble qui l'ont aidé
à redevenir « un homme ». Puis un bu-
veur chevronné , aujourd'hui sobre , à qui
l'on n 'en remontre pas sur les tortueux
sentiers qui mènent du premier verre à
l'ivresse parla du drame psychique du ma-
lade alcoolique. Il souligna le dévouement
et le désintéressement des collaboratrices
du service médico-social et la valeur du

travail accompli par ce service dans notre
canton.

Les exposés terminés, la discussion qui
suivit permit grâce aux questions posées
de parler des cures de désintoxication , de
la collaboration avec les sociétés d'absti-
nence existantes et de la façon dont les
responsables de A.A. procèdent lorsque
quelqu 'un signale un cas. L'accent ne man-
qua pas d'être mis sur la nécessité de
la volonté du patient d'être guéri et sur
la croyance en une force supérieure ca-
pable de transformer une vie. Enfin , re-
présentants de l'Eglise, des sociétés d'abs-
tinence et des services sociaux , remerciè-
rent les conférenciers des messages enten -
dus. A signaler la présence à cette séance
du nouveau directeur de l'Auvent , entouré
de quelques-uns de ses pensionnaires.

Avec les «alcooliques anonymes »

de Neuchâtel-Vignoble

Les premiers secours de Champagnde
et de Fleurier ont lutté

contre un feu imuginuire... et réel !

Pompiers suisses et français éteignent essence, mazout et huile.
(Photo Avipress - D. Schelling?)

(c) Une démonstration a eu lieu
samedi après-midi à laquelle prirent
part douze hommes commandés par
le capitaine Lagier, des premiers
secours de Champagnole, et trente-
cinq hommes des premiers secours
de Fleurier , dirigés par le capitaine
Zurbuchen. Le commandant Gerlach ,
inspecteur départemental des sa-
peurs-pompiers du Jura , était pré-
sent.

Cette collaboration internationale
des soldats du feu avait pour but
de démontrer l'avantage d'un ca-
mion-citerne tel qu 'en disposent les
pompiers d'outre-Doubs , et qui per-
met , une fois sur le lieu du sinistre ,
de mettre en action des lances
quelques secondes plus tard.

Le premier exercice se déroula
aux abattoirs supposés en feu . Les
hommes luttèrent pour réduire le
foyer et protéger bâtiments et entre-
pôts voisins. Puis, dans la carrière
du Pont-de-la-Roche, on enflamma
neuf cents litres de déchets de
benzine , d'huile et de mazout.

Un assez nombreux public suivit
des opérations spectaculaires, les
rochers du Signal disparaissant sous
de noires volutes de fumée. Du ca-
mion-citerne, une lance suisse et
une lance française furent bran-
chées. La possession d'un engin de
ce genre s'est révélée fort utile ,
et l'on espère pouvoir une fois
en doter notre région dans le cadre
des centres de secours par districts
qui sont actuellement à l'étude.

Après ces exercices, officiers et
premiers secours se retrouvèrent à

l'hôtel de la Croix-Blanche, où
d'aimables paroles furent échangée*
entre les commandants Gerlach, La-
gier et Zurbuchen.

mmmmmmm i ¦»—————^

Cressier : alors, combien de «pas cassés »?

Dimanche après-midi , a eu lieu à Cressier la traditionnelle course aux œufs.
Notre photographe Jean-Pierre Baillod y était et a assisté à cette sympa-
thique omelette géante d'un genre très particulier. Voici deux photos

de la manifestation.
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«Recessed» le filtre en retrait ne touche pas vos lèvres 
— . , - . A vendre

à Bcr„e peur 4.50 francs d'essence! Avec quelle voiture MM. si agréablement des écenomiesî ^ ̂De Zurich * r 
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coudre a pied
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La boisson de toute heure
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Pure et légère
pour votre bien-être



La bonne
légèreté...

n'est-ce pas?

I
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Parliament la cigarette Hi-Fi de PhiHp Morris ....bonne légère Fr. 1.30... et bien meilleure! 
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?P LAIT
C/ pasteurisé

en emballage perdu,
p r a t i qu e  et hygiéni-
que T E T R A de yK i,

En vente maintenant au

Marché-MIGROS
ru* de l'Hôpital

Ouvrir Verser Refermer

I Songez
aujourd'hui

à votre sveltesse
de demain,,.

Voici
votre plan
Mînî-Menu
(900 calories par jour)

PETIT DÉJEUNER
MinVitine Café

1 biscotte

. DÉJEUNER
(adapté au menu familial)

2 tranches de veau de 50 g *
1 pomme de terre en robe des champi

J portion de salade verte * *

DÎNER
MinVitine êpicêe préparée à chaud

1 tartine de pain complet
avec peu de beurre ***

* cuites avec très peu de graisse,
sur le grill

ou dans une feuille d'aluminium
** assaisonnée avec un pe u
de jus de citron et d'huile

*** parsemée de ciboulette hachée menu

* * *
La MinVitine , avec les éléments

de base et les vitamines les
plus importantes, contient les

protéines nécessaires.
Cest pourquoi le régime de

900 calorhs par jour diminue le
poids... et non les forces !

Taille fine :

* i*.*m i nuiti EI s
douce ou épicée

DrA.Wander S.A. Berne

i

Le rêve de chaque ménagère -
une cuisinière électrique moderne

i
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Mod. Luxe E 55 Cuisiner sans surveillance! La ligne élégante de cette cuisinière électrique

piaque automatique fm&ÊÊ^WÊÊ -̂ La p,aque autornat|que avec 
^giage flatte le regard, elle en fait le bijou de votre cuisine.

2 lampes-témoins ^ SalBsi Jm '̂ continu vous permet la 
cuisson ° . .. ,

Four géant aveo ff^̂ ^ËË̂ ^̂ S$: 
automatique, un seul 

réglage 

suffit: . Ses raffinements techniques sont une nouvelle source de
sélecteur à 3 touches |FF°* '* . ' 1 j plus de meta brûlés, m de débordements. ioie et de plaisir pour chaque ménagère.
Grilloir infrarouge f j - i - ^3 U i i .i- i j r r- -i o
Tableau de commande Incliné \'~?7~™""<<mi-'-'w ytf&w/) ' '¦"¦ ¦'¦¦'¦'¦''¦'¦* I
Tiroir à ustensiles/Couvercle „̂„»~, -¦ - ~ "-™?mzé i

¦ i  'i

¦—P- La réalisation d'un rêve r£e f l ê tœ  )
ihawiiiii i iin ii mmmmmmmm— ij V JSr T̂Ok J

 ̂ -̂   ̂ */
j  Le Rêve S.A., Fabrique de Fourneaux et Emalllerie,

lÉHIHiiiiÉlil HilK En vente chez les installateurs-électriciens Genève-Acacias , tél. 022/422800

CUISINIÈRES A GAZ
ou Bulagaz, à 3 feux
à partir de Fr. 405.—

CUISINIÈRES ÉLECTRIQUES
à 3 plaques

a partir de Fr. 399.—

Sur demande, facilités de paiemenf

Prospectus et fous renseignements
par les dépositaires

Téléphone 8 12 43
V *

l'année vigneronne
Ce magnifique petit ouvrage
de Tristan Davernis
est en vente au prix de Fr. 6.-
dans toutes les librairies

.: du canton de Neuchâtel 
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce jou rnal



Une robe qui fait plaisir...
Alors pourquoi maigrir ?
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Spécialement étudiée pour dames fortes,
cette robe classique est entièrement bou-
tonnée devant , coupée dans un filtré
léger, infroissable.

Nouvelle façon droite avec pli au dos,
ceinture de taille et petites manches à
revers.

Se fait en marine, royal et noir.
Tailles 42 à 50.

Seulemen t Fr. t Jy

/^LOUVRE
\ Tél. 5 3 0 1 3  

N E U C H A T Ê .

Usine métallurgique située au bord du lac de Neu-
châtel engage

employée de bureau
pour correspondance française et divers travaux de
bureau.
Faire offres complètes sous chiffres P 50.103 N i
Publicitas, Neuchâtel.

¦H fl I 1 FJ m I I 1 ïTÏÏBH^^̂ ^; ||l|LT_l» l_jrTJLmJmLJ Ĵ^^^^

^̂ ^̂  pour la Direction de la

\̂ ^^̂  fabrique de montres

AVIA
Place-d'Armes 3, Neuchâtel

une employée
pour le service de3 achats.

Nous demandons personne de con-
fiance, consciencieuse et ayant l'ex-
périence des contrôles de livraison.

Faire offres écrites, avec eurricu- _^dÊ&Llum vitae, références, photo et t̂&mprétentions de salaire à l'adresse f̂**̂':
ci-dessui. ^̂ rfRH

| Nous cherchons

I vendeurs qualifiés I
I I
I

Pour notre rayon m
de sport

I

Pour notre rayon ¦
1 de confection messieurs

I

Pour notre rayon
de disques

Pour nos rayons '

I 

tapis et ameublement

Places stables, bien rétribuées.
_ Semaine de 5 jours. _

j Avantages sociaux d'une gran-

' de maison. ^

| Faire offre ou se présenter au
' chef du personnel des grands
¦ magasins ¦

i EBEffiSEl ¦i T̂TzTL J
( Lire la suite des annonces classées en 16me page )!
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Nous cherchons

collaborateur qualifié
pour notre service des sinistres.

Nous désirons !
candidat de langue maternelle française avec connais-
sance approfondie de l'allemand, ayant une bonne for-
mation commerciale, un caractère agréable et aimant
une activité indépendante.

Nous offrons :
travail intéressant et varié, bonne rétribution, œuvre de
prévoyance moderne, horaire de travail continu.

Adresser offres détaillées, avec curriculum vitae et copies de certificats ,
à la

« Zurich » Compagnie d'Assurances
Service du personnel
Case postale Zurich 22

CHEF PÂTISSIER
Grande entreprise coopérative de Suisse romande cherche un chef pâtissier

qualifié , expérimenté, dynamique , bon organisateur , capable de diriger an
laboratoire de pâtisserie occupant une vingtaine d'ouvriers et employés.

Seules, les offres de candidats répondant aux exigences oi-dessus seron t
prises en considération.

Conditions de travail en rapport avec les capacités de l'intéressé et
ses responsabilités.

Faire offres détaillées sous chiffres P.K. 80,796 L., à Publicitas, Lausanne.

t \
Chauffeur

(camionnette)

aide-magasinier
serait engagé. Place stable. Fonds com-
plémentaire AVS. — S'adresser par
écrit à Vuilliomenet S.A., Grand-Rue 4,

à Neuchâtel.

On cherche, pour tout de suite
ou date à convenir,

boulanger - pâtissier
ou pâtissier

Bon salaire.
Faire offres à la boulangerie-pâtis-
serie BISE, faubourg de la Gare 13,
Neuchâtel.

ARTICLES EN PAPIER
On engagerait immédiatement ou en juin

prochain

une ou des ouvrières
déjà au courant des travaux de pliage, col-
lage, couture, etc.

un(e) aide-d'atelier
un(e) aide-facturiste
habile dactylographe, de bonne formation
secondaire (possibilités d'avancement). Pos-
tes stables et bien rémunérés. Il sera répondu
à chaque candidat.

Adresser offres écrites à I. C. 1718 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

OUVRIER
est cherché pour travaux de vigne
et de cave.
Tél. 8 21 08.

On cherche

un peintre en bâtiment
de nationalité suisse sachant tra-
vailler seul.
Travail varié en atelier , place sta-
ble, semaine de 5 jours.
Très bon salaire en cas de conve-
nance .
OTTO SCHAUB
Caravanes La Colombe
BOUDRY (NE)
Tél. (038) 6 45 05

On cherche

JEUNE FILLE
de bonne présentation, honnête,
pour apprendre à servir dans bar
à café.
Bon salaire.
Adresser offres écrites à K. I. 1771
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche

quelques bons ouvriers
de nationalité suisse pour travail
varié en atelier.
Paces stables, semaine de 5 jours.
Bons salaires.

OTTO SCHAUB
Caravanes La Colombe

BOUDRY (NE) Tél. (038) 6 45 05

Nous cherchons

employée de bureau
à la demi-ournée.
Entrée 1er juin ou dat e à convenir.
Faire offres avec prétentions sous
chiffres P. 3Q'iO N., à Publicitas ,
Neuchâtel.

Nous engageons :

un ouvrier pierriste
Eventuellement nous formons ma-
nœuvre ayant les aptitudes pour
travaux fins et précis.
FABRIQUE MARET, BOLE
Pierres pour horlogerie.

Nous engageons

aide de bureau

>

(éventuei'lement à la demi-journée) .
Pour tous renseignements, s'adres-

*A BÊROCHE S.A.
Fabrique de décolletages
Chez-le-Bart/
Gorgier - Saint-Aubin (NE) . s-
Tél. (038) 6 76 76.

A vendre

CHAT SIAMOIS
j iâle, trois mois, propre.
Adresser offres écrites à
EC 1765 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

cuisinière
électrique

et un divan-couche. Tél.
8 35 52.

A vendre table de cui-
sine 120 x 75 cm, 4 ta-
bourets, 1 radio, outils
de jardin. Tél. 8 24 25
entre 18 h et 20 heures.

BARAQUE
à vendre de 10 m sur
3 m 50. Tél. 8 23 37. .

5 TAPIS
Superbes milieux moquet-
te, très épais, 260 x 350
cm, fond rouge, dessins
Bochara , à enlever
Pr. 190.— la pièce. Port
compris.

Envo i contre rembour-
sement , argent rembour-
sé en cas de non-con-
venance.

K U R T H
Rives de la Morges 6

MORGES
Tél. (021) 71 39 49.

Pour cause
de départ

A vendre 1 télévision
« Philips », 1 poussette. 1
vélo de dame. Le tout en
bon état. Prix très inté-
ressants. Guillaume-Parel
16, 2me étage , Serrières.

Gillette Swifzerland Ltd

cherche pour entrée immédiate quelques

ouvrières à la journée
et quelques

ouvrières à la demi-journée;
le matin ou l'après-midi.

Se présenter à son usine de Monruz.

Notre département de vente pièces mou-
lées en acier cherche pour son service de
correspondance un jeune

collaborateur
de langue maternelle française
ayant si possible de bonnes connaissances '
en anglais.
En plus d'une solide formation commer-
ciale, lei candidat devrait faire preuve
d'une certaine compréhension pour les
questions techniques.
Occasion de parfaire ses connaissances en
allemand.
Prière d'adresser offres de service , avec
curriculum vitae, copies de certificats «t
photographie à
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Monsieur est connaisseur!...

Monsieur
préfère
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Pau 
tabac français

exclusivement par

TABACS DE FRANCE
1

Essayez KAIDO
KAIDO allège votre travail KAIDO
prêt à l'emploi sur la planche à repasser

KAIDO au jet si fin grâce au DécyP
KAIDO vous enchante quand vous
repassez votre lingerie fine j £mb =à
KAIDO pour l'empesage désiré KAIDO

se répartit uniformément
KAIDOpourles apprêts souples KAIDO
odeur fraîche + économie des étoffes

KAIDO une nouveauté
KAIDO supérieur grâce au Décyl

I àmmWNÊE la bombe du rendement

\ Icfiifift "Approuvé par l'IRM |%0 11 SU

douceur dans la facilité
d'un empesage bien dosé

*

Geigy» vvj

-

Double couche
de qualité, comprenant :

2 lits métalliques avec traversins mobiles
2 matelas à ressorts, coutil damassé
2 protège-matelas rembourrés 3 kg

Prix : Fr. 43 5.~
J

MflTTCD TAPISSIER - DÉCORATEUR
. llU M Ul Terreaux 3 - Tél. 517 48

mJlÊtlUlUUllli
Un nouveau système de store éprouvé et monté
par les soins de la maison spécialisée

à COLOMBIER - Tél. 6 33 12.

Demandez une offre sans engagement.
Montage de nouvelles toiles sur votre ancienne
monture.



ILS NE COMPTAIENT Â LEUR ORIGINE QUE TREIZE
ÉTATS ET ILS EN GROUPENT CINQUANTE

Depuis la f in de la Seconde Guer-
re mondiale , les Etats-Unis désa-
vouent résolument le « colonialis-
me ». Le gouvernement est, à cet
égard , en parfai t  accord avec l'opi-
nion nationale.  La sujétion d'un
pays à un autre parait aujourd'hui
condamnée par la morale comme
par la fatalité historique.

Dans ces conditions, les puissan-
ces qui exercent encore leur sou-
veraineté sur des territoires autre-
fois conquis ne doivent pas s'obs-
tiner à s'y maintenir.  Elles doivent
même s'app liquer à y renoncer di-
ligemment afin de prévenir les
troubles que peut provoquer l'insur-
rection armée des peuples asservis.
Selon cette conception , l'affranchis-
sement accordé de bon gré doit en-
gendrer la gratitude des affranchis.
Des relations amicales seront ainsi
substituées à la subordination des
colonisés aux colonisateurs, au de-
meurant flétris du nom de « colo-
nialistes ».

Cette conception a maintenant
aux Etats-Unis le caractère d'un ar-
ticle de foi. Nul n 'oserait le ré-
prouver ostensiblement sans s'expo-
ser au risque d'être considéré com-
me complice de l'esclavagisme. Les
Etats:Unis sont d'autant plus à l'ai-
se pour pratiquer cette générosité
que n 'ayant pas de colonies ils se
prescrivent simp lement pour devoir
d'inciter les pays qui en ont à les
abandonner. Un essayiste faisait
observer à ce propos que, la coloni-
sation étant un péché universelle-
ment  condamné , le citoyen des
Etats-Unis le dénonçait , non en se
frappant  la poitrine , mais en frap-
pant celle des autres.

L'expansion des Etats-Unis
Les Etats-Unis, il est vrai, n 'ont

Jamais fondé au-delà des mers un
« emp ire ». Leur origine même leur
épargnait ce souci puisqu 'ils furent

eux-mêmes , jusqu au XVIIIe siècle ,
des colonies britanniques. La natu-
re devait aussi les décharger du
soin de conquérir des territoires
lointains car ils avaient à se déve-
lopper en Amérique du Nord même ,
U leur fal lut  s'é tendre vers l'ouest
et coloniser , si l'on ose dire , d'im-
menses régions sauvages , jusqu'au
Pacifi que. Les voyages de Meriwe-
ther Lewis et William Clark , or-
donnés par Thomas Jefferson , ne
furent  autres que des exp éditions
coloniales sur le cont inent  améri-
cain. L'expansion fut  si rap ide que
de 1816 à 1821 six nouveaux Etats
furent ajoutés à l 'Union. Cette
« marche vers l'Ouest » fu t  exécu-
tée au préjudice des « Indiens »
dont les tribus furen t  pratiquement
anéanties. La main-d' œuvre fa isant
défaut pour les travaux agricoles ,
des travailleurs — soumis au sta-
tut de l'esclavage —¦ furent  achetés
en Afrique. La liberté ne leur fut
accordée qu 'en 1863 par le prési-
dent Lincoln.

L'expansion des Etats-Unis s'était
donc accomp lie en Améri que. Con-
formément aux principes de la dé-
claration d' indé pendance selon les-
quels les gouvernements ne peuvent
obtenir leurs «justes  pouvoirs » que
du « consentement des peuples »,
l'Union s'interdisait la colonisation
au sens ordinaire de ce terme. Cha-
que territoire nouvellement acquis
était destiné à devenir partie inté-
grante des Etats-Unis , avec la plé-
nitude des droits déjà détenus par
les anciens contractants. Chacun
des Etats disposait-il du droit de se
retirer de l 'Union s'il en décidait
ainsi ? L'élection d'Abraham Lin-
coln à la présidence posa effective-
ment le problème. Les quinze Etats
du Sud s'étant soustraits à l'autori-
té de Washington pour constituer ,
à Richmond , une confédération in-
dépendante , Lincoln déclara cette

sécession « légalement nulle ». La
conquête des Etats dissidents fut
entreprise par les armes. Il ne fal-
lut pas moins de quatre ans pour
la mener à bien.

U apparaissait qu 'un territoire
faisant  partie intégrante de l 'Union
ne pouvait en être détaché , fût-ce
par la volonté de sa population.  Le
princi pe selon lequel les gouverne-
ments ne tiennent leurs pouvoirs
que du consentement des peup les
n 'était-il pas offensé ? Au vrai , ce
problème juridique n 'a été résolu
qu 'en fait  et non en droit. U est
singulier de constater aujourd'hui
que la grande démocratie nord-
américaine , qui a maintenu son
u n i t é  en refusant à .ses membres de
faire  sécession , reconnaît  ce droit
aux territoires qui souhaitent se sé-
parer des puissances auxquelles ils
sont assujettis, même s'ils font par-
tie intégrante de ces puissances.
L'Algérie et la province portugaise
de l'Inde se sont trouvées dans ce
cas.

Un peu d'histoire
Consé quence du confli t  avec l'Es-

pagne relatif  à Cuba , les Etats-Unis
se retrouvèrent en 1898 possesseurs
de Porto-Rïco , de Guam et des Phi-
lippines. Dans l'opération , Cuba
avait gagné son indé pendance. L'a-
chat de l'Alaska à la Russie en 1867,
l'annexion en 1898 des îles Hawaii ,
l'achat de la « zone du canal » à
Panama en 1903 et des îles Vier-
ges au Danemark en 1917 exprimè-
rent toute la politique d'expansion
territoriale des Etats-Unis.

L'Alaska, acquis à la Russie en
1867 pour 7,200 ,000 dollars, a été
jusqu'en 1959 territoire des Etats-
Unis. Il est entré à cette date dans
l'Union. Son importance stratégi que
n 'est pas à démontrer puisqu 'il n 'est
séparé de la Sibérie que par les
quel ques kilomètres du détroit de
Bering. La cap itale , Juneau , située
au pied d'un glacier, est peu peu-
plée mais Anchorage compte déj à
une centaine de milliers d'habi-
tants.

Les problèmes politiques n'affec-
tent guère ce nouvel Etat où l'élé-
ment esquimau représente quelque
30 % de la populati on. Rappelons
que la superficie de l'Alaska repré-
sente le cinquième de celle des
Etats-Unis. La valeur de l'or qui a
été extrait du sol de l'Alaska at-
teint cent fois le prix d'achat de
ce territoire dont l'acquisition fut
cependant due à la ténacité du se-
crétaire d'Etat William Seward.

C'est aussi en 1959 que les lies
Hawaii entrèrent dans 1 Union. Cet-
te « flottille d'îles » n 'avait été dé-
couverte qu 'en 1778 par le cap itai-
ne Cook. Les Etats-Uni s s'y inté-
ressèrent au cours de la première
moitié du XIXe siècle. La première
constitution des Hawaii fut d'ail-
leurs insp irée par celle des Etats-
Unis. En 1875, les deux pays con-
clurent un traité commercial qui
contribu a au développement de l'a-
griculture de l'archipel.

Avant leur admission officiell e
dans l'Union , les Hawaiiens
étaient déjà citoyens des Etats-Unis ,
au même titre que les Portoricains.
La population des Hawaii pouvait
d'autant plus adop ter le statut de
l'Union qu 'elle se compose des élé-
ments originaires les plus divers.
Portugais, Japonais, Chinois, Scan-
dinaves , Britanni ques, d'autres en-
core se sont mêlés aux indigènes
pour constituer ce peuple qui
compte maintenant plus d'un demi-
million d'individus.

L'audace de Roosevelt
La zone de Panama a un tout

autre caractère. Les Etats-Unis l'ont
acquise pour 10 millions de dollars
en s'engagean't à verser annuelle-
ment à la républi que du Panama
une redevance qui s'est considéra-
blement accrue ces derniers temps.
Pour assurer la sécurité du canal ,

les Etats-Unis avaient suscité en Co-
lombie un mouvement panaméen
d'indépendance qui obt int  f inale-
ment rétablissement d'une ré publi-
que de Panama. Ce fut avec cette
république — laquelle leur était na-
turellement complaisante — que les
Etats-Unis négocièrent le trai té leur
accordant une zone plaçant , le ca-
nal .sous l'autor i té  directe de Wash-
ington.

L'opération n 'alla pas sans susci-
ter d'assez vives objections. Le pré-
sident Roosevelt , qui avait eu l'au-
dace de l' exécute r , eut aussi celle
d' en assumer p leinement la respon-
sabilité. Aux allégations des mécon-
tents , il ré pond i t  publ iquement  :
« Oui , j' ai pris Panama ! » L'inter-
na t iona l i sa t ion  du canal a déjà été
proposée et , en 1945 encore , par le
président Truman.  Il est peu proba-
ble que les Etats-Unis consentent à
cette réforme don t l'a f fa i re  de Suez
démontre d'ailleurs la fragilité.

Les Etats-Unis peuvent donc re-
commander à l'Occident de subs-
ti tuer , selon l'expression d' un de
leurs représentants , aux relations de
suzerains à vassaux des relat ions
fondées sur « l 'égalité fondamen ta -
le des hommes ». Leur propre po-
liti que parait jus t i f i e r  leurs exhor-
tations. Il n 'en demeure pas moins
que l'Union , qui ne comprenait à
son origine que treize Etats , en
compte main tenan t  cinquante.
L'« anticolonialisme » qui a ru iné
les emp ires européens d' outre-mer
n 'a donc pas contrarié l'expansion
des Etats-Unis.

H. E. A.

Les Etats-Unis n'ont pas toujours été anticolonialistes

Les Eglises britanniques condamnent
la nouvelle législation sur le divorce

Correspondance britanni que :
Les dirigeants de l'Eglise d'An-

gleterre, de l'Eglise catholique ro-
maine et des Eglises libres — c'est-
à-dire l'Eglise non conformiste du
Pays de Galles et l'Eglise écossaise
— se sont unis pour publier une
déclaration commune condamnant
le projet de loi , actuellement en dis-
cussion devant le parlement , insti-
tuant  une nouvelle législation sur le
divorce.

Cette déclaration commune  est
un fa i t  un i que dans l 'histoire des
Eglises de Grande-Bretagne parce
qu 'elle porte sur un point de 'doc-
trine. En i960, les autorités reli-
gieuses appartenant  à toutes les
confessions avaient bien signé un
appel demandant  des prières pour le
désarmement au moment ou s'ou-
vrait la conférence de Genève. Près
de vingt ans auparavant , l'archevê-
que de Canterbury, pour l'Eglise
d'Angl eterre, et le cardinal Hins-
ley, pour l'Eglise catholique , s'é-
taient joints aux représentants des
Eglises libres lorsque fut  lancé l'ap-
pel « Le Glaive de l'Esprit », après
l'armistice franco-allemand da 1940.
Mais ces deux manifestations d'u-
nion ne touchaient pas à des ques-
tions de doctrine.

Favoriser la conciliation
Le projet de loi qui suscite au-

jourd 'hui  cette prise de position
doctrinale commune n 'est cepen-
dant pas entièrement condamné par
les Eglises. Il comporte des propo-
sitions destinées à favoriser la
conciliation qui sont très favorable-
ment accueillies par les autorités
religieuses. Mais celles-ci s'opposent
catégoriquement à la clause qui
prévoit que le divorce pourra être
prononcé après sept ans de sépara-
tion , que des torts aient été relevés

contre celui ou celle qui demande le
divorce ou non.

La déclaration des autorités reli-
gieuses a f f i rme  que la législation
br i tann i que sur le mariage a pour
base le princi pe que « le mariage
est un contrat pour la vie et qu 'il
ne peut être rompu par la seule
volonté des partenaires ». L'op inion
de l'Eglise reste fidèle à la parole
de la Bible : « Que l'homme ne sé-
pare pas ce que Dieu a uni ».

Dell* manières
Or , le projet de loi peut entamer

ce princi pe de deux manières , af-
firme encore la déclaration reli-
gieuse :
• en permettant à l'un des parte-

naires (offensé ou coupable) d'obte-
nir  le divorce après sept années de
séparation contre le vœu même de
l'autre. Il est vrai que la nouvelle
loi prévoit à cet égard certaines ga-
ranties mais , au cours des débats
parlementaires , on a émis des dou-
tes sur la possibilité pour les tri-
bunaux d'app li quer ces garanties ;
• en permettant que le divorce

soit prononcé , après sept ans de sé-
paration , par consentement mutuel
des deux parties. Cela voudrait dire ,
indi que la déclaration , qu '« un nou-
veau pr incipe a été comp lètement
admis dans notre législation ».

Les autorités religieuses estiment
que , d' une manière ou d'une autre ,
« le sens fondamental du mariage
comme union pour la vie » serait
atteint. Et la -déclaration conclut :
« Nous accorderons notr e plein ap-
pui aux procédures qui ont pour
but de faciliter l'œuvre de récon-
ciliation. Nous sommes également
destinées à soulager la souffrance ,
prêts à examiner toutes les mesures
qui ne saperaient pas les fonde-
ments du mariage. »

SELON LE CALCUL DES MATHÉMATICIENS

( S E R V I C E  S P É C I A L )
Pour la première fois , la célèbre

tour penchée de Pise inquiète les
architectes. Son inclinaison s'ac-
centue et il faut dès maintenant en-
visager des mesures de protection.

La tour penchée ?... Il serait plus
exact de parler simplement de cam-
panile. Le célèbre édifice n'est pas
autre chose qu'une tour destinée à
abriter des cloches, séparée de l'é-
glise proprement dite , selon l'usage
ancien en Italie.

C'est en 1174, soit plus d' un siè-
cle après que la première p ierre de
la cathédrale elle-même eut été po-
sée, que Bonnano de Pise et Guil-
laume d'Inspruck dressaient les
plans du campanile : une tour de
huit étages de colonnades superpo-
sées comprenant deux cents colon-
nes. Le tout en marbre.

Les dimensions sont impression-
nantes : 54 mètres, 474 de hauteur
et 48 mèt res 638 de circonférence
externe à la base.

Quant à la fameuse inclinaison
de l'édifice, elle est de 4 m 319 et
l'on a cru longtemps que les cons-
tructeurs, guidés par un bizarre
souci d'originalité, l'avaient prémé-
ditée afin de se livrer à une exp é-
rience sur les lois du centre de gra-
vité.

Un tassement de terrain
En fait , c'est un tassement de

terrain qui fit basculer une partie
des fondations. Celui-ci se serait
produit au moment où les ouvriers
étaient à l'ouvrage au prem ier tiers
de l'édifice. Les architectes n 'en dé-
cidèrent pas moins de continuer,
après s'être assurés que l 'inclinai-
son ne mettait pas en danger le
campanile.

Un technicien faisait remarquer
les précautions prises : « Les cor-
rections qu 'on a cherché à faire
sont visibles à partir du quatr ième
étage ; des colonnes plus hautes
d'un côté que de l'autre attestent
les efforts faits pour ramener le
plus possible la plate-forme à la li-
gne horizontale ; les murs furen t
également fortifiés de barres de fer».

L'escalier qui conduit à la terras-
se sup érieure ¦d'où l'on aperçoit un
immense panorama , jusqu 'à la Cor-
se et à l'île d'Elbe , est tout aussi
curieux. Il a été construit en spi-
rale et 'donne parfois au visiteiir
l'impression que les marches des-
cendent alors que l'on ne cesse, en
réalité, de s'élever vers le sommet.
Dans le cadre du campo santo

Il fallut deux siècles pour termi-
ner la construction du campanile.
Au XlVe siècle, Thomas, fils d'An-
dré de Pise, en posait la dernièr e
pierre.

De même que Pascal devait mon-
ter au sommet de la tour Saint-Jac-
ques pour tenter des exp ériences
de physi que, la tour penchée de Pi-
se a servi de laboratoire exp éri-
mental à Galilée. On vit le savant
occup é à découvrir les lois de la
chute des corps , penché entre deti x
colonnettes.

Mais il n 'est pas possible d'isoler
le campanile de l'ensemble archi-
tectural  p lanté sur le célèbre cam-
po santo , à quel que distance de la
ville proprement  dite. André Sua-

La tour de Pise.

rès a évoqué avec éclat les trois
monuments (cathédral e, baptistère
et tour) : « La singulière place, en
vérit é ! Elle a été conçue par le gé-
nie rieur de l'absurde... Sur ce
champ de course où , moins les
étrangers, il ne passe personne, les
trois fameux monuments  se démè-
nent  et se courent après : le gros
bébé rond , baptistère , coiffé de son
bourrelet , arrivera le premier ; la
mère et le père dôme suivent , si
unis , bras dessus bras dessous,
qu 'on ne les d i s t ingue  pas. Quant
à la grande sœur , tour penchée , elle
a trop bondi dans les Alpes et la
neige ; elle s'est blessée ; à chaque
pas , elle va tomber ».

Ces monuments , dressés sur le
campo santo, composent un des
paysages italiens les plus beaux et
les plus émouvants. La terre du ci-
metière , dominé de cyprès , aurai t
été, selon la légende , apportée de
Palestine par cinquante-trois vais-
seaux. Mais des revers militaires ar-

têtèrent les travaux de construction
des murailles extérieures.

On voit encore aujourd'hui, le
long des murs du cloître, les lour-
des chaînes qui fermaient jadis le
port de Pise. La ville prise par les
Génois, les vainqueurs partagèrent
avec les Florentins ces trophées
mais, quand l'unité italienne fut réa-
lisée au XIXe siècle, Génois et Flo-
rentins rendirent les chaînes aux
Pisans.

Six millimètres par an
Pise est justement fière des

sculptures de sa cathédrale et des
fresques étranges qui décoraient les
murs de la galerie de son cloître,
Mais la guerre a presque entière-
ment détruit ces peintures. Un
bombardement a fait éclater le
plomb des toitures qui , liquifié, a
brûlé les fresques sur lesquelles on
voyait un « Triomphe de la Mort » :
de beaux chevaliers, dans une forêt ,
découvraient brutalement des sque-
lettes et une « Mort » grimaçante.

Pise est tout près des fameuses
carrières de Carrare. C'est pourquoi
le marbre blanc a servi à profusion
de matériau à ses architectes qui
ont accumulé les balustrades à co-
lonnes pour des façades ouvragées
et gracieuses. La ville, prospère et
puissante , occupa de riches colo-
nies et fi t  la guerre à ses rivales
jusqu 'au jour où , à son tour , elle
fut vaincue.

La tour penchée est peut-être le
symbole de cette cité, qui faillit
sombrer dans le désastre, mais qui
est restée miraculeusement suspen-
due au bord de l'abîme.

Aujourd 'hui , les techniciens , con-
tre toute at tente puisque jusqu 'alors
il ne paraissait pas y avoir  de dan-
ger, jettent un cri d'alarme : l'incli-
naison s'accroît chaque année de
six millimètres et l'édifice pourrait
f in i r  par s'écrouler vers l'an 2100.
Tel est le calcul des mathémati-
ciens.

Alors , grâce à des injections de
ciment et des étais de béton , les
architectes vont neutraliser le mou-
vement descendant de la tour. Dé-
jà leurs ancêtres avaient tenté de
redresser les étages, ce qui a fait
dire que la tour était non seule-
ment penchée mais aussi tordue.

Ce sera l'ultime menace qui ,
après tant d'autres au cours des siè-
cles, aura accablé la ville de Pise,
si typi quement italienne et dont ,
pourtant , le président de Brosses di-
sait qu 'elle rappelait Paris vu du
Pont-Royal. Une ville de para-
doxes...

Pierre MAZARS.
(Capyrlght by Ardopress-FAN).

La four penchée de Pise
pourrait s'écrouler vers l'an 2000

sont actuellement construits
en France, en Allemagne et en Belgique

BRUXELLES (UPI). — Au siège
de la commission européenne de
l'énergie atomi que (Euratom), on
attache une importance particulière
à la construction actuellement en
cours en Allemagne, en France et
en Belgique, de trois réacteurs nu-
cléaires qui , en raison de leur situa-
tion géographi que loin des sources
classiques d'énergie, vont fournir
un produit énergétique à tan prix
concurrentiel.

Deux de ces réacteurs sont cons-
truits avec l'aide en argent et en
combustible fournie par les Etats-
Unis dans le cadre de l'accord
Euratom-Etats-Unis qui , on le sait ,
ne s'applique qu 'à l'utilisation paci-
fique de l'énergie atomi que. Le troi-
sième réacteur — celui en cours de
construction en France — dont la
production atteindra 400 mégawatts,
sera le plus grand existant de nos
jours en Europe.

Le réacteur allemand, qui fonc-
tionnera dès 1965 à Gunderemmin-
gen (Bavière), aura urne production
¦de 237 mégawatts. Le coût total de
construction atteindra 67 millions
de dollars , dont 20 millions sont
couverts par un prêt de la « U.S.
Export-Import Bank », et huit mil-
lions sont fournis par l'Euratom.
Ce réacteur est exploité par la com-
pagnie « K. R. B. » (Kernkraftwerk-
Rwe Byernwerk). Il est situé loin
de toute mine de charbon et plus
loin encore d'un point d'aboutisse-
ment d'un oléoduc. Les besoins lo-
caux sont actuellement couverts par
une centrale hydro-électrique, dont
la puissance ne permet cependant
pas d'envisager une extension de
l'activité industrielle. Le « K. R. B. >
utilisera de l'uranium enrichi.

A la frontière franco-belge
C'est également une aide de huit

millions de dollars que l'Euratom
a fournie pour la construction et le
fonctionnement du réacteur de la
S.E.N.A. (société pour l'énergie nu-
cléaire ardennaise ) édifié à la fron-
tière franco-belge. Les deux pays
en assument les charges en commun
et bénéf ic ie ron t , à parts égales , de

l'électricité qui sera produite paT
cett e centrale en 1965 dans la ré-
gion de Givet.

En échange de sa participation
financière pour la construction de
ces deux réacteurs, l'Euratom a
obtenu le droit d'y envoyer ses tech-
niciens et ses savants pend ant et
après les travaux d'édification. Ain-
si, ces deux centrales serviront en
quelque sorte de centres de perfec-
tionnement pour les savants et tech-
niciens de cette discipline dans les
différents pays du Marché commun.

Le réacteur de la S.E.N.A. fonc-
tionne à l'eau pressurisée. Il a une
puissance de 242 mégawatts. Il a
bénéficié d'une aide 16,250 ,000 dol-
lars de la part de l'« Export-import
Bank ».

« E.D.F. 3 »
sera le plus grand d'Europe

Le troisième réacteur, construit
sans participation de l'Euratom , est
« E.D.F. 3 ». Ce sera le plus grand
d'Europe, avec une puissance de
400 mégawatts qu 'il atteindra en
1966. Il est situé près de Chinon.
U utilise l'uranium naturel, comme
celui de Calder Hall en Grande-Bre-
tagne. ,

Mais même après la construction
et l'entrée en fonctionnement de ces
trois réacteurs, l'Europe devra, pen-
dant une longue période encore,
compter sur les sources classiques
d'énergie, l'atome ne constituant
qu'un appoint.

TROIS RÉACTEURS NUCLÉAIRES

LE PLUS JOLI BRONZAGE
SANS SOLEIL OU AU SOLEIL

et la plus jolie peau
En même temps qu 'il provoque un

joli bronzage régulier en 4 à 6 heures,
par « pigmentation spontanée » de la
peau, sans soleil et sans maquillage —
le lait Self-Tan « Pilter » favorise le
véritable bronzage naturel au soleil.
Une application de Self-Tan « Filter »
le soir, et vous êtes bronzée au réveil
(bronzée avant d'aller au soleil), puis,
une fols au soleil , vous obtenez plus
vite un hâle naturel plus foncé — sans
risque de brûlures ! Vous avez les deux
bronzages, au lieu de l'un ou de l'autre.

Enfin grâce à sa formule hydratante ,
le lait Seïf-Tan est unique pour la dou-
ceur du teint et , même en plein soleil ,
conserve la peau fraîche comme à l'om-
bre. Exigez la marque « Self-Tan » (Self-
Tan « Filter » : pour le bronzage com-
biné ; « Mllk » : lait facial pour les fem-
mes et « Tonlc » : lotion pour les hom-
mes). En gros : F. TJhlmann-Eyraud.

— Oh zut, papa , on a oublié d'acheter les olives !
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r CV  • "*^-f Emploi très simple - Tout en un paquet - Mousse frefnée . ,. fl•¦«fcJ paquet, poids au remplissage «, .. , . j , - Additifs superflus - Produit anticalcaire - Efficacité A rkrx , .,«_ ¦ ¦l"la machine à laver entiè- 400 à 410 g. | f|
rement automatique, uni- j totale " Ménage le linge et la machina 
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§ nettoie tout sans abîmer! [ j  ̂po,d" oris,Bal
plfi 525 à 535 g.

JĤ  avec brillant - mousse - désinfectant ! |r ^3 EÀ?%
Y"| 'fT Potz dissout immédiatement graisse et saleté ! Nettoie et 1S§P̂^3 ^ M̂ A W^LJr1 polit casseroles, éviers, lavabos, parois, sols, batterie de ?:fffêM Ĥ P̂ ^Ĥ
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facilite votre circulation ^È»
Votre médecin vous le dira : des tissus Cette absence quasi totale de sels P'I -̂ ft^^Sgorgés d'eau freinent la circulation ; et minéraux donne à Charrier le goût ^^

^^̂ ^^̂ ^'̂ S
c'est le sel qui retient l'eau. Pour libé- Incomparable de la pureté. Charrier, IjB ^Slrer votre circulation : rég ime sans sel, c 'est l'eau de table par excellence. HfY =^^̂donc eau sans sel , donc Charrier , la Et c'est aussi naturellement l'eau fl̂ r^̂ ^ÊÈkWgÊTT̂moins salée des sources de France, idéale pour les biberons de Bébé. f||| | "- ŜSl

mS*Êm* T«irEAU M I N É R A L E  NA T U R E L L E  A C R A T O P È G E  gj ^^SsÂL. JLa bouteille Fr. t.— , , ¦* " ¦  ¦¦¦m ^̂ «̂ ^""̂ ^"SflSliS'̂ ^>-* Fr - CJ,3O la rnosns salée des sources d Europe H§^^

Agent pour le Vignoble, le Val-de-Ruz , le Val-de-Travers : ROBERT VOEGELI, PESEUX, tél. 8 11 25

Jeune ÉLECTRICIEN
est demandé. Région Alpes vaudoises. —
Faire offres sous chiffres G E 1767 au
bureau de la Feuille d'avis.

Tontes
les spécialités

pour votre chien

Rue du Concert 4
NEUCHATEL

Tél. (038) 5 29 91

—=—^3=—.̂  gk TRIUMPH

JmLmmmmmmmJILJÊÊL Ĵ ^iV ***" " ' ' ^'~tSSSW:**llmKi Hlfefe* En effet , ce que vous offre la Triumph Vitesse est

Une 6 cylindres puissante et silencieuse, une 6 cylindres maniable
et économique, une 6 cylindres de conception nouvelle! -  ̂G des PoucIrières

Ce ne peut être qu'une Triumph. || N«ucMtei,téi.50044

Q̂asiUJSr Membre du Groupe Leyland Motors

Tri 380 V, 1600 W. :)
A partir de Fr. 470.- 6600 ou 8500 t/mln. |

| ! Demandez offre* et renseignements au service spécialisé. Y
Y Conditions spéciale* pour Industrie et artisanat. |'-j

I MOTEURS QUARTIER - Boudry I
Tél.'(038) 6 42 66 |!

Infirmière diplômée
est demandée à l'hôpital Pourtalès,
Neuchâtel. _ Tél. 038/5 39 81.

Ouvrière
pour travaux soignés serait engagée
par la fabrique C. HUGUENIN,
Plan 3, Neuchâtel.

A repourvoir tout de suite, place de

CHAUFFEUR
poids lourds et automobiles légères,
pour parcours en Suisse €t à
l'étranger.

Faire offres sous chiffres P. 50,105
N., à Publicitas, Neuchâtel.

Hôtel-restaurant BEAUX - ARTS (ter-
rasse), établissement de 1er ordre,
rue Pourtalès, Neuchâtel, cherche pour
le 15 mai ou date à convenir, i

sommelières
connaissant les 2 services.

S'adresser au bureau de l'hôtel ou
téléphoner au No 4 01 53.

I 

Horlogerie-bijouterie
au centre, affaire très intéressante.
Agence Romande, place Pury 1. —
Tél. 517 26.

On cherche
¦

- . ¦ • ¦
. 

• ¦

¦ ¦ ¦ 
i

CUISINIÈRE
ou personne sachant cuisiner, pour
les colonies de vacances de la ville
de Neuchâtel, à Bellevue sur Bevaix,
de mi-juin à mi-septembre.

Conditions de travail très agréa-
bles. Salaire avantageux.

Pour tous renseignements, écrire
ou téléphoner à Philippe Zutter,
instituteur, Chaumont. Tél. (038)
7 50 13.

Stila S.A.
Fabrique de bottes de montres

! A.-M.-Plaget 40
LA CHAUX-DE-FONDS
cherche :

MÉCANICIENS-TOURNEURS
qui seront mis au courant du tournage de
la boite de montre. MANŒUVRES ayant des
notions de mécanique seraient aussi formés.

POLISSEURS-MEULEURS
connaissant le préparage, ou OUVRIERS
soigneux à former.

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux propres et faciles.
Engagement Immédiat ou à convenir.

Dans jolie villa au bord du lac,
famille avec enfants

cherche jeune fille
pour aider au ménage ; pas de gros
travaux. Vie de famille, occasion
d'apprendre l'allemand ; jolie cham-
bre chauffée ; congés réguliers. —
Faire offres avec prétentions de
salaire à Mme Schneider, Seestrasse
206 a, Kusnacht (ZH).

L'entreprise de nettoyage chimique
« Misaneuf > cherche

chauffeur-livreur
t

Travail indépendant, bon gain, Voi-
! ture à disposition. Intéressés sérieux

et travailleurs sont priés de faire of-
fres à « Misaneuf », case postale 754,
Neuchâtel 1.

CONCIERGE
Pour le 24 mai 1963, ou pour date à con-

venir, on demande couple sérieux et hon-
nête aimant l'ordre et la propreté, pouvant
se charger de la conciergerie d'un immeu-
ble moderne de 12 appartements sis à Neu-
châtel-ouest, non loin du centre. Apparte-
ment de 2 chambres, confort, à disposition.
Envoyer offres écrites en indiquant profes-
sion du mari, son employeur, références,
etc. à case postale 31,201 Neuchâtel 1.

PIANO
La société de chant des
jeunes « Fanfan La Tuli-
pe » achèterait d'occasion ,
piano brun , cordes croi-
sées. Adresser offres avec
Indication du prix et de la
marque, sous chiffres P
10775 N à Publicitas,
Yverdon.

Jeune fille, 16 ans,
cherche place

d'apprentie
coiffeuse

libre tout de suite. —
Adresser offres écrites à
MI 1749 au bureau de
la Feuille d'avis.

D' H. ROBERT
PESEUX

DE RETOUR

ikmnmmmmmin,tm\

po lir tes
j tettoy ag^ '

/ f̂lBÉBBi8jBp^
ZSaspirateur
Saule JSoover
-idéal pour tous les nettoyages;
grand rayon d'action. Fr.345.-

Appareils ménagers
Seyon 10 - Tél. 5 45 21

Deux étudiantes
cherchent emploi durant
les vacances d'été. Adres-
ser offres écrites à 75-
988 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeunes filles
sont cherchées pour être
formées sur une partie
pour petit atelier d'horlo-
gerie. Bons salaires. Pas-
sera , Clot-Brochet 4, tél .
5 62 76.

Ecolier (ère)
est cherché (e) par bu-
reau de la place, pour
garder quelques heures
par semaine, un garçon
de 5 ans. Eventuellement,
petits travaux de bureau.
Tél. 5 14 14 ou 5 14 40.

Nous cherchons pour entrée immédiate
ou à convenir , habile

sténodactylo
pour facturation et correspondance fran-
çaise. Bonne occasion d'apprendre l'alle-
mand. ¦— Faire offres avec copie de
certificats

1 engage

ŝA F E M M E
$MÉW/!»i active et consciencieuse
\ ' ¦ A-V?*'/,"/ comme

f̂jg||# lingère-repasseuse
pJJBJr (calandre).  Congés

—^fat*X»- samedis et dimanches.
Se présenter.

Employé de com merce
qualifié, 25 ans, de langue
maternelle française et
italienne , parlant l'alle-
mand et l'anglais cherche
emploi dans la région de
Neuchâtel. SI possible
contact avec des person-
nes et responsabilités.
Ecrire à Pierre Contl ,
(Knaresboro), Elm Grove
(Bognor) Régis (Angle-
terre ) .

Jeune Allemande de 20
ans, travailleuse, cherche
place comme

aide de ménage
ou dans hôpital , du 20
juillet au 25 août , pour
se perfectionner dans la
langue française. Adres-
ser offres écrites à DB
1764 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche tout de sui-
te place dans famille pour

jeune fille
(16 ans), pour apprendre
le français, garder les en-
fants et aider au ménage.
Faire offre sous chiffres
S 52675 Q à Publicitas
S. A. Bâle.

Jeune

SOMMELIER
cherche place à Neu-
châtel pour le 1er Juin.
Faire offres sous chiffres
AS 8308 J aux Annonces
Suisses S. A. « ASSA »,
Bienne.

3 demoiselles italiennes
cherchent pour tout de
suite places de

COUTURIÈRES
à Neuchâtel ou aux envi-
rons. Faggiano-Quarante,
Brandards 13, Neuchâtel.

DAME
cherche travail, pour la
demi-journée. Adresser
offres écrites à NJ 1750
au bureau de la Feuille
d'avis.

Demoiselle de réception
cherche place pour tout de suite, chez médecin-
dentiste ou médecin, 4 ans de pratique, à Neuchâ-
tel ou aux environs.

Tél. (032) 7 1157, Mlle Judith Hofmann, route
Principale 10, Sutz/Blenne.

On cherche
peintres

qualifiés. — S'adresser :
Gypserle-pelnture F. Bor-
nicchia, fbg Hôpital 48,
Neuchâtel.

Je cherche à faire des

heures
de ménage

Adresser offres écrites à
75-989 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande

femme
de ménage

ordonnée, deux matin par
semaine, pour un ménage
soigné d'une personne.
Tél. 5 31 50.

Nous cherchons

açheveurs
et metteuses
en marche

pour entrée le plus tôt
possible. Travail régu-
lier assuré. Villard Watch
Corcelles (NE). Tél.
(038) 8 41 48.

Nous cherchons :

un chauffeur
de camion

avec permis rouge,

un chauffeur
de trax

Salaires Intéressants. Tél.
(039) 6 71 65.

Je cherche

femme
de ménage

pour ménage soigné, deux
heures tous les matins ou
deux après-midi par se-
maine. Quartier des
Beaux-arts. Tél. 5 30 82.

On cherche

femme
de ménage

pouvant faire heures ré-
gulières, quartier des
Charmettes. Tél. 8 48 29.

Commissionnaire
Jeune homme libéré des
écoles serait engagé tout
de suite. Se présenter :
maison Antoine, Rue du
Concert 6.

On cherche un

aide-chauffeur
avec permis rouge, cat.
« D». Semaine partielle
de 5 jours. Entrée Immé-
diate ou à convenir. Faire
offres à Nudlng S.A., ma-
tériaux de construction ,
fbg de l'hôpital 19a, Neu-
châtel . Tél. 5 77 77.

JEUNE FILLE
bilingue - français - alle-
mand - cherche place
d'alde-vendeuse dans ma-
gasin de la place. Télé-
phoner au No 5 90 37.

!¦—¦!¦-¦¦ ¦¦..!. ¦

A remettre à MONTREUX magasin de

T A B A C S
au centre. Long balî. Fr. 20 ,000.— , plus
Inventaire (environ Fr. 10,000.—). Gérange
Sellai & Fils, Métropole 1, L a u s a n n e .

Jeune

employé de commerce
de langue maternelle allemande, ayant de
bonnes connaissances en langue française
et possédant le certificat de fin d' ap-
prenti ssage (1963) , cherche place dans un
bureau si possible dans l'industrie. Sa-
laire et date d' entrée selon convenance.
Faire offres sous chiffres  OF 1122 S, Orel l
Fussli-Annonces S.A., Soleure.

EMPLOYÉ COMMERCIAL
Jeune homme de la Suisse allemande,

de bonne famille , ayant terminé son appren-
tissage avec succès et possédant de bonnes
connaissances de la langue française, cherche
place dans une entreprise commerciale de
la Suisse française.

Rico Bonetti , Birmensdorferstrasse 142,
Urdorf (ZH).

CUVE
PRÊTRE
/f erce rie.
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Vous qui rêvez d'un intérieur personnel...

Qoe vous préfériez les meubles modernes ou de style, un mobilier classique à te fran- Salte à manger LONDON
çaise ou la sobriété des lignes nordiques... les architectes-ensembliers et les ébénistes de « Regency stylisé »

. Perrenoud, héritiers d'une riche tradition artisanale, créeront pour vous le cadre que en pyramide de palissandre,
vous souhaitez. Noblesse des essences, heureux mariage des formes et des tons, recherche panneaux grand poli,
d'un confort parfait , qualité irréprochable jusque dans les moindres détails sont les élé- exécution typique
ments qui ont fait la renommée bientôt centenaire de Perrenoud et qui, demain, feront de la Hgne exclusive
votre joie. Nos modèles exclusifs donneront à votre foyer la note élégante et cossue Perrenoud,
digne de votre rang social. si élégante, si harmonieuse.

Meubles de goût—meubles Perrenoud
Fabrique à Cernier (NE). Exposition et vente à Neuchâtel : rue de la Treille 1 m

i . 
¦ ' ¦
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Au vrai WS'"È
Jus ù

de citron L_J
il Dfes te prerrtîère gorgée, vous sentez la saveur du

citron authentique. C'est pourquoi le Citron Royal
jÊk ©st d'un goût si fin et si désaltérant ^̂ ÊÊÊ
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EMARO S.A., Romane]
I
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- Un nouvel effort de MIGROS - f§p \

*<^
F l'augmentation de la consommation des produits laitiers

*°* ?LAIT ACIDIFIÉ PASTEURISÉ ®
En berlingots TETRA-PAK

nature ou à aromatiser, selon les goûts, de fruits frais , congelés ou secs, de poudre de chocolat, de noix ou noisettes moulues ®||| [

nature i/4 !  —.30 marôme abricot v4 i —.35
Goût agréable, convenant pour jeunes et vieux et aidant à digérer HUfe
Désaltérant, naturel et nourrissant. A boire frais I "̂̂

une exclusivit é Si i l  W îl^Kj

A VENDRE
8 fauteuils club couverture moquette.
1 table de cuisine en bols 130 x 80 cm.

1 groupe de sièges
rembourrés très modernes, composé de 1 canapé,
2 fauteuils, 1 table basse, 1 servier-boy.

1 groupe de sièges
en fer forgé antique, avec coussins, composé de
1 canapé, 2 fauteuils, 1 table. f

Ces groupes peuvent être utilisés comme meubles
de jardin.

Chaises longues, pliants en bois, parasols, dia-
mètre 200 et 180, unis avec frange.
Passage coco largeur 70 cm.
2 matelas 90 x 190 cm en mousse.
1 matelas 90 x 190 cm métallique
1 sommier métallique 95 x 190 cm.
1 idem 90 x 190 cm.
1 fauteuil-télévision relax tissu gris. &

S'adresser à Mme J. Tosalli, avenue de la Gare 9,
Colombier. Pas de téléphone. ¦
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Chacun doit goûter

Notre spécialité

Steak Hamburger
100 g Fr. -.70
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Comment les Russes ont créé le plus formidable
réseau d'espions du monde

:. ] , ¦ : ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦: ¦/ . ¦. ¦:¦
¦
.

- ¦ ¦ ¦ ¦¦ . : ¦ . ¦ . ¦ : : : ¦ . : / : .¦
¦ ¦ : :- . ¦:¦ ¦ . 

¦; ¦:. : . . . ¦ ¦ . ' ¦ . . ¦ ¦  . ¦ . : :
'
y

'.;. : /¦ '¦ ¦. ' . ' . . . . ; .  , / . . . . . : . . v . ' .v . . . . . . . . : , y . . . ... . . ,
:

. . / . .¦ ¦. .  . : . , : . . ¦ :  : : •: . :• . . ¦:¦ • ' '
: . : ' . ' . . • ' . :  

¦ . . •
¦

. • . . •

On peut dire , sans aucune exagé-
rat ion , que les espions ont fait  l'URSS
d'aujourd'hui. C'est grâce à ces maî-
tres de l' espionnage que fu ren t  Gor-
don Longsale, le colonel Abel , Klaus
Fuchs, les Rosenberg que le Krem-
lin a pu être tenu, presque heure
par heure, au courant de tout ce
qui se passait en Occident en ma-
tière scientifi que et en ce qui con-
cerne les constructions militaires.

Qui forme ces services ?
Dans un livre récemment paru

aux Presses de la Cité (« L'Ecole
des Espions ») ,  Bernard Hutton nous
en donne la réponse en nous révé-
lant les méthodes employées en Rus-
sie pour former les jeu nes que l'on
destine de force à l' esp ionnage ét ran-
ger. L'organisation du réseau d'es-
pionnage comprend quelque 260 ,000
agents en Russie, c'est-à-dire dix
fois plus que dans tous les pays du
Moc occidental réunis.

La formation des espions russes
est assez extraordinaire.

Suivons-en la filière.
Les « partorg » — organisateurs

du parti — s'occupent d'abord du
recrutement et , à cet effet , interro-
gent une  quant i té  de j eunes garçons
et de jeunes filles . La liste des can-
didats est ensuite transmise au Q.G.
du service secret à Moscou qui re-
commence tout le travail. Quand le
choix est déf in i t ivement  arrêté , on
convoque le candidat et on lui si-
gnifie qu'il est affecté à une forma-
tion spéciale. Aucun refus n 'est ac-
cepté.

Le candidat n'apprendra , toute-
fois, le rôle qu 'il sera obligé de
jouer que cinq ou six ans plus tard.

Formation théorique
et physique

Le premier point de ralliement
des candidats à l'espionnage est
l'Ecole Marx-Engels, à Gorki , près
de Moscou. L'établissement est sur-
veiJlé militaireiment. Là, l'élève-es-
pion est à nouveau passé au crible.
La plus petite négligence et c'est le
coup d'épongé ou la Sibéri e.

L'élève retenu , lui , sera conduit
à l'Ecole technique Lénine, à Ver-
khounoye, près de Kazan , dans les
parages de la frontière tartare, où
sa formation physique sera particu-
lièrement soignée. De plus, il se
familiarisera avec toutes les formes
du sabotage.

Un deuxième cycle de formation
l'initiera par la suite à l'emploi des
explosifs à grande puissance dissi-
mailés dans de petits instruments
d'usage courant . Puis l'élève sera
élevé au stade des spécialisations
et connaîtra tout ce qu 'il est néces-
saire d'apprendre dans ce métier.

Sur place
Cette formation théorique et phy-

sique achevée, Moscou imposera en-
core cinq ans d'acclimatation à
l'élève. Mais, auparavant, on veut
acquérir la certitud e que, du point
de vue physique, il tiendra . Dans ce
dessein, l'espion sera arrêté dans
toutes les règles de l'art. Le lavage
de cerveau sera également de la
partie. Si l'homme réussit à passer
ce contrôl e, il sera mis au courant
de la comédie que l'on vient de
monter de toutes pièces. Il appren-
dra également qu'il devra se rendre
immédiatement à Gaczyna.

Cet établissement de 1000 kilo-
mètres carrés, situé le long de la
frontière méridionale de la Répu-
blique autonome tartare , ne forme
que les candidats destinés au Ser-
vice étranger d'espionnage.

Dès son arrivée, l'espion est conr
duit dans « son pays », c'est-à-dire
dans la reproduction de celui où il
est destiné à se- rendre . Toutes les
divisions de cette ville sont minu-
tieusement exploitées. Ce qui , en
soi, n'est pas un mal.

Les espions reçoivent un salaire
correspondant à leur milieu. Et ce
milieu sera en tout point semblable
à celui qu'ils habiteront lors de la
grande expérience . L'espion payera
donc son loyer, sa pension , ses ha-

bits en livres sterling ou en dollars,
II mangera « en Anglais, en Ca-

nadien , en Esagnol », etc. Rien ne
sera écarté : on lui apprendra à
jouer  au criket , etc. On lui fera
boire du whisky, comme de l'eau,
Les voitures seront anglaises ou
américaines.

Une méthode impitoyable
Finalement, l'espion sera envoy é

à l'étranger où il débarquera clan-
destinement sur une côte déserte,
Il gagnera ensuite « son quartier » ;
qu 'il avait appris à connaître par-
faitement à Gaczyna. Il lui sera
donc facile de se faire adopter par
le « milieu ».

Les pap iers de l'espion sont au-
thentiques. Ils proviennent d'An-

glais mystérieusement disparus en
Orient depuis de longues années,
La vérité, c'est que les Russes s'em-
parent  de ces gens et les isolent
en Sibérie. C'est donc dams la peau
de cet Anglais malheureux que k
Russe devra ressusciter. Tout e la
force du système soviétique d'es-
pionnage réside dans cette méthode
impitoyable qui ne fai t  cas ni d*
la famille , ni du désir des candi-
dats. L'homme marié doit quitter
sa femme. La femme, son mari. A
l'école de l'espionnage soviétique,
toutes les « ficelles » sont utilisées,
même les plus ignobles. Espions et
espionnes n'ont plus de morale. Ils
ont l'ordr e et le devoir de se sa-
crifier !

Maurice MÉTRAL.

Lavoisier naissait il y a 220 ans
Créateur de la chimie en tant que science

Lavoisier était le fWis d'un riche com-
merçant parisien qui lui fit faire ses
étudies au collège Mazarm. Il suivit en-
suite les cours d'astronomie de La CaH'l e,
fréquenta le liabaraitoire d» chimie die
Rouelle et fut un des auditeurs assidu1 »
de Bernard de Jussieu. A l'âge de 25 ans,
Lavoisier entrait à l'Aoadémie des scien-
ces.

Devenu adjoint du fermier général
Baudon et , en 1779, titula ire d'une place
de fermier général , Lavoisier fut plus
tard nommé par Turgot Inspecteur gé-
néral des pou dres et salpêtres. Député
suppléant aux Etat s gén éraux die 1780,
il devint membre de la commission pour
rétablissement du nouveau système de
poids et mesures, En 1791, 11 fut nommé
secrétaire de la trésorerie et proposa ,

pour la perception des imp ôts, un plar
qu'il développa dans son. traité « De 1*
richesse territoriale du royaume d<
Fraiiree ». Le 24 novembre 1793, la Con-
vention décréta l'arrestation do tous les
fermiers généraux. Lavoisier v in t  se
oomstituer prisonn ier ; le 8 mal 1794 il
était condamné et guillotiné lie joui
même.

Un de ses premiers mérites
En définissant la matière par la pro-

priété d'être pesante, en introduisant l'u-
sage systémati que de la balance, en
énonçant la loi de conservation de la
niasse et celle de la conservation des
élément s, Lavoisier est vraiment If
créateur de la chimie en tant que scien-
ce. L'un die ses premier mérites est
d'avoir élucidé le mécanisme de l'oxy-
dation des métaux au contact de l'air i
contrairement à l'af f i rmat ion  des pblo-
gisticien is , il montre que c'est le métal ,
et non la « chaux», qui est. un corps
simple. Une de ses premières expériences
consiste h calciner de F et al n dans un va-
se clos en présence d'air et h constater
la constance de la masse totale. La mê-
me exp érience , reprise sur le mercure,
est la plus célèbre de t oute la chimie.
Elle lui permet de faire l'analyse de
l'air , d'identifier l'oxygène et l'azote,
puis de reconstituer l'air  ordinaire par
leur mélange. Lavoisier montre, avec
Laplaoe, que l'eau est obtenue par la
combustion de l'hydrogène et il établit
la composition du gaz carboni que en
faisant brûler du diamant.

Premières mesures
calorimétriques

Avec Laplace , Lavoisier est l'auteir
des premières mesures calorimétriques
utilisant un calorimètre à fusion de h
glace, 11 donne, dans son « Mémoin
sur la. chaleur », diverses valeurs d<
chaleurs spécifi ques ou d'e chaleurs di
réactions chimi ques.

Ayant reconnu que l'oxygène emtri
dans la composition des acides et dei
bases, Lavoisier partici pe à la crêatioi
d'une nomenclature chimi que ration-
nell e, fondée sur le concept d'élémen'
chimique. Son « Traité élémentaire d<
chimie », qui remporte un grand succès
itil ise cette nomenclature. Lavoisier por-
3e aussi son attention sur la chimie ap-
pliquée il la biologie et montre, le pre-
mier, que la chaleu r animale résulte
le combustions organiques portant sui
!e carbone et l'hydrogène.

Les travaux de science pure, qui on!
'ait passer le nom de Lavoisier à la
postérité, ne doivent pas faire oublier
9on action dans l'es adminis t ra t ions
iont i'1 eut la charge : celle des poudres
;t salp êtres et colle des tabacs.

I. L.

Pour tous les pays de l 'Est

VARSOVIE (UPI). — Il est au moin!
une Industrie en Pologne qui ne connaît
pas la récession : celle des petites his-
toires dont les Polonais eux-mêmes disent
qu'Us détiennent l'exclusivité de la pro-
duction pour tous les pays de l'Est. Cette
production est d'ailleurs inversement pro-
portionnelle à celle de l'industrie, et de
l'agriculture.

Ainsi, en ce moment où la soudure se
révèle difficile pour les céréales, la plai-
santerie la plus couramment entendue est
celle-ci : « Quelles sont les quatre pério-
des critiques du plan économique ? » Poui
ceux qui l'ignorent, la réponse est : « Le
printemps, l'été, l'automne et l'hiver... »

Autre petite devinette Inspirée par les
livraisons massives de charbon sllésien à
l'URSS : « Quelle est la différence entre
le Charbon et le soleil qui tous deux don-
nent de la chaleur ? » Vous ne savez
pas ? Eh bien I le soleil se dirige vers
l'ouest et le charbon vers l'est... »

Voici une autre histoire, plus féroce
celle-là : la scène se passe en 1980, à
l'expiration du plan économique. Un petit
garçon demande à sa grand-mère :

— Grand-maman, comment était-ce en
1963 ?

— En 1963 ? Oh I 11 y avait les queuea
devant les magasins.

— Qu'est-oe que les queues, grand-
maman ?

— Des tas de gens alignés dans les

rues, devant les magasins, pour acheté]
de la viande...

— Qu'est-ce que c'est que la viande
grand-maman ?

Mais les Polonais ne se moquent pai
seulement d'eux-mêmes. La décision d'Ins-
taller une ligne directe entre la Maison-
Blanche et le Kremlin venait tout juste
d'être connue que l'histoire suivante cou-
rait les rues de Varsovie :

Le président Kennedy, persuadé de l'a-
vantage qu 'il y aurait à pouvoir consul-
ter les personnalités du passé, a réussi è
faire établir à grands frais une ligne
téléphonique directe avec l'enfer.

Khrouchtchev, jaloux, demande aui
PTT soviétiques de lui établir semblable
liaison et s'Inquiète de ce que cela vs
coûter.

— Environ cinquante kopecks, camara-
de Nikita (0 fr. 25).

— Mais cela a coûté 50 millions de
dollars à Kennedy.

— Oui, camarade Nlklta, mais Ici c'est
une ligne locale...

Et la dernière... pour l'Instant :
Après une conférence au sommet, l'a-

vion ramenant chez eux Khrouchtchev,
Mao Tsé-toung, Kennedy, Macmlllan et
Qomulka s'écrase dans les Alpes. Quel
est le pays qui supporte la plus grande
perte ?

— L'Allemagne de l'Est, parce qu'Ul-
brlcht n'était pas à bord.

Les Polonais détiennent
l'exclusivité des petites histoires...

Les Russes auraient identifié
en 1945 le cadavre d'Hitler

Selon Cornélius Ryan , premie r Occidental autorisé

à consulte r les archives militaires soviétiques

MOSCOU, (UPI). — Pour la première fois , une personnalité occidentale ,

l'écrivain américain Cornélius Ryan , auteur du « Jour le plus long », a été

autorisé à consulter, pendant deux semaines, les archives officielles sovié-

tiques sur les derniers jour s du Deuxième Reich et à interviewer, a

l'exception toutefois du maréchal Joukov maintenant en disgrâce, les

survivants des chefs militaires soviétiques présents à la bataille de Berlin.

Ryan , qui prépare un livre qui
s'intitulera « The last battle » (La
dernière bataille), a d'ores et déj à
interviewé les principaux chefs mi-
litaires allemands de la dernière
guerre encore en vie.

En consultant les archives mili-
taires soviétiques, que Moscou avait
jusqu'à présent gardées secrètes .,
Ryan a appris que, selon les chefs
militaires de l'URSS, les Allemands
ont utilisé des « V-2 » et des tanks
robots sur le front russe.

La denture révélatrice

Au cours de son séjour à Mos-
cou, Cornélius Ryan a pu s'entre-
tenir avec une cinquantaine d'offi-
ciers supérieurs soviétiques, parmi
lesquels le général Tolbouibovsky
et les maréchaux Koniev, Tchoui-
kov, Rokossovsky et Sokolovsky,
qui fut le chef des opérations du
maréchal Joukov au cours de la
bataille de Berlin.

En ce qui concerne la découverts
du corps du fiihrer, et alors que
Joukov avait dit à la fin de la
guerre : «Nous n'avons trouvé aucun
corps pouvant être indentifié avec
certitude comme étant celui de
Hiler. Tout ce que nous savons,
c'est qu'il est possible qu'il se trou-
ve en Espagne ou en Argentine »,

le maréchal Tch ouikov et le gêné-
rai Tolboukhovsky ont déclaré à
l'écrivain américain que le cadavre
découvert dans le bunker n 'était
pas carbonisé au point d'être mé-
connaissable. L'identification a en
outre été rendue possible grâce à
l'examen de la denture du mort par
les dentistes d'Hitler .

Preuves écrites
Le fiihrer, dont le corps a été re-

trouvé enveloppé dans une couver-
ture, s'était tir é une balle dans la
tête. Certaines de ses dents avaienl
été cassées par le coup de feu.

Ce fut le maréchal Tchouikov qui
fut informé par le général Hans
Krebs, chef de l'armée de terre du
Reich, de la mort d'Hitler et de la
décision des Allemands de capitu-
ler. Les chefs militaires se mon-
trant quelque peu sceptiques, Krebs
leur remit des preuves écrites, ¦ no-
tamment une lettre de Martin Bor-
man et un document qui serait le
troisième testament d'Hitler.

Ce testament, le maréchal Soko-
lovsky a déclaré qu'il se trouve tou-
jours en la possession des Sovié-
tiques. Il a toutefois refusé d'en
divulguer le contenu , mise à part
la première phrase qui dit : « J'ai
épousé mon amie Eva Braim. »

DIVANS-LITS
avec matelas à ressorts.

Garantie 10 ans

Fr. 175.-
TAPIS BENOIT
Maillefer 25 - Tél. 5 34 69

Livraison franco

A U T O S
Une Studebaker , noire, 2 portes, 14 CV,
Fr. 2800.—. Une Mercedes d'occasion. Prix
avantageux. — Tél. (038) 9 41 81.

A louer un
compresseur

de chantier Diesel, 2 ,2 m3
avec ou sans outillage.
Tél. (039) 6 71 65.

A vendre

LANCIA FLAVIA
modèle 1961, état de
neuf , prix Intéressant, ga-
rantie 3 mois. Garage Eli-
te. Tél . S 05 61.

A enlever pour

Fr. 900.-
Ford Zéphyr, expertisée,
peinture neuve, bon état.
Tél. 8 49 54, l'après-mldl.

A vendre

DKW 900
prrfait état. Prix Inté-
ressant. Garage Elite. —
Tél. 5 05 61.

A vendre

VÉLOMOTEUR
d'occasion en bon état.
19,000 km. Fr. 300.—.
Tél. 8 32 83 (Peseux)

A vendre

Kreidler-Florett
modèle 1963, 4 vitesses,
état de neuf. Tél. 5 16 17.

A vendre

BMW coupé
modèle 1960 prix inté-
ressant. Garage Elite. —
Tél. 5 05 61.

BATEAU
Crulser-Cabine, 5 m 40,
2 couchettes Dunloplllo,
3. buffets. Moteur auxi-
liaire 50 HP. Evlnrude,
coque contre-plaquée ,
plastifiée extérieur. Equi-
pement complet. Année
1961. A vendre

Fr. 15,500.-
Ecrire sous P. 86-10 V, à
Publicitas, Vevey.

A vendre

TAUNUS 17 M
modèle 1961, partait état ,
garantie 3 mois. Garage
Elite. Tél. 5 05 61.

'"" ALFA-ROMEO
Giulietta Sprint, modèle 1961, blanche, en
parfait état, 30,000 km. Taxes et assurances
payées jusqu'au 30 juin 1963.

Facilités de paiement. — Tél. (039) 2 78 61.

fi A
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[RADIOS!
I d'ondes !

A VENDRE
machines d'occasion Sin-
ger , moteur, 70 fr., Singei
électrique, 130 fr. ; ma-
chines à coudre «Elna».
à partir de 100 fr. , sans
et avec ZZ Pfaff ZZ
440 fr., bras libre. Ma-
chines à coudre « Elna t.
Tavaro - Représentation
S.A., Saint-Honoré 2. Tel
5 58 93, Neuchâtel.
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Dessert «Régal» 120 ^n
3 pour 2

Fromage «Rival> HB|
en boîte de 12 portions 1 DU ¦
assorties ¦

Volets aux abricots -.30 JË9

Ristourne Petits pains sucrés i llll
à déduire 10 pièces I .

¦

_ Congélateur 
et frigo

dans un même appareil !
C'est l'avantage inédit et totalement révolutionnaire que vous

offre le nouveau SIBIR 120 litres avec son freezer géant de

12 litres congelant jusqu'à —30 degrés.

Basé sur des principes nouveaux, cet appareil se place à la

tête du progrès en matière de réfrigération. Sa consommation

de courant a été réduite de 60 %, ce qui le place à

égalité avec les frigos à compresseur de même contenance.

Avantage : aucune pièce en mouvement et fonctionnement

parfaitement silencieux I

120 litres Fr «$ #*)."
Fabrication suisse • Garantie 5 ans

Garage Hirondelle
PIERRE SENN, Pierre-à-Mazel 25

Neuchâtel
^B Pour 

le 
printemps prof i tez

ĵ| 
de nos belles occasions

Ç?f VW 1200 verte 1951
à£J VW 1200 noire 1952
&m VW 1200 noire 1953
vYJ VW 1200 beige 1954
fcgg VW 1200 grise 1951-55
Wl VW 1200 bleue 1955
£J VW 1200 grise 1957
M VW 1200 prise 1958
iV^l 

VW 1200 noire 1959
tarif VW 1200 verte 1959
ÇSH VW 1200 grise 1959
ma VW 1200 rouge 1959-60
g™ VW 1200 bleue 19(50
VTI VW 1200 verte 1960
à^H 

VW 1200 grise 1960
?HB VW 1200 bleue 1960-61
Xf M VW 1200 noire 1960-61
>¦<¦ VW 120S> bleue 1961

fRJl VW 1200 verte 1961
Bffîl VW 1200 blanche 1961
m VW 1200 noire 1961
XJ M VW 1200 verte 1962
iiàâ VW 1200 démonstration 1963
mm VW 1500 blanche 1962
MJ VW 1500 blanche 1962-63
«™ VW 1500 démonstration 1963
VTI Vustin A 30 verte 1952
£j $J Fiat 500 C grise 1952
pus Fiat 600 grise 1955
AVJ Fiat 600 bleue 1957
h^ia Ford-TaiiMis 12 >!
&& beige 1954
Ml Ford-Tnunus 17 M
=2, beige 1960
TîTJ Mercedes 300 beige 1952
hââ Mercedes 220 bleue 1956
M| Opel-Capitaine grise 1954
Wfm Opel-Capitaine grise 1956
«fl Opel-Record 1700
ÇJO verte 1960-61
raj  Opel-Record coupé Aseona 1962
SS Peugeot -103 noire  1956
533 Plymouth P 25 verte 1954
tità Renault 4 CV verte 1955
V*&k Renanlt-Estafette jaun e  i960
Ml Simca P 60 bleue 1955
¦*• Simca P 60 grise 1959
ÇJ  ̂ Vauxhall-Victor grise 1958
MB VauxhaU-Cresta beige 1958

| Vauxhall-Cresta grise 1959
V75 Vespa -100 bleue 1958
t££j Chrysler-Valiant
p*«j démons t ra t ion  1963
Wj Dodge-Dart démonstration 1963

|WW| Demandez  un essai sans engagement
|M3 Grandes facilités de paiement

1 Tél. 5 94 12 
H



Par JUS de grapefruits bien mûrs et fruités, additionné de
eucre et d'eau minérale fraîche, voici Pépita! Sa qualité
constante, sa composition régulièrement contrôlée en font
depuis des années la boisson au jus de grapefruits la plus
demandée. Seul le cachet PEPITA en garantit l'authenticité.

Dépositaire : Milo GOLAZ, Neuchâtel

1

i TOUS vos MEUBLES I
i AVEC 42 MOIS DE CRK OST I
I SANS .,_,, I
1 — RESERVE de PROPRIETE I
" i Sans formalité ennuyeuse Si

£23 Choix varié et considérable HR
.5 22 vitrines d'exposition S*

',-< Pas de succursales coûteuses mais des prix Ml

I _ s Meubles de qualité garantis SE

.j Des milliers de clients satisfaits ï3j

j A Facilités spéciales en cas de maladie, accident, etc. IR
|S Remise totale de votre dette en cas de décès ou ËM
jY'| d'invalidité totale (disp. ad hoc) sans suppl. prix wSk

!Î5 Vos meubles usagés sont pris en paiement. 83

1 CHAMBRE à COUCHER ^^ I
M dès Fr. 830.- payable en 42 mois DOUT | JT •"" P31" m0'S «I
?|| Fr. 969.— avec un acompte de Fr. } 66,— " m

I SALLE à MANGER, 6 pièces »f W B
m dès Fr. 640.- payable en 42 mois pOliï | *& #"" P31" "10ÎS jg|

fëlj* Fr. 748.— avec un acompte de Fr. 128.— ||S|

B SALON, 3 pièces + I TABLE f? B

 ̂
dès Fr. 246.- payable en 42 mois P0Ur \J »™ P3r ÏTlOlS H

&mj *'• 287.— avec un acompte de Fr. 49,— fia

M, Studio complet, 15 pièces ^1 H
É dès Fr. 1323.- payable en 42 mois pOUr J| " P3r MlS M
Sfc4 Fr. 1545.— avec un acompte de Fr. 264.— œw

i Salie à manger teak, 6 pièces •*% 
 ̂

N
P Dès Fr. 1425.- payable en 42 mots POUT «MT *# «"P31" mois pfjj
sjM Fr. 1664.— avec un acompte de Fr. 285,— MM

B SALON-LIT, 3 pièces 1 C B
M dès Fr. 635.- payable en 42 mois POIU | «É? #"" P«ï IHOiS g
gjHS Fr. 742.— avec un acompte de Fr. 127.— |S|

B CHAMBRE à COUCHER «LUX » 
 ̂
** B

m dès Fr. 1405.- payable en 42 mois POUI" *# *j$ ."P^ RlOiS |1
!sH| Fr. 1641.— avec un acompte de Fr. 280.— $&*

I VOTRE APPARTEMENT MEUBLÉ DEMAIN ! I
¦ PAR TINGUELY AMEUBLEMENTS BULLE ! B

m ! ptèce e* cu>slne (jj pfeccs) AO S
•,|| dès Fr. 1797.- payable en 42 mol» POlir "S1 ÀMOf̂  ̂

m0,
S ||

4H Fr. 2099.— avec un acompte de Fr. 359.— |gjl

M 2 pièces et cuisine (31 pièces) K C p
I dèi Fr. 2382.- payable en 42 mois POUr «$ «JP •"P31' moiS ||
H Fr. 2782.— avec un acompte de Fr. 476,— JÇ3

K 3 pièces et cuisine (32 pièces) é^A H
B dès Fr. 2782.- payable en 42 mois POUT ^# "l1 .""P̂  H10ÎS Ejgj
H Fr. .3249.— avec un acompte de Fr. 556.— Mj

^
B—*~ ' '^» M

I VOUS CONNAITREZ DE PLUS NOTRE GRAND CHOIX I
1 EUROPÉEN DE MEUBLES «TOUS GENRES et TOUS PRIX» 1
I EN NOUS ADRESSANT AUJOURD'HUI ENCORE LE BON §
1 CI-DESSOUS B

BON pour DOCUMENTATION GRATUITE^ Ê
ui KjEij

Nom/prénom Kg

Rue/No |É|

Localité Gpît

A adresser a i ses

TINGUELY AMEUBLEMENTS 1
Route do Rlai Nos 10 à 16 pli E Ë|
Sortie ville, direction Frlbourg "  ̂̂  ̂!¦ !¦ 

fci Canton Fribourg jg&
Tél . (029) 2 75 18/2 81 29 SB3Sfi f̂lP0 M

Varazze (Italie)
HOTEL ARISTON
Situation panoramique

et tranquille, à 100 m de
la mer. Chambres avec
bain ou douche. Jardin ,
garage. Renseignements :
tél. (039) 5 33 39.

CHIROLOGIE
MARIAGE

Surtout n'oubliez pas de
venir faire une consul-
tation chez Mme JACOT,
Charmettes 13, NEU-
CHATEL, qui vous dira
par l'étude de votre écri-
ture ou de votre main
vos aptitudes, vos chan-
ces de bonheur, et par
ses relations étendues,
vous guidera vers un
mariage heureux. Reçoit
même le dimanche sur
rendez-vous. Tél. 8 26 21.

Nos délicieuses

saucisses de veau BELLE
BOUCHERIE. MAGULATURECHARCUTERIE i"«ww w» ¦ «»••

D A R O C C 
en yente

r. ¦ A. D \J O 9 au bureau du journal
Côte 68 - Tél. 5 20 60

ACCORDAGES DE PIANOS
RÉPARATIONS VENTES

Roman Felber
HAUTERIVE - Rouges-Terres 33 b

Tél. (038) 7 50 80
(Jusqu 'à 13 heures et dès 18 h 30)

MAGASIN : Neuchâtel, Cassarde 20
(ouvert mercredi et samedi après-midi)

Membre de VAssoctation suisse
des accordeurs de pianos.

Fête des Mères
DIMANCHE 12 MAI

BLONAY
v Cueillette des narcisses

Repas au Casino de Vevey

Départ 9 h, place de la Poste
tout compris, Fr. 25.—

Course surprise
Départ 13 h 80, place de la Poste,

y compris thé ou vin et 4 heures, Fr. 13.50

Programmes - Renseignements - Inscription

tWfîgjjy
Neuchâtel - Rue Saint-Honoré 2 - Tél. 5 82 82

Campagne - Reprises
Lors de l'achat d'une nouvelle cuisinière

GALLAY-SENKING électrique ou à gaz nous
reprenons votre ancienne

cuisinière
gaz de ville
pour Fr. 150.—

cuisinière électrique
butagaz ou réchaud
pour Fr. 100 minimum
dans n 'importe quel état.

Nouveau : cuisinières tous gaz, soit gaz de
ville, gaz naturel, butagaz ou propagaz , en
modifiant simplement une petite vis, sans
changement d'aucune autre pièce.

Demandez nos prospectus détaillés.
Prix à partir de Fr. 368.—. Facilités de

paiement.
Livraison franco domicile.

Adressez-vous à :

Bf **rZJ r^TTTZ S~m Fleurier
¦r-» i n ii r'/ i'ir  -*¦¦
mmmmm ^mmàmMBmmm Grand-Rue 25

Tél. (038) 919 44

AUTO-ÉLECTRO-SERVICE R
^Sf

3 J ZUMKELLER
Service de tontes marques aux plus Justes prix Faf iys7 - Tél. 40707 - NEUCHÂTEL

TEINTURERIE VéLOS *=s» Nettoyages
IHILL rn vél° & Fils ĵeTS»

J l  I k la PnnQ Qphûnlr' Installations sanitaires T'\ r rtrt Tft
E. Fibkher lAClIC OUlIClllV Machines à laver | ni U Cil UN

_. . . .. « Schulthess » ICI .  U UU UUsuccesseur Chavannes 7 et 15 COO-D'INDE 24 •

51/ 51 5 44 52 Tél. 5 20 56 Rue Charieïlnapp 20

IFP| f|C Neufs et d'occasion Tél. 1IJt nADlHIUII Poteaux 4
V JÀllUi)  Tous prix 51617 1V1. DU II W A N U  Neuchâtel

PhAr-tinnlnKiA penlroMMtwS Serrurerie Rideaux-Meublesbnarpentene ŜSJS n«rnftnnilr.fflt TAPIS;
Monnicorio profltez de ceUe acqulse W DOnflBT & TllS l Ar l*)Menuiserie ypw Ta. i3t l3 BENOIT

DECOPPET frères R30IO - MBiOdy »*»«¦ »,*.**
et SP» te«hnioi»n a Toua travaux Se rend à domicile

Evole 69 J£*x 
te*'bnlc}&na de serrurerie le soir également

r ĵ t, «,» «-• mîïï . J-f^if.. et réparations, Volets e f» M M ATél. 5 12 67 "̂ «•jJA 'Ma à rouleaux, sangle, corde 5 34 69

R O V G H E R I E  M A R G O T  - N E U C H Â T E L
5 14 56 0 2 lignes 5 66 21 

Vous serez satisfait en R 14 AA TRAVAUX DE JARDINS
confiant votre linge au || lé.. UO création, entretien, taille d'arbres

ÀjSP BLANCHISSERIE M. RAUR , FILS
OVfft ^——m—g¦lllUlllll lp lafc__ CORCELLES - Tél. 8 4501 

f 2#iiS  ̂_f Vitrerie Paul Frey
^ ĵ ^g^

;iMfl,<W< '» ^^F exécute tous 
les 

travaux , neufs
« E U C H A T E l  {jy et remplacemeuts

Dépôt à Fleurier : Tél. 911 78 Evole 3 Tél. 5 96 28

AI T T A ^r A f l1  
A. ENGGÏST - HAUTERIVE

V Jl V 'Sa V vilU Théorie et pratique Tél. 7 63 12

miï • \H1BI chez 1,artlsan (f lf ^m ^̂ yJ Ĥ - 11 - I '̂BMftasCTJIlI H

l». 4 0816  |T» NEUCHATEL â S / E^TTTiriB Si ^r̂  Biii

UmTTÏ ,llffrPHff^WM«»Jlfl<il« l̂ ' WHH^IMI
Du choix — Un choix immense

Un choix unique
MILIEUX

bouclé, moquette, Orient
Tours de lits - passages tout genre

Toujours les plus bas prix

TAPIS BENOIT
MAILLEFER 20, tél. 5 34 69

Facilités de paiement Fermé le samedi

I PRÊTS
sans caution Jusqu'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés à ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour-

sements variés.
H. GRAZ S.A., rue
du Tunnel 15, Lau-
sanne. Tél. (021)

23 92 57

TENNIS-CLUB DU MAIL
Mercredi 8 mai 1963, dès 20 heures,

Matches de démonstration
j  disputés en nocturno

par quelques-unes j
des meilleures raquettes suisses
à l'occasion des 20 ans du TCN

ENTRÉE LIBRE

En cas de doute (mauvais temps) :
se renseigner au Club-house, tél. 6 30 42,
dès 18 heures.

DÉBARRAS
de caves et galetas. —
logements entiers après
décès.

Léon Hoefler, place des
Halles 5, Neuchâtel. Tél.
5 71 18.

A VENDRE
secrétaire, bibliothèque,
vitrine, buffet de service
et autres meubles. Tél.
(038) 5 04 12.

MEUBLES
& vendre. Tél. 6 38 15.

A VENDRE
machine & coudre, meu-
ble, Fr. 150.— ; pous-
sette - pousse - pousse en
bon état, 100 fr. Tél.
4 07 08.

Ainsi ou ain&Sl. c J||.îl vous faut
 ̂ «îm^F \ #  coiuun

m l| WCUU WUI \ car «calgon» empêche toute cal Jcificationnui-
fa n é J ̂  
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\ sible du linge 

et de la 
machine 

et accroît l'effica-
Dans ia lessiveuse «JM, V'T ¦fPPWlBl t̂etL̂  cité de tous les produits à laver. Comparez! Vous
ou dans l'automate  ̂ A BftWB Bw^^, "- m*' verrez comme votre linge devient plus lumineux
avec ce produit 'S T̂' \ f^ ŝffiSÎ Sffll et 
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au toucher.
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Venez faire provision d'air du sud
en vous promenant dans notre

1 <MARCHÉ D ? ITALIE>
- ¦•'

.

Pour vous donner un avant-goût de
vacances , Armourins a créé à ses
différents étages une ambiance des
marchés d'Italie.
Et c'est dans cette gaieté colorée que
vous découvrirez ici la lingerie flo-
rentine et les tissus, là les sacs de
paille siciliens, ailleurs les cuivres
ou la bij outerie, la verrerie véni-
tienne, sans oublier les vins et les
pâtes.

j

^
fl M.

j ^f i  iËr SB HIA 1̂ ^̂

iiB11

^™

A chaque étage des Armourins,
l'Italie vous sourit et vous séduit

dès le 6 mai
j ;

NOUVEAU GRAPEFRUT- FIN
Fraîcheur des sources de mon-
tagne. A la saveur la plus fine et
la plus désaltérante. * *k -k ik *ADELBODNER GRAPEFRUIT-FIN
dans une nouvelle et pratique
caissette de 12 bouteilles. Avec
points BEA

A vendre

mobilier de magasin
en très bon état, pour raison de démolition
d'immeuble.

Meubles mobiles de parois — Banque —
Gondoles — Balance — Machine à café —
Lustrerie moderne — Distributeur automate
de 4 rangées de 12 cases.

Disponible les premiers jours du mois de
juin. Prix très bas.

Pour visiter et connaître les conditions
de vente, faire offre à F D 1766 au bureau
de la Feuille d'avis.

y^^osàdisqUê V

1 dépositaire : ;|

| PHARMACIE - DROGUERIE |

Parfumerie F. TRI P ET |
S Seyon 8 NEUCHÂTEL ^

¦ 

I

|

i¦
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Achetez auj o urd 'hui j
la machine de demain, J

puisque TURISSA est à l'avant-garde du progrès I

A. GREZET !
N E U C H Â T E L  I
24 a, rue du Seyon - Tel. 5 50 31 i

Reprîtes de machines de toutes marques E
aux meilleures conditions ¦

FACILITÉS DE PAIEMENT \

A LA FOGA DE NEUCHATEL |
du 22 mai au 3 juin

HALLE IV ¦ STAND 63 I

I

Tous les dernières nouveautés
du printemps dans les

L A I N E S
COLOBIS ,MODE

A LA TRICOTEUSE
Seyon 14 M. SGHWAAR



L'aide technique de la Suisse au Népal
Comment on peut obtenir de bons résultats avec de modestes moyens

La Suisse, on l'entend dire souvent, ne fait qu 'un effort  bien modeste
en faveur des pays en voie de développement, et l'on fonde cette appré-
ciation sur les sommes portées au budget à cette fin.

De notre correspondant de Ber-
ne :

Il est vrai, une vingtaine de mil-
lions par an ne représentent qu 'une
infime partie de nos ressources,
encore qu 'il ne fail le pas négliger
en l'a f fa i re  l'appoint  de nombreu-
ses — trop nombreuses peut-être —
associations privées qui , elles aus-
si', 'recueillent et distribuent des
sommes considérables.

Toutefois, le résultat d'une entre-
prise comme l'aide aux peuples en-
core démunis ne dépen d pas seu-
lement , il s'en fau t  même de beau-
coup, de l'iimportance ries fonds en-
gagés, mais surtout de la manière
de les employer.

A ce propos, le nouveau direc-
teur du service de la coop ération
techni que au département politique
fédérale , M. Auguste Lin'dt , ambas-
sadeur , et M. Edouard Rieben , in-
génieur forestier à Vallorbe qui fit,
en qualit é d' expert , un séjour de
cinq mois au Népal , ont , dernière-
ment , renseigné la presse sur l'ac-
tivité et les projets de l'Aide suisse
aux pays extra-européens, qui
poursuit une œuvre fort utile au
p ied de la chaîne himalayenne.

Le secret d'une réussite
M. Lindt revenait d'un voyage au

Népal et il a pu constater qu'avec
des moyens modestes, il était pos-
sible de faire quelque chose d'utile
et surtout de durable. Dans ce pays
de montagne , trois fois plus étendu
que la Suisse et peup lé die 8 mil-
lions d'habitants, il s'agit avant
tout de développer , de consolider
une économie agricole, forestière et
pastorale, une économie de subsis-
tance , c'est-à-dire qui permette aux
indigènes de tirer du sol de quoi
se nourrir convenablement. Conce-
voir de plus vastes projets abouti-
rait , pour le moment du moins, à
détruire un équil ibre naturel, sans
profit pour la population.

Mais alors, l'act ivi té  des experts
ne doit pas se borner à des étu-
des, des plans, dies rapports qui se
perdent ou dorment en.su i te dans
quelque bureau. Il s'agit de réali-

ser, de créer. Et pour cela, les Suis-
ses envoy és au Népal mettent eux-
mêmes la main à la pâte, si l'on
peut dire. Ils manient les outils, ils
n 'ont pas peur de se salir, ils ne se
bornent pas à donner des ordres,
ils exécutent. A ce travail, ils as-
socient toujours des hommes du
pays au t i t re  de « collaborateurs »
autant  qu 'à celui d'ouvriers, si bien
que , dans l'équipe, il sera facile de
déceler celui ou ceux qui seront
capables, une fois parti l'expert
suisse, de poursuivre la tâche, de
diriger ou de gérer une petite en-
treprise, d'entretenir judicieuse-
ment un ouvrage.

C'est là le secret d'une réussite
encore une fois bien modeste, mais
effective et solide. Et M. Lindt pou-
vait  dire : « Au Népal , le nom de
Suisse a un sens pou r la popula-
tion. Il est devenu « ein Begriff » !

Pour les réglons rurales
Il est un phénomène que l'on

constate dans la plupart des pays
en voie de développement. La ca-
p itale et les grandes villes attirent
la population des campagnes et
l'effort porte sur ces aggloméra-
tions , si bien que le fossé se creuse
et s'élargit de plus eu plus entre
citadins et ruraux, ceux-ci con-
damnés à vivre dans une misère
toujours plus profonde.

Au Népal , l'aide suisse, en re-
vanche, va aux régions rurales. Elle
tend à améliorer les con dit ions de
vie en montagne, à augmenter les
maigres ressources des paysans par
une exploitation plus judicieuse des
forêts et des pâturages. Déjà elle a
construit des fromageries, des éco-
les, un hôp ital. Il s'agit maintenant
d' aménager la montagne, de con-
server les sols menacés par l'éro-
sion , de mieux répartir les terres,
de les mettre en valeur en fonction
de leur « potentiel biologique »,
c'est-à-dire de les amener à pro-
duire ce qui doit assurer à la po-
pulation une alimentation plus sai-
ne. C'est ce qu 'a exposé M. Rieben.

Mais avant d'app liquer au Népal
des mesures et des méthodes qui
ont fai t  leurs preuves en Suisse, il
faut rechercher les moyens les
mieux adaptés à ce pays asiatique.
C'est pourquoi on va créer une zo-
ne- p ilote ,- dans une h aute vallée,
celle de Jiri ; on y établira des
« forêts modèles», des « pâturages
modèles » d'où on tirera les ensei-
gnements indispensables pour l'a-
mélioration d'éten dues plus vastes.

[/ne vue réaliste
Un tel projet exige du temps et

de l'argent : une dizaine d'années,
compte-t-on et trois ou quatre mil-
lions. Du moins, aura-t-on fait du
bon travail. Comme le déclarait M.
Rieben , il importe de mener l'en-
treprise avec méthode fet de sau-
vegarder rPabcvrd des « bases de nu-
trition » aujourd'hui menacées (dé-
térioration des pâturages, exploita-
tion abusive des forêts, appauvris-
sement du sol par des cultures peu

rationnelles, manque de fertilisants,
etc.). On augmentera du même coup
la productivité, donc les ressources
des montagnards.

Plus tard seulement, on pourra
songer à amorcer un courant d'é-
changes. Tenter prématurément de
réaliser un tel dessein ferait naître
des besoins, puis des exigences que
la structure financière du pays ne
permettait pas de satisfaire à la
longue et l'on se retrouverait bien-
tôt plus bas qu'au départ.

Voilà, nous semble-t-il, une vue
réaliste et qui peut mener plus loin,
que des projets plus ambitieux.
D'ailleurs l'exemple est là , déjà , de
l'efficacité d'une telle méthode. Ou
a construit quelques petites froma-
geries. Les montagnards ont pu
vendre leur lait et, grâce à cet ap-
port, augmenter peu à peu leur
troupeau. Mais alors il a fallu amé-
liorer les pâturages, d'où producti-
vité accrue, si bien qu'après quel-
ques années, le village a pu trou-
ver les moyens nécessaires à la
construction d'une école. A l'origi-
ne de ce « développement » ? Une
petite fromagerie.

Ainsi s'installe un « mieux-être »,
bien lentement encore, mais plus
sûrement que si l'on venait brus-
quement rompre le rythme de la
vie par une entreprise plus specta-
culaire, au risque de ne pouvoir la
maintenir parce qu'on aurait brûlé
les étapes et négligé l'indispensa-
ble travail d'adaptation.

O. P.

NON À LA DEUXIÈME INITIATIVE
SUR L'ARMEMENT ATOMIQUE

S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E

Trois enseignements qui se ra-
mènent au fond à cette réflexion ,
d'une élémentaire simp licité : l'ar-
me atomique existe ; elle existera
toujours ; si nous ne l'avons pas,
l'autre l' aura ; et croire que l' autre
n 'en usera pas tant que nous ne
l'avons pas nous-mêmes, c'est s'i-
maginer que la politi que obéit aux
règles de loyauté du football ou du
jeu d'échecs.

X X X
Maintenant  que le sort de la pre-

mière in i t ia t ive  est réglé, nous de-
vons nous prononcer sur la deuxiè-
me. Disons-le dès l'abord , nous
voterons NON. — Comment ! mais
c'est très grave ! vous êtes donc
contre les droits populaires ? —
Nous sommes plutôt contre une cer-
taine manie de vouloir les étendre;
nous nous trouvons d'ailleurs en
bonne compagnie, puisque le peu-
ple lui-même s'est refusé successi-
vement, depuis une  vingtaine d'an-
nées, le droit d'élire les conseillers
fédéraux (1942), celui de repous-
ser d'importants crédits (1950) et
celui de faire et de modifier direc-
tement les lois (1961) ; et nous
pensons qu'il a d'excellentes rai-
sons de continuer aujourd'hui dans
la même voie :

1. — D'abord , iine simple consta-
tation. Nous n 'enlevons aucun droit
au corps électoral. Ce droit dont
il s'agit , il ne l'a jamais  eu. Aucun
peuple du monde ne l'a. Aucun
peuple, dans les temps modernes,
n 'a voté spécialement sur un type
d'armement. Ni le peuple suisse, ni
le peuple anglais, ni le peuple sué-
dois. Pas même le peuple soviéti-
que.

2. — Ensuite , une supposition.
Admettons, pour un instant , que les
« oui » l'emportent le 26 mai. Nous
voilà donc munis d'un nouvel ins-
trument de démocratie directe :
nous serons consultés d'office le
j our où les Chambres s'aviseront de
donner à notre armée un équipe-
ment atomique. Jusqu 'ici, très bien .
Reste à savoir ce que sera ce jour.
Nous avons des motifs de croire
que ce ne sera pas lin jo ur normal ,
comme ceux que nous vivons ac-
tuellement. Si l'arme nucléaire con-
serve sa nature spéciale (et c'est
cette nature spéciale qui seule
donne à l' initiative une apparence
de justification), les Chambres ne
trouveront à l'acquérir qu'en une
époque troublée. C'est donc au mois
d'août 1939 qu 'il faut nous repor-
ter par la pensée.

3. ¦— Si le moment vient de nous
défendre contre une menace réelle,
comme au mois d'août 1939, nous
sommes absolument convaincu, pour
notre part , que la grande majorité
du peuple suisse fera l'impossible
pour protéger son pays. Nos ad-
versaires peuvent sourire, mais
nous en avons l'intime certitude.
Cela signifie que la grande majo-
rité du peuple approuvera l'éven-
tuel arrêté sur l'armement atomi-
que. Nous n 'avons donc aucune
crainte quant au résultat. Nous de-
mandons seulement : Croyez-vous
qu'un tel moment se prête à une
campagne référendaire ? Pensez-
vous qu'il eût été bon qu'en août
1939 un scrutin populaire fût orga-
nisé, touchant certains aspects de
notre défense nationale ?

4. — Mais encore, comprenez
bien ce que cela représente. Si
nous avons le référendum, nous
voudrons que le jeu soit honnête-
ment joué, et nous demanderons à
être convenablement informés. Il
ne suffira pas de nous parler va-
guement d'armes nucléaires, comme
s'il pouvait s'agir d'une bombe de
cinquante-huit mégatonnes. U fau-
dra nous décrire la sorte d'obus que
les Chambres entendent acquérir.
Ce sera un spectacle étrange,' qu 'un
pays menacé révélant publique-
ment la manière dont il pense se dé-
fendre.

5. — Et ce n 'est pas tout. L'opé-

ration , même condui te  avec la plus
grande  célérité, prendra six semai-
nes, voire deux mois, A une époqu e
où l'on devrait p lutôt compter par
jours. Enfin , si claire qu 'en soit l'is-
sue, celte campagne n 'ira pas sans
passions. Les adversaires de l'arrê-
té devront être largement entendus,
et c'est normal, car si certaines
consultations populaires nous sem-
blent intempestives, il n 'y a rien
de p ire qu'une votat ion bâclée.
Parm i les adversaires de l'arrêté , il
y aura aussi , naturel lement , ceux
de la défense nationale , et même
ceux du pays. Ainsi , pen d an t ces
semaines dangereuses, tous les pro-
cédés publicitaires seront emp loy és
pour d iminuer  la Suisse et son ar-
mée. Us échoueront, c'est entendu,
mais  la na t ion  sera divisée au mo-
ment  où elle aura le plus besoin
d'union .

6. — Dernière supposition. Si , à
l'inverse, les « non » l'emportent le
26 mai , cela ne veut pas encore
dire que le corps électoral soit dé-

finitivement évincé. La preuve, c est
que nous votons aujourd'hui pour
la deuxième fois sur l'armement
atomique sans qu 'existe le référen-
dum spécial qui nous est proposé.
Autrement dit , pour désavouer un
parlement en folie qui prendrait
des mesures insensées, il restera
toujours la voie de l' initiative cons-
titutionnelle (au besoin, la deman-
de de revision totale, particuliè-
rement rapide, et qui peut condui-
re à la dissolution des Chambres) .

Nous ne voulons pas mener de
polémi ques inuti les , et nous dirons
tranquil lement pour conclure :
Nous aussi , nous sommes démocra-
te. Nous croyons simplemen t que
les auteurs de l' in i t ia t ive  n 'ont pas
assez réfléchi aux circonstances
concrètes dans lesquelles le droit
qu 'ils préconisent devrait être exer-
cé. Par ailleurs nous mettons, au-
tant qu 'eux , notre confiance dans
le jugement populaire. Nous avons
même le sentiment qu'elle se sera
vérifiée avant la fin du mois.

J.-F. AUBERT.

La Société suisse des employés de commerce
a désipé un nouveau président et voté

deux résolutions

En présen ce d'une importante délégation neuchâteloise

La Société suisse des employés de
commerce, dont l'importance grandit
d'année en année et qui groupe actuel-
lement plus de 70,000 adhérents, s'est
réunie samedi et dimanche à Vevey où
les délégués , venus de toutes les parties
de la Suisse — dont une importante dé-
légation neuchâteloise — ont entendu
notamment un remarquable exposé de
M. R. Pidoux , secrétaire cent ral, consa-
cré à « l'employé de commerce dans le
inonde actuel » .¦ Ces employés, a dit l'orateur , sont
depuis toujours un casse-téte pour les
sociologues. Cependant , s'il est vrai que ,
d*une manière générale , tout va assez
tien pou r eux aujourd'hui , on ne peut
s'empêcher de constater que la situation
économi que de certains employés s'est
aggravée. Nous ne pensons pas aux jeu-
nes sortant d'apprentissage qui , eux,
profitent — et c'est tant mieux — de la
prospérité. Mais nous pensons aux em-
ployés âgés des deux sexes dont on ne
saurait dire qu 'ils touchent une rému-
nération équ itable, conforme à la situa-
tion économi que. »

L'orateur a également mis en garde
les employés à l'égard des cours à but
lucratif , en particulier à ceux donnés
par correspondance, qui n'offrent au-
cune possibilité sérieuse de se perfec-
tionner.

L'assemblée des délégués a désigné un
nouveau président central en la per-
sonne de M. Heinz Biichi , de Zurich , en
remplacement de . M. Karl Strickler, dé-
cédé il y a quel ques semaines.

Ils ont également voté deux impor-
tantes et énergiques résolutions. L'une
constatant que la valeur du franc suisse
est dépréciée de moitié par rapport à
1939 et demandant que tout soit mis en
œuvre pour éviter de nouvelles augmen-
tations. Elle demande également que les
employés reçoivent leur juste part des
fruits de l'essor économi que que con-
naît notre pays et auquel les employés
coopèrent dans urne large mesure.

L'autre insistant pou r que les décla-
rations faites en faveur de la conclusion
de contrats collectifs par les représen-
tants du patronat dans les parlements
et en public deviennent finalement des
faits. Elle demande également que les

postulats émis par les représentants des
employés dans le domaine du droit au
travail — et demeurés en suspens jus-
qu 'à présent — soient pris en considé-
ration par le Conseil fédéral lors de la
rédaction du projet de loi.

Installation
d'un chauffage central

dans un vignoble schaffhousois
OSTERFINGEN (Sh), (ATS). — Une

lrost'aillaitioti coopérative de chauffage
oeutra l, vient d'être établi* dan* le vi-
gnoble d'Osterfimgen , l'urne des rég ions
vitroolos les plus connues du oanton de
Schaffhouse . Ainsi , pour la première
fois dams ce oanton, 37,000 m2 de vi gne
vont être protégés du froid. Cette ins-
ta l l a t ion  est revenu e à 52,000 fr. La
Confédération et le canton ont versé
Le 50% des frais. L'installation a été
inaugurée dnins la. nui t  de samedi à
dimanche.

Promotions
à l'Ecole de viticulture

et d'oenologie
La cérémonie de clôture des cours de

l'Ecole supérieure de viticulture et
d'œnologie s'est déroulée k Lausanne,
le 2 mai 1903.

On y notait la présence dos autorités
fédérales, d-es autorités cantonales ro-
mandes , bernoises et tessinoises, des
représentants des communes de Lausan-
ne et de Pull y, des membres d«s con-
sieMis de fondation et de direction d»
l'écol e, des représentants d<e la, presse,
de nombreux inv i tés , des parent s des
élèves et des professeurs.

L'auditoire a entendu M. René Gallay,
président du conseil de direction ,
M. Jean-François Schopfer , chef de
cours , dans son rapport , M. Jeam-Louis
Barrelct, chef du département de l'agri-
culture du canton die Neuchâtel ,
M. Emile Cordey, chef du service de la
viticulture du canton de Vaud, s'espri-
mant nu nom des conseils de fondation
et de direction.

¦Les di plômes et prix ont été dis-
bribinés aux  élèves qui  ont suivi avec
succès te cours d'œnologie. Ce sont :

Francis Banderet , Sauges-Salnt-Aubln ;
Rico Barlsl , Ostermundlgen ; Ch.-Etienne
Besuchet, Morges ; Willy Blanchet , Che-
naux ; Bernard Brunner , Bevalx ; José Bu-
ro, Sterre ; François Chervet , Praz-Vully ;
Roland Cottler, Aigle ; François Crot,
Grandvaux ; Pierre Crot , Grandvaux ;
J.-Charles Crousaz, Pelssy-Satlgny ; Fran-
cis Cugnet , Burslns ; Jean Fallet, Peseux ;
Claude GattonI , Monthey ; Urbain Ger-
manler , Vétroz-Balavaud ; Michel Gros,
Echandens ; Michel von Gunten , les Uttins-
Chamblon ; Eugène Lance , Grand-Lancy ;
William Neyroud , Chardonne ; Jaap Nler-
meyer, Pays-Bas ; André Philippoz , Ley-
tron ; Germain Qulnson ,, Italie ; Cari Re-
ber, la Neuveville ; Eric Richard , Chata-
gnéréaz-Rolle ; Michel Rosster , Leytron ;
Léon Sauthier , Conthey ; J.-Philippe Tes-
tuz, Treytorrens ; Philippe de Torrenté,
Lausanne ; J.-Claude Wicht , Genève ; Jé-
sus Davlla, Espagne.

(sp) Le groupe des conseillers de pro-
fession de la Suisse romande se ratta-
chant à l'Association suisse, qui a son
siège à Zurich , s'est réuni le 4 mal . à
Yverdon , sous la présidence de M. H. Pa-
rel , directeur du service cantonal d'orien-
tation professionnelle du canton de Vaud.

Un cours romand sera de nouveau or-
ganisé cette année ; le programme en est
établi , mais les difficultés de logement
des participants n 'ont pas encore permis
au comité d'en fixer le lieu qui sera vrai-
semblablement Genève ou Sion.

M. Gogler , qui accomplit une grande
activité dans le Jura bernois comme dans
le groupe romand est ensuite proclamé
membre d'honneur au moment où il prend
sa retraite.

Le thème principal de l'assemblée était
l'étude des carrières paramédicales. Après
une Introduction du chef de service de
la santé publique du canton de Vaud ,
M. René Burnet , cette Importante ques-
tion fut abordée sous la forme d'un fo-
rum présidé par Mlle Leburgue, chef de
service des relations extérieures de la ra-
dio-diffusion romande qui conduisit les dé-
bats avec beaucoup d'habileté et de com-
pétence. Toutes les carrières paramédi-
cales furent abordées , soit celles d'Infir-
mier , Infirmière, aide hospitalière , aide
soignante pour les établissements médico-
sociaux, laborantine médicale, assistante
technique en radiologie , etc.

Les orlenteurs posèrent ensuite des
questions , et la séance se termina par la
projection d'un film illustrant fort bien
les arguments développés au cours du fo-
rum.

A Yverdon

Avec les conseillers
de profession

de la Suisse romande

En février 1963

Il y avait en Suisse
512,412 travailleurs

étrangers sous contrôle
EERNE (ATS). — En 1962, la police

fédérale des étrangers a libéré 24,052
étrangers du contrôle , chiff re  deux fois
plus élevé qu 'un an auparavant. Cette
forte progression provient , en partie, de
l'afflux croissant de travailleurs étran-
gers dans notre pays. Elle s'expli que
aussi par le fait que 7405 réfugiés hon-
grois ont été libérés cette année du con-
trôle fédéral. Le 60 % environ des per-
sonnes libérées exercent un métier ou
une profession.

D'autre part , les cantons ont délivré
l'an dernier 19,807 permis d'établisse-
ment dont 12,049 à des personnes acti-
ves. En 1961, il n 'avait  été délivré que
10,840 permis d'établissement , qui est le
permis le plus favorable qui puisse être
délivré par la police des étrangers. Ont
obtenu le permis d'établissement : 7211
réfugiés hongrois (36%) ,  5827 I tal iens
( 2 9 % ) , 2816 Allemands ( 1 4 % ) ,  1504 Au-
tr ichiens  (8 %)  et 1257 Français ( 6 % ) .
A lui seul , le canton de Zurich a délivré
29 % des permis d'établissement , soit au
total 5676. Viennent ensui te  Berne avec
2042, Vaud 1769, Genève 1653, Argovie
1338. Neuchâtel  en a délivré 609, Fri-
bourg 136, le Valais 134 et le Tessin 735.

Quant aux permis de séjour délivrés
à des travailleurs étrangers , ils se sont
élevés , en mars 1963, A 52,579, ch i f f r e
in fé r i eu r  de 3127 h celui de mars 1962.
Pour les trois premiers mois de 1963,
on arrive à un total de 125,868 permis
de séjour contre 138,263 duran t  la pé-
riode correspondante de 1962. La dimi-
nut ion enregistrée affecte  principale-
ment  le bâtiment , l'agriculture et l'hor-
t icul ture , soit les professions les plus
exposées aux condi t ions  atmosphériques.

A f in  février 1963, il y avait en Suisse
au total 512,412 t ravai l leurs  étrangers
sous contrôle , dont 52,634 saisonniers.
Par rapport à février 1962, l' augmenta-
tion était  de 66 ,802 ou de 15%. Etaient ,
à ce moment-là , soumis au contrôle :
323,148 Italiens , 74,883 Allemands , 44,186
Espagnols, 26,340 Autrichiens , 20,524
Français et 23,331 ressortissants d'au-
tres pays. Il est intéressant de noter
que le personnel hôtelier et de maison ,
ainsi que les ouvriers agricoles , ne re-
présentent plus aujourd'hu i que 19,1 %
de l'ensemble de la main-d'œuvre étran-
gère, contre 63,1 % en 1950.

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE
SUISSE DU COMMERCE

4. Banque Cantonale Neuchâteloise, à
Neuchâtel. Henri Schaeffer , Jusqu 'ici fon-
dé de pouvoir , a été nommé sous-direc-
teur aveo signature collective à deux pour
le siège central. Sa signature en qualité
de fondé de pouvoir est radiée.

Eugène Vuilleumier S.A., fabrication ,
achat , vente de produits horlogers ou se
rattachant à l'horlogerie, à Neuchâtel. Re-
né W. Horlsberger , à la Chaux-de-Fonds,
a été nommé fondé de pouvoir avec si-
gnature individuelle.

5. Radiation de la raison sociale Luc
Mathez, atelier de termlnage de mouve-
ments d'horlogerie, à Cortaillod, par suite
de remise de commerce. L'actif et le pas-
sif sont, repris par Charles Dubois et Ray-
mond Sunier , à NeuchAtel.

Radiation de la raison sociale Ernest
Dubois, fabrication de spiraux à l'ensei-
gne « Fabrique de spiraux Stella », à la
Chaux-de-Fonds, par suite de cessation
d'exploitation.

Radiation de la raison sociale Willy
Perret , boulangerie-pâtisserie à la Chaux-
de-Fonds, par suite de remise de com-
merce.

Transhorl , Rodolphe-H. Wildi, tous
transports internationaux à forfait par
fret aérien , fret maritime, poste, chemin
de fer , notamment transports d'articles
d'horlogerie, à la Chaux-de-Fonds. Servi-
ce de groupage pour la France. Nouvelle
adresse : rue de la Balance 12.

11. Fondation des œuvres sociales des
Fabriques d'assortiments réunies, au Locle.
Wilhelm Zlngg, secrétaire du comité de
fondation est actuellement domicilié à la
Chaux-de-Fonds.

Avril 8. Radiation de la raison sociale
Jacquat Joseph, exploitation du kiosque de
la Joux-Pélichet : chocolats, tabacs, ciga-
res et Jou rnaux au Locle, par suite de
remise de commerce.

Radiation de la raison sociale Ducom-
mun Numa, combustibles en tout genre, a
Locle, par suite de cessation de commerce.

Bernasconl Egidio, entreprise générale
de construction , à Neuchâtel. Le titulaire
Bernasconl Egidio et son épouse Ginette-
Llna, née Hâmmerll ont adopté , par con-
trat , le régime de la séparation de biens.

Jeunet Maurice, Laboratoires FTB, fabri-
cation et vente de produits technochimi-

ques, etc. à Neuchâtel. Les bureaux sont
transférés rue Bachelln 31.

4. Le chef de la maison Marcel Lan-
themann, fabrication et vente d'accessoi-
res ménagers, en particulier de dispositifs
de préhension pour bouteilles, est Marcel
Lanthemann, à Neuchâtel.

10. Comptoir des papiers peints Ls Bau-
me, commerce de papiers peints, à Neu-
châtel. La maison confère la procuration
individuelle à Anni-Rose Baume, à Neu-
châtel.

Camerimo S.A., achat, construction , ex-
ploitation , gérance et vente d'immeubles,
etc., société anonyme, à Neuchâtel. Par
suite de démision, René Fischer n 'est plus
administrateur ; ses pouvoirs sont éteints.
Henri. Perriard, à Neuchâtel, a été nommé
secrétaire du conseil d'administration avec
signature collective à deux. Les bureaux
sont transférés place Pury 3.

Paul Colin Société Anonyme, exploita-
tion d'un commerce de vins et spiritueux,
à Neuchâtel. Par suite de démission Ro-
bert Berthoud n 'est plus administrateur-
délégué avec signature individuelle. Il de-
meure administrateur avec signature col-
lective à deux. Ses pouvoirs sont modi-
fiés en ce sens.

11. radiation de la raison sociale Jaeger
Marie-Henriette, successeur de Mme Bru-
sa, confections pour dame, à la Chaux-de-
Fonds, par suite de cessation de commerce.

Les Fabriques d'Assortiments Réunies,
au Locle. Zingg Wilhelm-Auguste, fondé
de pouvoir , est actuellement domicilié à,
la Chaux-de-Fonds.

Les Fabriques d'Assortiments Réunies,
succursale G., au Locle. Zlngg Wilhelm,
fondé de pouvoir, est actuellement domici-
lié à la Chaux-de-Fonds.

Monlogls, S.A., au Locle. L'administra-
teur Wilhelm Zlngg, secrétaire, est actuel-
lement domicilié à la Chaux-de-Fonds.

Société immobilière de l'avenue du Col-
lège, S.A., au Locle. L'administrateur Wil-
helm Zingg, secrétaire , est actuellement
domicilié à la Chaux-de-Fonds.

Henri Tubéry, Ecole Modèr e, à Neu-
châtel. Le chef de la maison est Tubéry
Henri-Lucien , à Neuchâtel, séparé de biens
de Simone-Juliette, née Mazzoni. Il a con-
féré la procuration individuelle à Simone
Tubéry, à Neuchâtel, épouse d'Henri.
Exploitation d'une école de langues. Place
Numa-Droz 12.

LAUSANNE (ATS). — Le vallon de
Nant , particulièrement intéressant par
sa flore , sa faune, est menacé par le
Département militaire fédérall, qui a
l'intention de transformer cette région
en une place de tir pour blindés, pis-
tes de combat avec cibles, caserne pour
trois cents hommes, ateliers, hangars,
dé pôts de munitions.
' Sans méconnaî t re  les nécessités de IS

défense nationale, conscient e des diffi-
cultés que rencontrent les autorité s
militaires , la section des Diablerets
(Lausanne) du Club ailpin suisse de-
mande aux intéressés de s'opposer au
projet de l'armée. Elle est appuyée
par les sections vaud'oises du C.A.S,
de l'Argentine (Bex), de la Dôle
(Nyon), de Jaman (Vevey), de Mon-
treux , du val de Joux , d'Yverdon , par
les sections romandes du C.A.S., le
Chasserai , la Chaux-de-Fonds, la Dent-
de-Lys, la Genevoise , la Gruyère, le
Jura , le Moléson , Montana-Vermala ,
Monte-Hosa , la Neuchâteloise , Som-
marte l  : par les sections de Lausann e,
Vevey, Momtreux , Aigle , Yverdon , N yon,
Genève , Neuchâtel , du Club suisse de
femmes al pinistes : par les quatre
sous-sections de Morges, de Vallorbe,
de Payerne , de Ghâteau-d'Oex , du Club
alpin suisse : ensemble p lus de 12 ,000
membres.

Out re  l ' immense valeur de cette zone
alpestre vaudoise , le C.A.S. • estime que
le canton de Vaud avec Bière, Vu-
gelles-la-Mothe , Payerne , Dail l y, Sava-
tan , la vallée du Petit-Hongrin, con-
tr ibue très largement à la défense
nationale.

En complète Identité de vues aveo
la commission vaudoise pour la pro-
tection de la nature , qui est à la têt e
du comité vaudois de défense , les asso-
ciation s d'al pinistes unissent  leurs ef-
forts à ceux de la populati on des ré-
gions Intéressées qui entendent légueT
à la postérité l'héritage intact de leurs
pères . Elles prient ins tamment  les au-
tori tés de Bex de tout faire pour éviter
l'irréparable en prenant la sage déci-
sion qui s'impose pour préserver de
la mut i la t ion  l'une de nos plus pré-
cieuses zones alpestres .

Le vallon de Nant
est menacé

par le département
militaire fédéral

Laxatif doux et efficace
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vient à bout
de toutes les constipations

Boîte de 20 dragées Fr. 2.30
Dans votre pharmacie

LA SOCI ÉTÉ
DE

BANQUE SUISS E
VOUS

RENSEIGNE
Hedging = opération a terme, conclue
sans intention de spéculation, mais
simplement pour se prémunir contre
une perte éventuelle due à une évo-
lution des cours. Aussi : contre-affaire
pour se protéger contre des pertes sur
une affaire à terme, déjà conclue.

Chaque terme propre aux affaires
bancaires trouve une explication claire ,
à l'entendement de tous, dans le
« Petit dictionnaire financier et ban-
caire », publication de la Société de
Banque Suisse destinée à fournir tous
les renseignements utiles au spécia-
liste comme au novice.

VAUD

LAUSANNE (ATS) . — Réunis samedi
à Lausanne en assemblée générale extraor-
dinaire, sous la présidence de M. Plerre-A,
Dentan, rédacteur à la « Gazette de Lau-
sanne », les membres de l'Association da
la presse vaudoise ont approuvé à l'una-
nimité le projet qui leur était présenté,
instituant un « conseil d'ordre profession-
nel».

Ce conseil est appelé à connaître du
comportement professionnel des membres
de l'association, lorsque celui-ci parait
contraire à. l'éthique et aux bons usages
du Journalisme, n comprend dix membres,
dont deux journalistes libres et six ré-
dacteurs. Son président et son vice-pré-
sident sont choisis en dehors de la presse.

Le conseil est appelé à donner son avis
au comité de l'AP.V. et à tirer des en-;
seignements utiles à l'ensemble do la pro- ;
fession, sur la base des cas qu'il aura à
examiner. U appartiendra ensuite au co-
mité de l'A.P.V. d'infliger s'il y a lieu
les sanctions qu'il jugera nécessaires : blâ-
me, avertissement, exclusion.

L'institution de ce nouvel organe da
l'Association de la presse vaudoise contri-
buera sans aucun doute à sauvegarder la
liberté , l'indépendance et la dignité de la
presse, et à renforcer son crédit auprès
du public.

Pour présider le conseil, l'assemblée gé-
nérale de l'AP.V. a fait appel, à l'unani-
mité, a M. Jean Schnetzler, juge cantonal,
qui a accepté cette charge. Le vice-prési-
dent sera désigné ultérieurement.

L'assemblée a enfin adopté la révision
des statuts entraînée par la création de ce
nouvel organe.

Les journalistes
instituent un « conseil
d'ordre professionnel »



E X P O S I T I O N
A B A RT H

AU CASINO DE LA ROTONDE
N E U C H Â T E L

Du mercredi 8 au vendredi 10 mai de 10 h à 22 heures
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ABARTH 1000 berline
plus de 155 km/h.
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Agent officiel pour le bas du canton : .
Samuel H A U S E R

GARAGE DE LA ROTONDE
Faubourg du Lac 39 NEUCHÂTEL Tél. 4 09 00
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DÉMONSTRATION 
de nos dernières nouveautés

BLVSfifi Reprise - Facilités de paiement - A partir de 295.—
l'HaB Contrôle et, nettoyage gratuit de toutes marques

NEUCHATEL : PHARMACIE TRIPET mercredi 8 mai , de 10 à 12 h et de 14 à 18 h 80

Réfection de literie chaque j our RESTAURATION SOIGNéE sur assiette
Confection de matelas
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la réparation SQUS L£ CINÉMA REX, entrée ruelle du Port
de votre radio 

NOVALTEC É C R I T E A U X  COURS de JEUNES TIREURS
est à votre service

PII VPÏl l'P v
Parcs 54 - Tél. 5 88 62 au bureau du journal 
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PETITS TRANSPORTS Jeunes gens, nés dans les années 1913 à¦"¦"¦** ¦ m*"^*^**r wi« 1 *» 1945> qui vous intéressez au tir, inscrivez-
DÉMÉNAGEMENTS - SUISSE ET ETRANGER vous jusqu'au 15 mai auprès du directeur

I

Tél. 5 55 65 ; en cas de non-réponse, tél. 5 19 49 du cours : Claude Rosselet, 20, chemin Ga-
_ _ . _ _ . ._ _  bnel, Peseux (NE).
D I À A l  JET Louis-Favre 11
r .  <# >WdJ W E I Neuchâtel Nobl e Compagnie des Mousquetaires,
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Â SOUS LES AUSPICES DU PARTI LIBÉRAL

llll Jeudi 9 mai , à 20 h 15,

gS au Cercle libéral, rue de l'Hôpital 20

1 Mme Jean CRAMER-VERNET
t$M vice-présidente du Cercle libéral de Genève, parlera de

I L'APPRENTISSAGE DE LA VIE PÛLITIftOE
W%Ê M. Gaston Clottu ,

|*Hj§j conseiller d'Etat et conseiller national , fera un tour d'horizon , sur le thème de:

1 POLITIQUE LIBÉRALE ET PROBLÈMES SOCIAUX
|1| EÎVITATION A TOUTES ET A TOUS

COURVOISIER & Cie
BANQUIERS

Faubourg de l'Hôpital 21 Tél. (038) 512 07/8

NEUCHÂTEL

HYPOTHÈQUES EN IIe RANG
BOURSE TITRES

CHANGE
t

SALLE DES CONFÉRENCES - NEUCHÂTEL I
Samedi 11 mai 1963, à 20 h 15 M

C O N C E R T  I
ORCHESTRE DE CHAMBRE I

DE NEUCHÂTEL I
Direction : Ettore BRERO Itjj

Soliste : gjjl
Ursula HAENGGI, harpiste É|

Oeuvres de Torelli, Ditters von Dittersdorf, Ravel, SU;
Respighi et Schibler - j®|

Entrée libre. Collecte recommandée. R|i

Les places peuvent être réservées gratuitement auprès Soi
de l'Agence Strûbin, librairie Reymond, ou à l'entrée. Bfj

• Fred WYSS •
_ avocat, a transféré son étude Y

• ®

• 16, rue de l'Hôpital, à Neuchâtel •
A en communauté de locaux avec Mes Jean-Paul Bourquin 

^

9 et Claude Berger 9

• ; •

J NOUVEAU N° de tél. 5 61 44 J
• ' ; •
W Contentieux - Gérances - Recouvrements - Transactions 9• ••••••••••••••••••••S

ASPERGES
La Tonnelle

MONTMOIUN
Tél. 8 16 85

Tous les |ours
les succulentes

; asperges du pays
avec jambon
de campagne

Prière de réserver

I AVOCAT - NOTAIRE I
envisageant ouverture d'une étude

à Neuchâtel, cherche associé.

Adresser offres écrites à F. B. 1742
au bureau de la Feuille d'avis.

[DÉMÉNAGEMENTS
M. MAFFLI Tél. 813 63 Peseux

EXCURSIONS LA CAMPANULE
Pour vos courses de famille, noces, baptêmes, etc.
Prise à domicile. Pour Pentecôte, Hé Mainau , deux
jours, 85 fr. Bons de voyage acceptés. Tél. 6 75 91.

WffîJ MX

w - LA SOCIÉTÉ SUISSE
DES EMPLOYÉS DE COMMERCE
organise un

COURS DE FRANÇAIS
pour élèves de langue étrangère , tous degrés.

DURÉE
DU COURS : 12 leçons de 2 heures à raison de deux soirs par

semaine, le lundi et le jeudi. '
DÉBUT
DU COURS : lundi 13 mai 1963, à 20 heures, au Collège latin

(1er étage).

PRIX DU COURS : Fr. 25.—.

Il 

Renseignements et inscriptions au secrétariat romand, rue de f i
I l'Orangerie 8 (tél. 5 22 45).

CARTTAS
tél. 5 13 06, se recomman-
de pour vêtements, meu-
bles, lingerie, lainage,
jouets, etc. Sur demande
nous passons à domicile.

'¦ Les colis peuvent aussi
être déposés soit au bu-
reau de Caritas, Terreaux
7, soit à la cure catho-

. lique de Neuchâtel.

VEUVE
sans enfants, sérieuse
belle situation, caractèn
et présentation jeunes
désire connaître, pou)
amitié, monsieur slncèrt
et distingué de 55 à 6(
ans, ayant hautes qualités
morales.

Ecrire en donnant tou;
renseignement et photo i
Case postale 1060, Neu-
châtel 1. Discrétion ab-
solue.

rz N
Prêts

Banque Exel
5, avenue Rousseau

Tél . 5 44 04
l NEUCHATEL ,

Un coup de téléphoni
et vos

PANTALONS
sont rétrécis et moder-
nisés. Tél. 5 90 17.



Grand débat au Palais-Bourbon
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Il y arrivera vraisemblablement
à la fin de cette semaine, c'est-
à-dire juste à propos pour assis-
ter au dernier acte du grand débat
de politique économique et financière
qui s'ouvre justement cet après-midi
même par un discours-programme de
M. Valéry Giscard d'Estaing, ministre
des finances du cabinet Pompidou.

Réactions politiques
Trop attendu pour provoquer la

moindre surprise, le succès remporté
par M. Michel Debré n 'en a pas moins
déclenché toute une série de réactions
politiques sur lesquelles il n'est pas
inut i le  de réfléchir.

Sur le plan parlementaire, la rentrée
de M. Michel Debré au Palais-Bourbon
apporte à l'U.N.R. ce qui lui a cruelle-
ment manqué depuis le début de la
législature : un chef. On peut penser ce
qu 'on veut de M. Debré , en rappelant
par exemple que , porte-drapeau de
l'Algérie française jusqu 'en 1958, il est
devenu , en 1961, le protagoniste d'une
pol i t i que de coopération avec l'Algérie
indépendante.

Ceci étant , 11 reste que l'ancien pré-
sident du conseil est un travailleur
comme on en rencontre très peu dans
les assemblées parlementaires et que ,
jouissant par ailleurs de la confiance
personnelle du chef de l'Etat, 11 peut
à la fois consolider l'U.N.R. en temps
que parti politique et jouer , au Palais-
Bourbon , le rôle , resté sans ti tulaire
jusqu 'ici, de chef de la majorité. Dans
la perspective , envisagée par le prési-
dent de la République et M. Georges
Pompidou , d'une association < plus inti-
me du parlement à l'action gouverne-
mentale », la présence de M. Michel De-
bré peut en même temps améliorer les
rapports exécutif-législatif — Ils en
ont bien besoin — et lever l'hypothè-
que toujours lourde à supporter d'une
U.N.R. condamnée, de par sa fidélité
même aux directives de l'Elysée, à
n 'être qu 'une caricature de parti poli-
tique.

Des candidats U.N.R.
ont perdu des voix

Sur le plan national , la rentrée par-
lementaire de M. Debré n 'est pas moins
importante , car elle coïncide , et c'est
un fait qu 'il convient de souligner avec
une perte de substance de l'électorat
gaulliste dans les circonscriptions mé-
tropolitaines. Le même jour en effet
où M. Debré l'emportait de haute lutte
à 13,000 ki lomètres de Paris, deux au-
tres élections partielles se déroulaient
en France continentale : une dans la
Seine et l'autre dans le département
du Gard . Peu importe les résultats
globaux , ce qui est intéressant à cons-
tater , c'est que dans la Seine et dans
le Gard , les candidats U.N.R . ont perdu
des voix par rapport aux élections de
novembre 1002 alors qu'à l'inverse on
enregistrait une nette remontée des
suffrages communistes.

Ce comportement électoral contradic-
toire montre qu 'à tout le moins l'U.N.R.,
quand de Gaulle ne lui apporte pas sa
caution personnelle , éprouve de très sé-
rieuses difficultés a s'implanter dans le
su f f r age  universel. Autre bonne raison ,
on en conviendra pour ce même parti ,
de repenser sa tactique électorale et de
tenter de sortir de l'impasse où le
conduit inexorablement sa position de
parti du gouvernement , prisonnier aussi
bien de sa fidélité à l'égard du chef de
l'Etat que de sa trop grande docilité
vis-à-vis du gouvernement. Aux yeux de
très nombreux observateurs, M. Debré

devrait être l'homme de la situation ,
c'est-à-dire le chef politique capable ,
tout en restant dans la pensée gaulliste ,
d'infléchir ce qu 'il peut y avoir de
trop réactionnaire dans l'action gouver-
nementale. Telle est également d'ail-
leurs l'opinion de nombreux députés
gaullistes qui reprochent à M. Pompi-
dou et à M. Valéry Giscard d'Estaing
une absence d'esprit social qui serait ,
selon eux , à l'origine des échecs élec-
toraux subis par l'Union pour la nou-
velle République.

Vice-président de la République...
Sur le plan constitutionnel , le retour

de Michel Debré à la vie parlemen-
taire a déclenché un véritable torrent
de spéculations. Pour les uns, cette
élection laisse présager une nouvelle
reforme des ins t i tu t ions  où l'on ver-
rait par exemple M. Debré désigné par
le général de Gaulle comme vice-pré-
sident de la République c'est-à-dire en
fait  chargé de lui succéder au cas ou
la présidence deviendrait subitement va-
cante.

Par la même occasion , d'autres bons
esprits tiennent , sinon pour acquis , du
moins comme très vraisemblable, un
référendum organisé à l'automne pro-
chain qui verrait , outre la création d'un
poste de vice-président de la Républi-
que attribué à M. Michel Debré, une
réforme fondamentale du Sénat , lequel
se verrait transformé en conseil éco-
nomique élargi , chargé en tout premier
lieu de préparer les grandes options
économiques et sociales sur lesquelles
seraien t dans l'avenir basée l'action gou-
vernementale et parlementaire.

De Gaulle et sa succession
Tous ces projets, il faut le souli-

gner, ne reposent encore sur aucune
information de source autorisée. On
peut cependant observer à leur propos
que , s'il manque effectivement de réfé-
rences officielles , ils n'en expriment
pas moins une certaine part de vérité ,
chacun sachant fort bien dans les mi-
lieux politiques, d'abord que de Gaulle
est depuis longtemps préoccupé par sa
propre succession , et qu'ensuite il est
également conscient de la nécessité qu'il
y a de perfectionner les institutions
du régime en achevant cette dépoliti-
sation des structures nationales amor-
cée par l'intrusion en force du gaul-
lisme dans l'appareil traditionnel des
vieux partis politiques français.

La note à payer...
Redevenu numéro un du parlement

français, M. Michel Debré va commen-
cer, on peut le dire , une nouvelle car-
rière à l'Assemblée nationale. En at-
tendant , et en l'attendant , les députés
vont avoir à se pencher sur la note à
payer des récentes remises en ordre
salariales du secteur nationalisé. Ce sera
l'objet des débats de cette semaine
au Palais-Bourbon. Les discussions se-
ront longues, âpres et passionnées et
l'opposition n'a certainement pas l'in-
tention de demeurer muette, considé-
rant pour sa part que si le gaullisme
est actuellement invulnérable, le temps
en revanche ne peut travailler que
contre lui et pour elle. Au-delà de la
confrontation économique et sociale,
c'est en fonction d'un « après, de. Gaul-
le » à échéance indéterminée, que l'op-
position développera sa critique et ten-
tera de faire entendre sa voix dans le
pays.

M.-G. G.

La Suisse admise au Conseil de I Europe
Prenant à son tour la parole , le con-

seiller fédéral Wahlen , parlant en fran-
çais , a fait  d'abord al lusion à Stras-
bourg, le choix de cette ville en tant
que siège du conseil est bien propre ,
a dit M. Wahlen , à restituer à ce carre-
four de l'Europe un éclat digne de son
histoire.

Puis , il a résumé en quelques mots
tout  ce que le Conseil de l'Europe re-
présente pour la Suisse. « Par son as-
semblée consul ta t ive , le Conseil de l'Eu-
rope cons t i tue  une tr ibune d'élite de
l'opinion publique européenne. Et par
son secrétariat général , il met à la
disposition des dix-sept Etats les bons
offices d'un organe d' exécution qui ap-
porte à la solution de toutes les tâches
pratiques une eff icaci té  connue de

En parallèle
Mettant alors en parallèle l'Etat hel-

vétique et l'Europe qui se construit à
Strasbourg — « ... Cette Europe de
Strasbourg justement ambitieuse, tou-
jours active. » —, M. Wahlen a fait une
déclaration très remarquée : « Cette
maison de l'Europe , vous avez su la
bâtir comme la Suisse a forgé la Con-
fédération par des adhésions librement
consenties. »

Puis, évoquant les principes de dé-
mocratie et de l iberté qui président à
l'activité du Conseil de l'Europe, le
chef du département politique a salué
l'organisation de Strasbourg au nom
de notre pays : « La Suisse salue cette
communauté accueillante et familière.  »
Ces allocutions clôturaient la cérémonie
d'accueil de la Suisse.

Auparavant , les deux hommes avalent
signé à tour de rôle l'acte d'adhésion
helvétique , qui reste maintenant  dépo-
sé dans l'organisation de Strasbourg.

Il ne restait plus à M. Wahlen qu 'à
se laisser conduire  jusqu'à la 32me
session du comité des ministres. A l'ou-
verture de la séance , le président en
exercice , le ministre  luxembourgeois
Schaus, devait  à son tour adresser
quelques paroles d'accueil au représen-
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tant du gouvernement suisse, en l'as-
surant que dans la grande famille du
Conseil de l'Europe, la Suisse avait sa
place et qu 'elle pouvait s'y sentir chez
elle.

Une singulière rumeur
A midi trente , c'était l'envoi des cou-

leurs en présence des autorités. Alors
que souff la i t  un léger vent , le drapeau
fédéral est allé rejoindre les emblèmes
des autres pays membres. C'est alors
que certains spectateurs malicieux ayant
remarqué que le drapeau suisse n'avait
pas a t t e in t  le sommet de son mât , mais
qu 'il était resté un peu en deçà des
autres drapeaux , ont répandu une sin-
gulière rumeur. Selon eux , ce serait
le résultat  d'une consigne du gouverne-
ment  suisse qui mani fes te ra i t  de cette
manière son souci de préserver sa li- '
berté de manœuvre à l'égard du con-
seil , no tamment  en ce qui concerne l'ex-
tens ion  du su f f ra ge  f émin in  à tout le
* m.Un]«a ,1A In fnn f nr\A I*H l inn

En f in  d'après-midi , l'assemblée con-
sul ta t ive  a ouvert sa qu inz ième session
ordinaire. M. Pierre P f l i m l i n , maire de
Strasbourg, sur le nom duquel tous les
partis poli t iques s'étaient mis d'accord ,
s été porté a la présidence de l'assem-
blée. En l'absence d'opposit ion cette
élection s'est fai te  par acclamation.

D'importantes in i t i a t ives  sont à pré-
voir sous son mandat .  On sait que M.
Pf l iml in  passe pour un homme poli t i-
que de grande envergure. Ses convic-
tions européennes sont très a f f i rmées
et certains se demandent , si le Conseil
de l'Europe ne connaîtra pas une vé-
ritable relance sous l 'impulsion du nou-
veau président.

Le grand débat de politique générale
s'ouvre aujourd'hui. Les exposés du mi-
nis t re  Schaus et du conseiller fédéral
Wahlen, M. Pf l iml in ,  rapporteur
de la commission pol i t ique , qui intro-
duira ce débat et plusieurs ministres ,
notamment des membres des gouver-
nements anglais  et f rançais , doivent y
faire  des interventions très at te ndu es.

Guy de CHAMBRIER.

Réception suisse
à Strasbourg

Une brillante réception dans les sa-
lons du musée « Notre-Dame t , près de
la cathédrale de Strasbourg, a terminé
lundi soir les manif es ta t ions  qui ont
ma.rqué l'entrée de la Suisse au Con-
seil de l'Europe. Au milieu des trésors
artistiques de ce célèbre musée, M.
Wahlen , entouré des membres de la
délégation suisse, a reçu les personna-
lités européennes actuellement réunies
à Strasbourg et les autorités de la
ville.

Le discours
du conseiller national Duft
A l'occasion de la réception de la dé-

légation suisse à l'Assemblée consulta-
tive du Conseil de l'Europe, M. Duft,
président de cette délégation , a expri-
mé les remerciements de notre pays.

Observateurs auprès de l'Assemblée
consultat ive , dit-il , nous avons déjà fait
une place éminente  à notre rôle et à
notre foi en l'Europe . Notre collabora-
tion aux commissions s'est étendue des
problèmes économiques et agricoles aux
questions sociales et culturelle s , et plus
généralement à toutes celles dont l'exa-
men n'é ta i t  pas incompatible avec notre
position d'observateurs et de représen-
tants d'un Etat neutre. Les expression s
de sympathie dont nous avons été
l'objet aujourd 'hui , à l'occasion de notre
admission de plein droit , nous obli-
gent encore davantage à prendTe une
part active aux travaux de l'Assemblée
et des commissions. La constatation
que nous y serons des représentants
de plein droit , de même que la parti-
cipat ion aux séances du comité des
ministre s, du chef du département po-
l i t ique  de notre gouvernement, nou s
promettent  une collaboration d'une ef-
ficacité encore accrue.

Lié au sort de l'Europe
Cette situation a fait que notre pays

s'est toujours senti lié au sort de l'Eu-
rope, mais elle explique aussi pour-
quoi — sans nous fermer aux aspira-
tions de l ' intégration européenne _ —
nous avons toujours cru devoir limiter
notre part icipation aux entreprises in-
ternat ionales en fonction des condition s
politiques et juridiques qui nous sont
propres. Ces conditions marquent aussi
les l imites de l'action internationale de
la Suisse en Europe : nou s nous lais-
sons conduire à cet égard , par la con-
sidération qu'en tant que peuple et Etat
nous avons non seulement à offrir et
à recevoir dans un échange organique
d'expériences , mais aussi à conserver
des t r ad i t ions  qui font la force vive
de notre pays. C'est encore de ces con-
ditions qu 'émane notre statut de neu-
tral i té  permanente et armée, qui est
l'expression essentielle , à notre sens,
d'une politique inébranlable d'indépen-
dance et d'autonomie, et qui a assuré à
notre action un capital de confiance et
d'efficacité qui est dans l'intérêt ma-
nifeste de l'Europe. Rester neutres, pour
nous, n'a jamais voulu d ire rester pas-
sifs , nous désintéresser ; la neutralité
a fondé pou r nous une obligation spi-
r i tue l le  et morale. Elle garantit non
seulement notre indépendance , mais en-
core notre organisation étatique , fédé-
rale et démocratique selon des modes
qui nous sont propres. Notre collabo-ra-
tion à diverses organisations européen-
nes agissant sur le plan culturel, éco-
nomiqu e, technique et scientifique a pu
prouver que malgré — ou parfois mê-
me grâce à — notre neutralité noua
sommes parfaitement en mesiire de con-
tr ibuer  au maintien de la paix et de la
liberté. C'est aussi pour cela que nous
nous félicitons de pouvoir dorénavant ,
grâce à notre place au Conseil de l'Eu-
rope , consacrer une attention spéciale
aux questions spécifiquement européen-
nes sans préjudice de notre singularité
étatique ni des lignes directrices de
notre politique étrangère.

Entretien
Luebke-
Erhard

La crise
de la métallurgie
ouest-allemande

BONN (UPI). — Le président de la
Républiqu e fédérale allemande , M.
Luebke , a conféré hier pendant une
heure avec le ministre de l'économie,
M. Ludwig Erhard , au sujet de la crise
sociale et des menaces de grève dans
la métallurgie.

On ignore pour l ' instant le résultat
de cette conversation. On croit savoir
cependant que le président Luebke pro-
jette , si la tentative de M. Erhard
échoue, de lancer un appel radiodiffusé
à la nat ion.

On apprend , par ailleurs , qu 'à l'issue
de cet entret ien , il a été décidé que
M. Erhard sera proposé comme candidat
à la succession du chancelier Adenauer
par le groupe démocrate-chrétien et
chrétien-social du Bundesrat.

D'autre part, des entretiens ont eu
lieu hier après-midi entre M. Erhard
et des représentants de l'Association
des industriels de la métallurgie et
des syndicats. Les conversations , inter-
rompues en fin d'après-midi , ont repris
dans la soirée.

Un terroriste
tire sur la foule
à Constantine :

un mort et deux blessés

ALGÉRIE

CONSTANTINE (UPI).  — A l'occa-
sion de la mort de Khemisti plusieurs
mil l iers  de personnes ont défilé lundi
dans  les rues de Constantine.  Au plus
fort de la mani fes ta t ion , on entendit
soudain claquer des coups de feu et
l'on vi t  des gens courir en tous sens.
Un homme avait  été tué et deux au-
tres blessés par balles. Le terroriste
qui a été appréhendé est un ancien
combattant de l'A.L.N. Le mobile de
l'a t ten ta t  est inconnu. Une atmosp hè-
re tendue règne dans la ville où tou-
tes les manifes ta t ions  ont été sus-
pendues .

ISRAËL
Déclaration Ben Gourion :

JÉRUSALEM (ATS - AFP). — « Nous
avons des bases suffisantes pour croire,
sans l'ombre d'un doute, que les pays
arabes envisagent une attaque contre
Israël », a déclaré hier devant le par-
lement israélien M. David Ben Gou-
rion , président du conseil , évoquant la
récente déclaration aux Communes de
M. Edward Heath , lord du sceau privé,
selon laquelle il n'y avait « aucune rai-
son de croire que les pays arabes en-
visagent d'attaquer Israël ¦.

€ Nou s ne sommes pas les seuls à en
être convaincus », a ajouté le président
du conseil , qui ouvrait le grand déba t
au parlement sur la politique étran-
gère et la situation au Moyen-Orient. »

« Les pays arases
envisagent une attaque

contre Israël »

URSS
Accusés d'espionnage

au profit de l'Occident

MOSCOU (UPI). — Le procès de
l'homme d'affaires bri tannique Gréville
Wynne et de l'attaché à la recherche
scientifique soviétique Oleg Penkovsky,
accusés d'espionnage pour le compte
des services de renseignements occi-
dentaux , s'ouvre ce matin à Moscou
devant le tribunal mil i taire.

Les débats dureront probablement
deux ou trois jours.

La sentence rendue ne sera suscepti-
ble d'aucun recours , sauf un appel à
la clémence adressé au présidium du
Soviet suprême.

Le code pénal de la république de
Russie prévoit , pour les 'faits reprochés
aux accusés, une échelle de peines al-
lant de sept ans d'emprisonnement à
la peine capitale. De l'avis de la majo-
rité des observateurs occidentaux , il est
probable que Penkovsky sera condamné
à mort et Wynne à une peine de dix
à quinze ans d'emprisonnement.

Un Britannique
et un Soviétique

comparaissent à Moscou
aujourd'hui

LES PREMIÈRES NÉGOCIATIONS
ENTRE L'IRAN
ET LE MARCHÉ COMMUN

Les première négociations pour la
conclusion d'arrangements commerciaux
ent re  l 'Iran et le Marché commun ont
commencé hier à Bruxelles.
ENTREVUE HUSSEIN-NASSER ?

Le roi Hussein de Jordanie rendrai t
visite an président Nasser , dès que ce
dernier  sera de retour au Caire , après
son voyage en Algérie et en Yougo-
slavie.

FUITE EN ALLEMAGNE
DE L'EST

L'agence d'information de l'Allema-
gne de l'Est annonce que samedi un
cap i ta ine  de l'armée américaine s'est
enfui  en Allemagne de l'Est et y a de-
mandé  le droit d'asile. Le même bulle-
t in annonce également que trois jours
avant , un autre soldat  américain est
entré en Allemagne de l'Est et y a de-
mandé l'asile.

LA CONSULTATION
POPULAIRE AU TOGO

Les électeurs du Togo ont donné lors
de la consul ta t ion général e de dimanche
une major i té  écrasante au président Ni-
colas Grunitzky et à sa liste unifiée de
56 candida ts  pour l'Assemblée natio-
nale. M. Anto ine  Meatchi a été confir-
mé dans ses fonct ions de vice-président
par S0 % des voix. La nouvelle consti-
tution a également recueilli l'adhésion
d'une très forte majorité.

A propos de l'arrestation
de deux Zuricois

ALLEMA GNE DE L'ES T

BERLIN (ATS-AFP). — Selon les
dernières, informations diffusé - e.s par
l'agence d'Allemagne or ienta le , les deux
Suisses arrêtés dimanche à la front ière
des secteurs occidentaux et oriental
de Berlin ont « tenté d'ammener de
force clans leu r voiture une personne
à Berlin-Ouest » . L'agence précise que
•les deux personnes arrêtées ont été
amenées à Berlin-Est sou-s bonne es-
corte à bord de leur auto. L'affai re  fai t
¦l'objet d'une  enquête.

ÉTA TS-UNIS
A la suite d' une manifestation

BIRMINGHAM (UPI). — Six cent
cinquante Noirs arrêtés : tel est le bi-
lan d'une manifes ta t ion qui s'est dérou-
lée hier à Bi rmin gham , sans d'ailleurs
provoquer d ' incidents  comparables à
ceux de la semaine dernière.

Au début de l'après-midi , 1500 Noirs
environ s'é ta ient  réunis dans l'église
baptiste de la Hime rue pour protester
contre la ségrégation raciale. Lorsque
les m a n i f e s t a n t s  qui t tèrent  l'église , ils
t rouvèrent  l'avenue barrée à quelque
dis tance  de là par des t paniers à sa-
lades » et des ca.rs d'écoliers réquisi-
t ionnés  par les policiers à leu r Inten-
tion. Six cent cinquante Noirs envi-
ron y prirent place dans le plus grand
calme et fu r en t  aussitôt dirigés vers
les prisons déjà bien remplies par les
quelque  1200 arrestat ions des jours
précédents.

Six cent cinquante Noirs
arrêtés en Alabama

Accueil généralemeift
favorable à la déclaration

latino-américaine

A la conférence du desarmement

GENÈVE (ATS-AFP). — Trois atti-
tudes essentielles ont été adoptées hier
à l'égard de la déclaration des cinq
puissances latino-américaines qui ve-
nai t  d'être soumise à la conférence
du désarmement par les délégués bré-
sil ien et mexica in . Tous les délé gués
ont pri s la parole , sauf celui de la
Ré publi que arabe unie.

Du côté des c neutres > : approba-
tion sans réserve. Le délégué nigérien
M. Mbu propose également une « dé-
nucléarisation » de l 'Afrique.

Du côté communiste, même appro-
bat ion , d' a u t a n t  p lus chaleureuse
qu 'une < grande puissance nucléaire et
dans le voisinage immédiat  de l'Amé-
rique la t ine  » émet le vœu qu 'une
« dénucléarisation » de l 'Améri que la-
t ine puisse être étendue à d'autres ré-
gions : Afr i que , Asie et Europe.

Accueil favorable du côté occiden-
tal avec une sérieuse réserv e en ce
qui concerne l'Europe . La formation
de telles zones, souha i tab le  en Amé-
ri que la t ine  et en Afr i que, ne devait
pas rompre tout l'équi l ibre  des forces
en présence en ce qui concerne l'Eu-
rope. Autrement cela irait directement
à rencontre du but proposé en a f fa i -
blissant un camp en faveur de l'autre.

Les experts américains
et russes à Genève

Pour l'établissement
du « téléphone rouge »

GENÈVE (ATS). — Les expert s amé-
ricains et soviéti ques chargés de l'éta-
blissement du « télé phone rouge » ou
li gne de communication directe entre
les gouvernements des Etats-Unis et
de l 'Union soviéti que sont arrivés à
Genève.

Il s'agit du côté américain , du gé-
néral de brigade George P. Sampson ,
directeur adjoint du système des com-
munica t ions  au ministère de la dé-
fense et de M. Clifford Daniel May
Jr du même département.

L'expert en chef soviéti que est M.
Kopzew.

Accep té d'un commun accord par les
Américains et le gouvernement soviéti-
que, il y a quelques semaines, le « té-
léphone rouge » doit prévenir tout
« malentendu irréparable » entre les
deux grandes puissances nucléaires.

GRANDE-BRETA GNE
POUR VIOLATION DE SECRETS

OFFICIELS

SOU THEN-ON-SEA (ATS-Rcuter). —
Le physicien Giuseppe-Ena-ico-Gilberto
Mar te l l i , âgé de 39 ans , né en Italie , a
comparu lundi pour la deuxièm e fois
devant un t r ibunal  à Londres. Il a été
arête pour être mis en prison préven-
tive jusqu 'au mercredi 15 mai , jour de
son jugement. U est accusé de prépa-
ration de dél i t s  contre le secret d'Etat.
Son défenseur a déclaré que Mairtelli
a l ' in ten t ion  de plaider non coupable.

Giuscppe Mar te M i  a été  mis en pri-
son prévent ive une  première fois le 18
avril après un bref débat judiciaire , à
la sui te  de son arrivée de Bruxelles à
Londres , la veille .

Le physicien Martelli
sera jugé le 15 mai

TARAS BULBA
de J. LEE TOMPSON

L'immortel chef-d' œuvre de GOGOL. .. Ce soir à 20 h 30
Admis 16 ans

2 derniers jours AR CADES
Le programme débute par le film

directement

LES DIMANCHES
DE VILLE-D'AVRAY

de SERGE BOURGUIGNON
Ce soir à 20 h 30

Admis 1B ans .. _ _
2 derniers jours V M J ! h i jj jj |j

Le Pathet-Lao est
responsable de l'attaque

contre les hélicoptères

Selon Washington

WASHINGTON (ATS-AFP). — « I I
est m a i n t e n a n t  évident , aux yeux de
.tous , que ce sont les forces pro-com-
m u n i s t e s  du Pathet -Lao qui ont a t ta-
qué les hélicoptères de la commission
in te rna t iona le  de contrôle », a déclaré
hier  le porte-parole du dé partement
d 'Etat  américain, au cours de sa con-
férence de presse quotidienne.

€ Ainsi que l'a déclaré à la presse
le 4 mai le prince Souvanna Phouma ,
président  du conseil laotien , a pour-
suivi  le porte-parole , les forces du
Pathet-Lao étaient  les seules (lui au-
ra ien t  pu ouvrir  le feu sur les héli-
coptères. Il s'agit  là d'un acte barbare
de la part du Pathet-Lao dirigé contre
l'organisme mis sur pied , aux ternies
des accords de Genève, dont le but
est de contribuer au ma in t i en  de la
paix et de la n e u t r a l i t é  au Laos. »

Dernière minute

une neuchâteloise blessée
HieT soir , entre 21 et 22 heures , en-

tre Daucher et Alfermée , à la hauteur
du restaurant Schlôssli , une violente
collision frontale s'est produite entré
deux voitures , dont l' une roulait  en
direction de Neuchâtel , l'autre de Bien-
ne.

Parmi les occupants d' une des voi-
tures se trouvait  Mme Bluet te  Mullcr ,
domiciliée Poudrières 20 , à Neuchâtel.
Souff ran t  de nombreuses blessures , elle
a été conduite à l 'hôpi tal  de Bienne.
Les voitures ont subi de gros dégâts.

Viofente collision
près de Daucher

( O O O B S  DE C L O T U R B )

ZURICH
OBLIGATIONS 3 mal 6 mai

8 Vi V.Féd. 1945, déc. 102.25 d 102.25 d
S'/.'/i Féd. 1946, avril 101.25 101.25 d
3 V. Féd. 1949 . . . 99.10 d 99.10 d
2 '/.'/. Féd. 1954, mars 96.50 d 96.50 d
3 */• Féd. 1955, Juin 98.30 d 98.30 d
3 •/• C.F-F. 1938 . 100.05 d 100.15 d

ACTIONS
Union Bques Suisses 3940.— 3940.—
Société Bque Suisse 2950.— 2930.—
Crédit Suisse 3090.— 3075.—
Bque Pop. Suisse (p.S.) 2135.— 2130.—
Electro-Watt . . . 2670.— 2635.—
Interhandel 3850.— 3850.—
Motor Columbus . . . 1840.— 1830.—
Indelec 1350.— d 1320.— d
Italo-Suisse 860.— 853.—
Réassurances Zurich. 4220.— 4200.—
Wlnterthour Accid. . 1065.— 1040.—
Zurich Assurances . 6125.— 6100.—
Saurer 2220.— 2215.—
Aluminium Chlppis . 6180.— 6200.—
Bally 2205.— 2180.— d
Brown Boverl 3100.— 3075.—
Fischer 2210.— 2165.—
Lonza 2600.— 2595.—
Nestlé porteur .... 3480.— 3475.—
Nestlé nom, 2290.— 2270.—
Sulzer 4800.— 4675.—
Aluminium Montréal. 114.— 114.50
American Tel & TeL 545.— 545.—
Baltimore 160.50 d 161.—
Canadian Pacific . . 119.— 119.50
Du Font de Nemours 1099.— 1093.—
Eastman Kodak . . . 499.— 497.—
Ford Motor 214.50 214.—
General FJectrio . . . 348.— 347.—
General Motors . . . 300.— 300.—
International Nickel . 282.50 283.50
Kennecott 341.— 340.—
Montgomery Ward . 157.— 157.50
Stand OU New-Jersey 292.50 292.—
Union Carbide . . . .  479.— 474.—
U. States Steel . . . 213.— 213.50
Italo-Argentlna . . . 22.50 22.—
Philips 192.— 192.50
Royal Dutch Cy . . . 215.— 209.—ex
Sodec 86.50 87.—
A. E. G 451.— 454.—
Farbenfabr Bayer AG 539.— 548.—
Farbw. Hoechst AG . 495.— 506.—
Siemens 570.— 576.—

BAM5
ACTIONS

Clba 9250.— 9225.—
eandoz 9300.— 9215.—
Geigy nom 18650.— 18575.—
Hoff.-La Roche (b.j.) 47800.— 47800.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise . . . .  1560.— d 1550.—
Crédit Fonc. Vaudois 1170.— 1150.—
Romande d'Electricité 738.— 735.—
Ateliers const., Vevey 840.— 835.—
La Suisse-Vie . . . .  6150.— 6100.—

GENÈVE

ACTIONS
Amerosec 128.— 129.—
Bque Paris Pays-Bas 318.— 320.—
Charmilles (Atel. de) 1860.— 1870.—
Physique porteur . . 890.— 885.—
Sécheron porteur . . 900.— 895.—
S K F  364.— 365.— d
Oursina 7125.— 7100.—

Bourse de Neuchâtel ,

ACTIONS 3 mai 6 mai

Banque Nationale . - 665.— d 665.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 950.— 950.— d
La Neuchâteloise as.g. 2100.— d 2200.— o
Ap Gardy Neuchâtel 550.— d 550.— d
Câbl. élect. CortaUlodl5500.— dl5500.— d
Câbl. et tréf.Cossonay 5750.— d 5750.— d
Chaux et clm. Suis. r. 5900.— d 5900.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 4100.— d 4100.— d
Ciment Portland . . . 9300.— d 9300.— d
Suchard Hol. SA. «A» 1750.— d 1800 —
Suchard Hol. SA. «B» 9900.— o 9850.— d
Tramway Neuchâtel. 630.— d 630.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, prlv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS

Etat Neuchât. 2'/il933 97.— 96.75
Etat Neuchât. 3'/il945 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. 3V.1949 99.25 d 99.50 d
Com. Neuch. 3V.1947 96.50 d 96.50 d
Corn. Neuch. 3V.1951 94.- d 94.- a
Chx-de-Fds 3-/.1946 100.- d 100.- d
Le Locle 3V.1947 99-50 d 99.50 d
Foc. m. Chat. 3V.1951 96.50 d 96.50 d
Elee. Neuch. 3V.1951 91.— d WJ— a
Tram Neuch. 3'/il946 97.— 97.— d
Paillard S.A. 3V.1960 95.— d 95.— d
Suchard Hold 3V.1953 96.50 d 96.50 d
Tabacs N-Ser. 3"/il953 99.— d 99.— d

Taux d'escompte Banque Nationale S '/»

Cours des billets de banque
étrangers

du 6 mai 1963

Achat Vente

France 86.75 89.75
U. S. A 4.30 4.34
Angleterre ».05 12.
Belgique af  *2 Z
Holland 119-50 12

%Italie —•68 ''' 
1f ,o lnuj»r T.S sAutriche .......

Espagne 7.10 7.40

Marché libre de l'or
Pièces suisses 37.50 / 40.—
françaises 35.50/38.—
anglaises 41.—/43.50
américaines 181.—/188.—
lingots 4870.—/4930 —

Communiqués à titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Indice suisse des actions

Valeur boursière en pour-cent du capi-
tal - action* versé

, Clôture Clôture
précédente du Jour

GROUPES 26 avril 3 mai
Industries 1092,3 1091,6
Banques 565 ,8 568,6
Sociétés financières . 585,4 583,0
Sociétés d'assurances 1090,2 1112.2
Entreprises diverses 543,0 544 ,3

Indice total 832 ,5 835,0
Emprunts de la Con-

fédération et des
CFF 

Valeur boursière en
pour-cent de la va-
leur nominale . . . 98,91 98 ,86

Rendement (d'après
l'échéance) 3,10 3,11

Bourse de New-York
du 6 mal

Allled Chemical . . .  51 'li 50 '/«
American Can. . . .  44 '/. 44 V.
Amer. Smelting . . .  74 Vi 73 '/«
American Tel and Tel 125 V» 124 '/.
Anaconda Copper . . 48 V. 48
Bethlehem Steel . . .  31 V. 31 V.
Canadian Pacific . . 27 '/. 27 V.
Dupont de Nemours 252 '/« 252
General Electric . . .  80 V, 79 ¦/.
General Motors . . .  69 Vi 69 '/«
Goodyear 36 V. 36
Internickel 65 V. 65 '/.
Inter Tel and Tel . 48 Vi 48 '/¦
Kennecott Copper . . 78 Vi 77
Montgomery Ward . 36 'It 36 '/¦
Radio Corp 67 Vi 63 >/i
Republic Steel . . . .  41 V. 38
Royal Dutch 49 V. 48
South Puerto-Rico . 41 '/i 42 V<
Standard OU of N.-J. 69 66 V.
Union Pacific 39 V. 39
United Aircraft ... 49 48 '/»
U. S. Steel 49 49 V.

r 
Nouvelles économiques et financières

Les prix de gros
à ia fin d'avril

L'indice des prix de gros s'établissait
à 231,2 points à la fin d'avril (base 100
en août 1939). On note ainsi une pro-
gression de 0,4% sur le mois précédent
(230 ,3) et de 4,4% sur la période corres-
pondante de 1962 (= 221 ,3) .  L'évolution
observée au cours du mois s'explique sur-
tout par le renchérissement du sucre, des
fèves de cacao, de certains charbons et
de la paille. On a également noté une lé-
gère hausse sur les pommes de terre de
consommation, certains métaux non fer-
reux , la chaux et le plâtre. On a enre-
gistré en revanche une baisse du prix
des œufs, du fer , de la soie, du mazout ,
de l'avoine pour l'affouragement et du
son.
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Au Conseil général de Neuchâtel
Plus de deux heures pour l'examen des comptes ; trois minutes pour renvoyer

à une commission la question des locaux scolaires provisoires !
(Séance du 6 mai 1963, à 20 h 15 - Présidence : M. Albert Mulier, président )

C'était hier soir la séance tradi
tionnellement réservée à l'examer
des comptes et non moins tradi-
tionnellement les conseillers géné-
raux ont égrené quel ques commen-
taires financiers et de multi p let
vœux, désirs, suggestions. Tout
cela sera repris par la commission
financière, p uis l' on aura UL
deuxième débat public sur lei
comptes. Le jeu de « Questionnez,
on vous répondra » continuera pen -
dant encore quel ques heures d 'hor-
loge et il se trouvera peut-être un
conseiller général pour se p laindre
que nos comptes rendus n'aient p as
été complets et détaillés .

D' avance, nous p laidons les cir-
constances atténuantes : la séance
a été levée à 23 h 20.

Les quelques dernières minutes
ont été consacrées à la question
des baraques scolaires provisoires,
celles qui auraient dû être prêtes
à recevoir les élèves à la rentrée
de printemps . Une commission s'en
occupera et rapportera en juin.

Au train où vont les choses , les
'ocaux pourront être occup és à la
'•entrée de pr intemps de... 1-964. La
'aute en sera au « collaborateur »
de la «Feuille d'avis de Neuchâtel»

et cela nous vaudra un nouveau
communi qué du Conseil communal ,
rép ondant à côté de la question ei
diffusé à tous les journaux du can-
ton, comme le premier.

Le temps a manqué hier pour
épuiser l' ordre du jour et l 'inter-
pellation sur la route No 5 et la
traversée de la ville a été renvoyée
à la séance du 10 juin.

Le président ouvre la séance en don-
nant connaissance d'une lettre d'une
habitante de la ville remerciant le Con-
seil communal d'avoir veillé à la pro-
preté de la rue du Neubourg et se plai-
gnant qu'un immeuble de la rue Pour-
talès soit inoccupé actuellement. Des
questions et une motion préconisant
la création d'un poste de surveillant
des parcs et promenades sont portées
a la suite de l'ordre du jour. On en
reparlera en juin.

Les comptes et la gestion
de 1952

M. J. Carbonnier (lib) exprime la re-
connaissance de son groupe à l'égarc
des contribuables et remercie le Con-
seil communal de sa gestion. Il fait
quelques considérations sur l'endette-
ment de la ville. Concernant les char-
ges fiscales , il relève que les revenu;
imposables ont augmenté de 11 % et qut
le produit de l'impôt sur ces mêmes
revenus a augmenté, lui , de 21 %. Cette
situation nous amène à penser, dit
l'orateur , une fois de plus que nous
devrons bien , tôt ou tard , nous atta-
cher à revoir notre politique fiscale
dans son ensemble, si nous voulons
que celle-ci soit adaptée aux conditions
du moment.

M. Ch. Maeder (rad) traduit la satis-
faction de son groupe à l'égard de l'heu-
reux résultat des comptes , dû à l'ef-
fort des contribuables. Il est heureux
d'enregistrer la création d'un fonds
pour la construction d'un nouveau théâ-
tre. Puis, passant en revue les diffé-
rents chapitres de l'administration, M.
Maeder souligne quelques réalisations
positives du Conseil communal. Il re-
grette cependant que rien n 'ait été
fait pour assurer une meilleure sécurité
aux élèves de l'école de la Promenade,
où un agent devrait renforcer les pa-
trouilleurs aux heures d'entrée en clas-
ses. Il s'étonne par ailleurs que la lo-
cation des boucles dans les ports ait
passé de 10 fr. à 32 fr.

M. H. Verdon (soc) analyse les comp-
tes et le bilan, notant que la situation
réelle est plus favorable que ne l'indi-
quent les chiffres. Il remercie , lui aus-
si, les contribuables de leur effort
important.

Puis les orateurs en viennent au:
questions de détail , qui ne sont pa;
moins intéressantes, d'ailleurs, que le;
questions générales de politique finan-
cière. M. M. Wildhaber (rad) traite dt
l'épuration des eaux. M. M. Jaquet (rad}
parle de nos belvédères obstrués par k
végétation ; à quoi en sont les projet ;
d'ascenseur pour la Bibliothèque de U
ville et de rénovation de la salle cir-
culaire ? M. Bl. Junier (lib) s'attache
aux problèmes de circulation , notam-
ment aux bouchons dans certaines rues,
causés par les voitures en stationne-
ment. M. Cl. Junier (rad) remercie
l'exécutif d'avoir affecté une partie du
bénéfice d'exercice à un fonds pour le
nouveau théâtre. Toutefois ce titre est
incomplet : il s'agit non seulement d'un
théâtre , mais aussi d'un palais des ma-
nifestations, soit d'un complexe devant
rendre de nombreux services. M. H.
Vaucher (soc) demande l'aménagement
en place de jeu d'un terrain au nord
de la rue de Fontaine-André.

M. J. Meyrat (soc) attend les fon-
taines promises le long de la nouvelle
route Èvole - Serrières. A quand le
prolongement de la ligne du trolleybus
jusqu'à la rue Pierre-de-Vingle ? A
quand la reprise des travaux au car-
refour du Dauphin ? M. M. Challandes
(rad) pense quant à lui que les problè-
mes essentiels posés actuellement à la
ville concernent l'instruction publique
(bâtiments scolaires) et les logements.
Le théâtre est bien moins urgent et on
peut se demander quand il se fera et

pour qui il se fera , la moitié des spec-
tateurs venant de l'extérieur. Il propo-
se que le versement au fonds du théâtre
soit réduit à 150,000 ou 200,000 fr. et
que le solde , soit 300,000 ou 350,000 fr
soit versé au fonds pour l'amélioration
du logement.

M. A. Miorinl (lib) demande l'amé-
nagement d'un passage pour piétons
aux Draizes , Péreuses. M. R. Meylan
(n. g.) est d'accord avec M. Challandes
quant au futur théâtre. Il s'étonne que
chaque groupe remercie les contribua-
bles. Il n 'y a pas de remerciements à
leur adresser , car ils sont obligés par
nos lois de s'acquitter de leur dû dans
l'intérêt général. On remercie quand le
geste est librement consenti. Il signale
d'autre part que la ville dispose en-
core d'une somme d'un mill ion de
francs pour les HLM, sur le total des
prêts consentis par l'Etat. Cette som-
me sera-t-elle utilisée ? M. Ch. Castella
(n. g.) voit avec satisfaction le déve-
loppement donné à l'office d'orienta-
tion professionnelle. Attaquant lui aus-
si le fonds pour le nouveau théâtre , il
propose qu 'on le réduise à 100,000 fr.
et que 200.000 fr. soient réservés aux
bât iments  scolaires , plus urgents , et
200,000 fr. à une troisième maison pour
personnes âgées. M. A. Quartier (soc)
faisant allusion à l'épuration des eaux,
demande que l'exécutif s'approche des
industriels , dont les entreprises sem-
blent ne pas avoir pris les mesures de
protection nécessaires.

M. J. Carbonnier souligne que le 50%
des impôts est payé par le 10% des con-
tribuables. On peut les remercier de
ne pas aller habiter ailleurs. Le Dr P.
Berthoud (lib) s'inquiète comme M.
Maeder des petits élèves de l'école de
la Promenade , constamment menacés
par la circulation. Le Conseil commu-
nal , dit-il, porte une grave responsa-
bilité en ne mettant pas un agent sur
place. M. M. Wildhaber (rad) demande
des renseignements sur les travaux
aux Cadolles. M. R. Jeanneret (soc) si-
gnale les difficultés de circulation à
la rue Louis-Favre et au haut de l'ave-
nue de la Gare. M. H. Verdon (soc) de-
mande s'il ne faudrait pas augmenter
le nombre des agents de la police lo-
cale.

Comme président du Conseil commu-
nal, M. Fritz Humbert-Droz répond le
premier aux questions posées. Concer-
nant l'école de la Promenade, si on y
met un agent, d'autres écoles en de-
manderont un (murmures). Il admet
tout de même que les abords de la
Promenade sont les plus exposés. L'aug-
mentation de l'effectif des agents est
à l'étude. S'agissant des c bouchons »
dans certaines rues, il déclare que l'on
en viendra à l'interdiction de station-
nement à une plus grande échelle qu 'au-
jourd'hui. Il assure l'assemblée que
l'exécutif a passé déjà plusieurs heures
à examiner le problème des locaux sco-
laires. Les boucles des ports 1 II ne
faudrait pas ignorer que la ville vient
de dépenser 2 millions de francs pour
le port du Nid-du-Crô.

M. Fernand Martin , directeur des tra-
vaux publics , souligne que le problè-
me de l'épuration des eaux est lié i
celui de la destruction des ordures
L'étude de cette dernière question est
menée en commun avec les communes
du littoral , y compris la Neuveville
lesquelles se sont prononcées pour le
système de l'incinération. L'an prochain ,
l'ascenseur de la Bibliothèque de la
ville poura être installé , après change-
ment du chauffrage central. De même,
la rénovation de la salle circulaire
sera entreprise. Etudes très avancées
pour l'élargissement du haut du Plan
et de la Cassarde. Pas possible de faire
une place de jeu maintenant  au Bois de
l'Hôpital , car il y a un plan d'ensem-
ble à ne pas compromettre.

M. Philippe Mayor , directeur des ser-
vices sociaux, donne des renseigne-
ments sur les travaux en cours à l'hô-
pital des Cadolles, notant que les pro-
grès sont rapides dans la technique
hospitalière et qu 'il est légitime d'en
tenir compte. D'où des modifications
dans les plans. Une demande de crédit
:omplémentaire pour ces améliorations
sera présentée sous peu.

Les comptes sont renvoyés à la com-
mission financière.

Acceptation d'un legs
L'assemblée , tout en expr imant  sa

reconnaissance, autorise le Conseil com-
munal  à accepter un legs de Mme Ly-
dia Gygax-Pfaff l i , soit l ' immeuble  dl
la rue du Trésor 11. Par disposition
testamentaire , la société anonyme Hani
Gygax a exercé son droit d'emptior
pour le montant  de 180 ,000 fr. somme
qui, 'après déduction de l'hypothèque,
revient à la ville. Celle-ci crée un
« fonds Hans et Lydia Gygax-Pfaffli  »
dont les revenus seront utilisés poui
secourir les enfants dont la vi lle doit
s'occuper.

Construction d'un Immeuble
forestier à Champ-Monsieur

Nous avons donné des renseigne-
ments sur ce projet de construction,
qui est soutenu, au nom de leur grou*
pe respectif , par MM. R. Hamel (rad.),
I.-P. Mauler (lib.) et W. Rognon (soc.),
M. H. Verdon (soc.) estime que le coût
lu bâtiment est élevé et hésite à voter
le crédit de 485,000 fr. demandé.

Finalement , le crédit est voté par 23
voix contre 1.

Aide complémentaire AVS
Ici ausi nous avons publié les propo-

sitions du Conseil communal , fixant
de nouvelles normes pour l'allocation
communale annuelle aux bénéficiaires d<
l'aide complémentaire AVS, AI et d«
l'aide sociale, soit 120 fr. (au lieu d«
100) pour les personnes seules, 192 fp
(150) pour les couples et 72 fr. (70)
pour les orphelins.

M. Ch. Castella (n. g.) considère que
ces augmentations sont dérisoires et
que si on ne s'est pas montré mesquin
pour la maison forestière, à plus forts
raison on ne doit pas l'être pour les
vieillards. Il propose les chiffres da
150, 250 et 100 fr. M. CI. Junier (rad.)
constate que les nouvelles normes s'iiv.
sèrent dans la réglementation canto-
nale. M. M. Jacot-Guillarmod (lib.) ap«
porte l'adhésion de son groupe, en rap-i
pelant qu'il s'agit-là d'un complément
à d'autres prestations qui, elles, onî
été augmentées. M. H. Vaucher ( soc.)
est « écœuré . de l'attitude de M. Cl,
Junier défendant les 500,000 fr. du nou-<
veau théâtre et accepant les maigres
augmentations de l'allocation. M. R.
Meylan (n. g.) fa it monter le ton da
la discussion. M. M. Challandes (rad.)
trouve que c'est dérisoire. M. H. Ver»
don (soc.) fait remarquer que les com-
munes sont libres dans la fixation
du montant de l'allocation.

M. Philippe Mayor, directeur des ser-
vices sociaux, tient à préciser qu'il n«
s'agit pas d'une augmentation de l'at
location, mais d'une adaptation aux nou-
velles bases fixées par l'Etat. Ce der-
nier a entendu stimuler ies communes
dont cinq seulement versent pour le
moment une telle allocation. M. Mayor
montre crue les bénéficiaires reçoivent
d'autre s allocations et que s'ils étaient
vraiment dans le besoin ils dépen-
draient de l'assistance.

M. Ch. Castella veut bien reconnaî-
tre que le Conseil communal s'en est
tenu à une adaptation. Il renouvelle
toutefois sa proposition d'augmentation
qui peut être considérée comme un
cadeau.

On passe au vote et la proposition
de M. Castella l'emporte par 21 voix
contre 10. L'allocation sera donc respec-
tivement de 150, 250 et 100 francs.

Correction du chemin de Serroue
Le crédit demandé de 150,000 fr. pour

cette correction , est voté par 30 voix
sans opposition.

Les locaux scolaires
L'ordre du jour porte une proposi-

tion d'arrêté de M. F. Steudler (rad)
chargeant le Conseil communal d'une
nouvelle étude pour mettre à la dis-
position de l'école secondaire régionale
quatre salles de classes dans des pa-
villons simples. Une autre proposition
d'arrêté émane de MM. F. Vcillon ( l ib )
R. Prébandier (rad), A. Miorini (lib)
et A. Thévenaz (soc). Elle concerne la
construction de quatre salles dans deux
baraques à l'intention de ' l'école des
arts et métiers.

M. Steudler — vu l'heure avancée —
se borne à déclarer cpie la commission
de l'école secondaire régionale a étu-
dié le projet et qu 'elle t ient  le dossier
à disposition du Conseil communal .  Il
propose de renvoyer les deux projets
d'arrêtés à une commission de 11 mem-
bres. M. Veillon est d'accord , de même
que le directeur de l ' ins t ruct ion publi-
que. M. H. Verdon (soc) insiste pour
que la commission présente son rapport
à la prochaine séance.

Séance levée à 23 h 20.
D Bo.

Elections ecclésiastiques
de la p aroisse réformée de Neuchâtel

A 1 occasion dai renouvellement des
anciens d'Eglise et des députés au
Synode, les personnes proposées pat
le collège des anciens de la paroisse
réformée évangél ique de Neuchâtel ont
toutes été réélues. Nous vous en don-
nons ci-dessous la liste officielle :

Députés au synode
1. Attinger Claude ; 2. Béguin Ernest ;

3. Borel Bernard ; 4. Chable Robert ;
5. Ducommun Claude 6. DuPasquier
Albert ; 7. Labhardt André ; 8. Maeder
Charles ; 9. Mayor André ; 10. Meyer
Meinrad ; 11. Meylan Jacques ; 12. Mi-
chaud André ; 13. Montandon Georges ;
14. de Montmollln Bernard ; 15. Moulin
François ; 16. Reymond Louys; 17. Urech
Charles ; 18. Vuilleumier Luc.

Collège des anciens
Foyer de la Collégiale. — 1. Bugnon

Claude ; 2. Courvoisler Jean ; 3. Dela-
chaux Paul ; 4. Duport Florian ; 5. Gro-
bet Alfred ; 6. Hofer Marc ; 7. Junod
François ; 8. Leuba Pierre ; 9. Montan-
don Georges ; 10. Reymond Louys ; 11.
Vuilleumier Luc ; 12. Wagner Jean-
Pierre ; 13. Zaugg Edmond.

Foyer du Temple du bas. — 1. Anker
Henri ; 2. Attinger Claude ; 3. Béguin
Ernest ; 4. Boudry Jean-Louis ; 5. Cha-
ble Robert ; 6. Debrot René ; 7. Dupuls
Jean-Daniel ; 8. Fallet Henri ; 9. Favre
René ; 10. Guisan Jacques ; 11. Jeanne-
ret Jean-Pierre ; 12. Klssllng Charles ;
13. Michaud André; 14. Nussbaum Char-
les ; 15. Regard Emile ; 16. Sancho Lu-
cien ; 17. Vaucher Eric ; 18. Walder
Jean ; 18. Welllnger Roger.

Foyer de la Maladière. — 1. Borel Ber-
nard ; 2. Bourgeois Paul ; 3. Bricola Jo-
seph ; 4. Dauwalder Samuel ; 5. Ducom-
mun Claude ; 6. DuPasquier Albert ; 7.
Gédet Henri-Louis ; 8. Gelssbùhler Al-
fred ; 9. Haldlmann Tell ; 10. Langer
André ; 11. Martin Fernand ; 12 Mosset
Serge ; 13. Perret Paul ; 14. Schûrch
Emile ; 15. Sclboz Jean-Pierre ; 16. Wal-
der Charles.

Foyer de l'Ermitage. — 1. Barrelet
Francis ; 2. Brldel Marc ; 8. Clerc Mau-
rice ; 4. Egger Pierre ; 5. Ischer Ernest ;

6. Maeder Charles ; 7. Meyer Meinrad ;
8. de Montmollln Bernard ; 9. Nlcolet
Marc-Aurèle ; 10. Pavillon Victor ; 11.
Pingeon Henri ; 12. Sauser Charles.

Foyer des Valangines. — 1. Favre
Fritz ; 2. Honsberger Julien ; 3. Leuba
Paul ; 4. Maire Jean ; 5. Montandon
Georges ; 6. Moulin François ; 7. Nleder-
hauser Georges ; 8. Notz André ; 9. Parla
Ferdinand ; 10. Petitplerre René ; 11.
Porchet Samuel; 12. Rieser Roger ; 13.
Robert Marc 14. Robert-Tlssot Georges ;
15. Schwab Walter ; 16. Zwahlen Jean.

VIM de véhicules
Un véhicule utilitaire de type > Land-

Rover » portant les plaques « NE 5495 >
et qui avait été laissé en stationne-
ment , dimanche, entre 19 h 30 el
20 h 30, sur la place A.-M.-Piaget, a été
dérobé par des inconnus. Le même jour ,
un motocycle léger, de marque « Krei-
dler », bleu foncé , portant la plaque
« NE 7944 » a été également volé alors
qu 'il se trouvait devant l 'immeuble
Neubourg 23, entre 18 h 30 et 19 heu-
res. Enquêtes de la police de sûreté.
Au carrefour Parcs-Vausey«>n -

route des Gorges
un cyclomoteur se jette

contre une voiture
Un accident s'est produit hier après-

midi , vers 15 h 50, au carrefour Vau-
seyon - Parcs - route des Gorges du
Seyon. Une voiture qui descendait de
Valangln s'était arrêtée au carrefour.
Un autre véhicule qui venait de la rue
des Parcs et se dirigeait vers Peseux,
s'arrêta à son tour pour accorder la
priorité de droite à la première voi-
ture. Mais une cycliste motorisée, Mme
Y. O., de Neuchâtel , qui suivait ne put
s'arrêter à temps et se jeta contre
l'arrière de la seconde voiture. Mme O.
souffre de légères blessures au cuir
:hevelu. Constat par la gendarmerie.

Une passante renversée
par un scooter aux Pares

Hier, à 16 h 23, Mlle Berthe Frelé-
choux, institutrice, qui traversait la
chaussée, sur un passage de sécurité,
rue des Parcs, a été renversée par un
scooter. Souffrant d'une fracture de la
jambe droite, d'une fracture probable
du pied gauche et de blessures au vi-
sage, Mlle Freléchoux a été transpor-
tée à l'hôpital de la Providence.

De I argent avait disparu
« mystérieusement » dans un café

AU TRIBUNAL DE POLICE DU VAL - DE - TRAVERS
¦n, ¦ r A _ m »

Le tribunal de police du Val-de-Tra-
vers a tenu lundi une audience à Mô-
tiers sous la présidence de M. Philippe
Favarger , assisté de M. Gaston Sancey
substitut-greffier. H s'est notamment oc-
cupé d'une rocambolesque histoire dont la
moralité est que pour être bon menteui
il faut avoir une bonne mémoire...

Quand l'argent disparaît
A fin décembre, A. B., boucher et ai-

de-pisciculteur domicilié à Boveresse, âgé
de 53 ans, portait plainte contre J. E.,
accusant celui-ci de l'avoir détroussé la
veille de Noël et de l'avoir délesté d'une
somme de 270 francs. Après enquête, le
procureur général rendit un non-lieu en
faveur de J. E., qui intenta à son tour
une action contre A. B., pour dénoncia-
tion calomnieuse et atteinte à l'honneur.
Le ministère public requit trente jours
d'emprisonnement.

Aux débats. A. B. soutint qu'entre le
24 et le 28 décembre, il se rendit à Cou-
vet. Il voulait acheter une perceuse pour
bricoler. B. avait pris 300 fr. avec lui

De 11 heures du matin à 23 heures, 11
retrouva des copains, buvant des verres
de rouge ici et là. Après avoir quitté la
dernière peinte, B. assura avoir rencon-
tré J. E., qui l'aurait invité à trinquer
au café au Crêt-de-l'Eau. Cet établisse-
ment était fermé mais on pouvait y ac-
céder par la porte de la maison. Tou-
jours selon A.B., son camarade l'aurait
alors enroulé dans une tenture noire qui
se trouvait près de la porte et J. E.,
sortant une fiole de sa poche, lui aurait
fait avaler un petit verre d'une mixture
au pouvoir soporifique. Une fols « dans

les pommes », B. sentit quand mêmi
qu 'on lui faisait les poches et il rentre
à la maison sans un sou vaillant I I
était sûr que son détrousseur était J. E.
qui aurait d'ailleurs parlé à un boucher
le soir même, de l'incident.

Une mystification ?
Que s'est-il passé en réalité ? Le gen-

darme de Couvet avoue qu 'il n'a pas pu
tirer au clair cette histoire. J. E.. plai-
gnant , a affirmé qu 'il na plus rencontré
A. B. depuis le 12 décembre à Boveresse
et , sous serment, qu 'il n 'est point un
voleur ni l'auteur de l'acte que A. B. a
voulu lui faire endosser. Le boucher F.,
de Couvet , a aussi prêté serment en cer-
tifiant qu 'il n 'avait jamais vu A. B. en-
tre le 24 et le 28 décembre.

Ce roman-fleuve, qui a mis en branle
toute la justice neuchâteloise , du gen-
darme au juge d'instruction et au pro-
cureur général, semble bel et bien être
sortie de l'imagination de A. B., embuée
par les vapeurs d'alcool. Le prévenu
avait des souvenirs précis en ce qui
concerne ses consommations de vin , mais
très nébuleux dès qu 'une date était
à préciser. En outre , B. se contredit en
prétendant tout d'abord qu'il était ren-
tré à Boveresse depuis Couvet en auto,
Bt ensuite qu 'il avait fait le trajet à pied
3t avait mis une heure de temps.

— Ce vol n'a jamais existé, s'écrie J.
E., et c'est un coup monté par A. B.
qui n'en est pas à son premier...

Au dernier moment, A. B. a presque
passé aux aveux en disant : « Il m'a
semblé reconnaître mon agresseur... je
me suis peut-être trompé... restons co-

pains, mais mes trois cents francs on'
tout de même disparu ! » Rien d'autre
n'a pu en être tiré.

Verdict clément
Un fait est certain : J. E. est hors de

cause. B. était-il réellement possesseui
d'une somme d'argent? Mystère. Dam
l'affirmative , le juge n 'a pas exclu que
l'auteur du vol puisse être le conduc-
teur (fantôme) de l'auto (non moins
fantôme) qui a ramené B. chez lui.

Tenant compte que A. B. a un caslei
judiciaire vierge et faisant application
des dispositions du vode pénal sur la
responsabilité restreinte, le tribunal a
condamné A. B. à quinze jours d'empri-
sonnement avec sursis pendant trois ans
et à 32 fr. 50 de frais.

Un motocycliste imprudent
Le 15 mars, S. R., de Noiralgue, a

roulé au volant d'un scooter sur le che-
min communal reliant le quartier du
Furcil au village. R. a risqué de provo-
quer un accident au moment où un en-
fant , accompagné de son père , traversait
la chaussée.

S. R. ne possédait ni permis de cir-
culation ni permis de conduire et 11
n'était pas au bénéfice d'une assurance
en responsabilité civile. Ces infractions
a la loi sur la circulation routière ont
yalu à l'Imprudent motocycliste trois
lours d'emprisonnement avec sursis pen-
dant trois ans, cent cinquante francs
l'amende et 24 fr. de frais, sommes
>ayées sur le champ.

G. D.

Son conducteur est tue sur ie coup

De notre correspondant :

Hier à 6 h 55, un très grave accident
s'est produit  à l'entrée est de la vi lle ,
à la hauteur  du No 22 de la rue Gi-
rardet. Un ouvrier italien , M. Hum-
berto Dragone , 36 ans, domicilié à la
Chaux-de-Fonds, rue Morgarten , se ren-
dait à son travail au Locle, en automo-
bile, lorsque , pour une raison que l'en-
quête n 'a pu établir , il perdit la maî-
trise de son véhicule qui alla s'écraser
— le mot n 'est pas trop fort — contre
un mur de soutènement. L'infortuné

v Les avis mortuaires et de naissances se trouvent régulière-
ment en page 8.

conducteur fut  tué sur le coup et la
voiture est entièrement démolie. A voir
l'état de la voiture, il semble qu 'il y
ait eu excès de vitesse, mais il est pos-
sible aussi que le conducteur ait été
victime d'une seconde d'Inattention ou
d'un malaise, car aucune trace de frei-
nage n 'a été relevée. Si cet accident
était arrivé quelques minutes avant,
il eût pu avoir des suites beaucoup
plus graves, car cette route est fré-
quentée par de nombreux ouvriers qui
se rendent à leur travail.

(Photo Avipress - Curchod)

Une voiture s écrase
contre un mur au Locle

Echec à la machine
Les récentes élections gene-

voises ont provoqué de nom-
breux commentaires. Mais il
semble à Nemo qu'on ait ignoré
ou volontairement ignoré leur
principal enseignement , à savoir
que les machines électroniques
utilisées pour le dépouillement
des bulletins ont lamentablement
échoué dans leur tâche. On leur
demandait de simplifier le tra-
vail des bureaux de dépouille-
ment et d'opérer plus rapide-
ment que les cerveaux humains,
et p lus exactement.

Les électeurs genevois ont dû
attendre de dimanche à jeudi
matin pour avoir les résultats
complets de l'élection des assem-
blées communales. Trois jours
et demi, les machines ont tra-
vaillé et ont accumulé les er-
reurs. Toutes les opérations mé-
caniques et électroniques ont dû
être contrôlées par l'homme, de
sorte que le travail a été deux
f o i s  p lus long que selon l'an-
cienne méthode.

Lors des dernières élections
communales, le bureau de Neu-
châtel était sorti dernier du can-
ton, lundi matin vers 6 heures,
et nous sugg érions qu 'aux pro-
chaines élections de 196b on mé-
canise le dépouillement. L' exem-
ple genevois montre que nous
faisions complètement erreur et
que rien ne vaut une poignée de
scrutateurs pour maî triser ies
colonnes de chif fres .  Certes, les
membres de nos bureaux de dé-
pouillement passent une nuit
blanche. Mais à Genève, ils ont
passé presque une semaine pour
liquider leur pensum... grâce
aux machines électroniques.

La cause est entendue. La ma-
chine p eut nous permettr e de
voler dans les espaces interpla-
nétaires et, bientôt, d'atteindre
la lune. Mais elle ne sera jamais
assez p erfectionnée pour se
substituer aux bonnes vieilles
méthodes de la démocratie hel-
vétique.

NEMO.

Entre le Locle et la Chaux-de-Fonds

La société des Sentiers du Doubs,
qui comprend près de cinq mille mem-
bres en Suisse et en France, sous l'im-
pulsion de son président Bachmann , va
construire un belvédère antre la
Ghaux-de-Fonds et le Locle, au-dessous
de la Ferme modèle, sur un promon-
toire dominant le lac art ificiel du Châ-
telot. Il pourra être inauguré l'automne
prochain.

Par ailleurs , la société a parcouru
tous les sentiers et remis en état
ceux qui avaient été détériorés par
l'hiver. Elle entend en outre sauver
une des dernières meules à grain du
pays, découverte près de Bi'aufond. De
plus, elle a déposé une plainte contre
l'utilisation des parages de Biaufond
comme décharge publique, et demandé
à un propriétaire de forêt de ne pas
couper, ainsi qu 'il en avait l'intention ,
deux beaux sapins qui surplombent
le Doubs entre Maison-Monsieu r et
Bonaparte.

Les Sentiers du Doubs
vont construire

un nouveau belvédère

A la suite de demandes faites par
les communes de Corcelles et Peseux
et s'appuyant sur leur nombre crois-
sant d'habitants, la police cantonal e
a décidé la création d'un poste de
gendarmerie commun aux deux locali-
tés. Le poste comprendra un sous-offi-
cier et deux gendarmes. Il est situé
sur le territoire de Peseux et rempla-
cera désormais les deux précédents
postes de Peseux et de Corcelles et
permettra à la police cantonale (l'assu-
rer avec un maximum d'efficacité une
semi-permanence.

Un poste de gendarmerie
intercommunal crée

à Peseux

LES PONTS-DE-MARTEL

(c) Hier matin, à 11 h 30, la petite
Anne Chabloz, domiciliée à la Grande-
Rue, est tombée d'une fenêtre du 2me
étage, son frère ayant ouvert la fenê-
tre double. Elle a été conduite chez un
médecin, puis à l'hôpital des Cadolles.
Il semble qu 'elle souffre d'une commo-
tion cérébrale, et qu 'elle ait le nez
cassé et des plaies à la tête.

Une fillette tombe
d'une fenêtre du 2me étage
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SOLEIL ' Lever 05.02

Coucher 19.43
; LUNE Lever 18.25

mal  Coucher 04.55

Quel temps fera-t-il aujourd'hui
dans la région ?

Beau temps avec passages nuageux.
Risques de gel nocturne.

(Le bulletin complet est en page 8).

EN PAGE 8 :

• Ces muguets ont vingt-cinq ans

EN PAGE 10 :

• Les alcooliques anonymes de
Neuch â tel-Vignoble

• Les premiers secours de Cham-
pagnole à Fleurier
et d'autres informations rég io-
nales

LIRE

(sp) Parmi les t ravaux prévu dans le
cadre de la réorganisat ion tchnique du
R.V.T. est comprise la démolit ion de
la s t a t ion  de Métiers  qui sera recons-
t ru i t e  et aura une troisième voie. Le
chef de stat ion , M. Lucien Marendaz,
vient  de déménager de l'appar tement
qu 'il occupait à la station. Les plans
de reconstruction ont été soumis à
l 'Office fédéral des t ransports  et ce
n'est qu'une fois qu'ils auront été
sanctionnés qu'on peurra démol i r  lo
bât iment  actuel en logeant momenta-
nément les service du chemin de ter
dans une baraque en bois .

MOTIERS

La gare se vide


